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Température
\>nts modères Hu Sud-Ouest, beau et 

v'haud. Demain, vents du Sud, beau aver 
oraces en plusieurs Inralités. RIBUNE ORMN DE SAflESSE

L’esp^rnnre anime le courage; la crain­
te anime l’activité.

Mlle EDGEWORTH.

DIX-SEPTIEME ANNEE — No lit) SHERBROOKE. .lEI DI, S .11 II,I.Kl 192fi TROIS SOI S EE NUMERf:

UNE CAMPAGNE DE PUBLICITE INTENSE POUR SHERBROOK
GARDE SES 

SECRETS
r e chef conservateur connaît dé­

jà tous ses ministres, mais il 
n’en fait part à personne, pas 
même à ceux qu'il a déjà choi­
sis. — I.a date de l’élection 
sera connue dans une couple 
de jours.

LES LIBERAUX SONT PRETS
'Press? Canadienne)

TORONTO, 8. I.î corre-pon­
dant d'Ottawa du “Mail and Empire"! 
dit aujourd'hui oue seul Thon. Met- 
jrhen connaît 1rs noms des ministres 
déjà choisis pour le cabinet conserva­
teur. Le premier ministie earde bien 
«on secret et même «es futurs roliè- 
eues ne savent pas toutes ses ihter.- 
1 ions.

Après la réunion du rabinet d'hier : 
après-midi, l’bon. Moipher confirma i 
le rapport du "Mail and Empire” di- : 
• ant rpip l’annonce du nouveau trouver, 
nement et de la date de l’élection se- , 
rait faite dans un jour ou deux. On 
comprend que demain, le premier mi-j 
nistre sera en mesure de faire une de- ; 
déclaration.

E'hon. J. S. Martin ministre
(Preise Canadienne)

TORONTO. 8. I.e "Globe" dit ce 
matin que la rumeur veut que l’hon. 
John S. Martin, ministre provincial 
de l'agriculture, sera le troisième mi­
nistre du cabinet de l’Ontario sur qui 
l’hon. Mcisben jettera les yeux pour 
former son cabinet fédéral. Déjà 'a 
rumeur a voulu que le premier minis 
tre Ferguson et le procureur général 
Nickle aient été choisis par l'hon. 
Meighcn. Des trois ministres, on dit 
jue M. Martin e"t celui oui quitterait 
avec le moins d® regret la politique 
provinciale pour le vaste champ dP.'.c- - 
lion fédérale.

L,<?s libéraux sont prêts

LE GOUVERNEUR A 
RELEGUE LE PAYS 

A L’ETAT COLONIAL
(Presse Canadienne) 

LONDRES. 8. — "En refu­
sant la dissolution du parle­
ment, telle que suggérée par le 
premier ministre King, Lord 
Byng a lancé un riéfi plein de 
conséquence à la doctrine do l’é­
galité dos statuts des Dominions 
et du Itovaume-l'ui, et il a ; in- 
si relégué le Canada d’un.? fa­
çon décisive au stalls robmuil. 
qui n'est plus le propre du Ca­
nada, croyons-nous."

Cette déclaration a été fai'c 
par le professeur Kerriedalc 
Keith, autorité reconnue et au­
teur rie plusieurs volumes spi­
les relation-- impériales, dans un 
article publié aujourd'hui par le 
“Manchester Guardian."

Le sentiment en Angleterre 
se montre de plus en plus lins, 
tile à l'acte du gouverneur.

! POUR AÏÏIRER 

EN NOTRE VILLE
La ville e( la Chambre de Com­

merce posent les jalons d'une | 
intensité campagne dans les 
états de la Nouvelle-Angleter­
re destinée à faire ressortir les 
avantages de notre tille. 

______
BULLETIN MENSUEL

—

A une assemb'ée conjo nte ia | 
commission échevinale de? finances 
et du comité de publicité de la Cham­
bre de commerce de Sherbrooke, te­
nue, hier soir, à l'Hôte! de V ile, sous 

; la présidence de l’échevin Tétreault.
I président du comité des finances, il 

a été décidé, sur l'assentiment du co-

11 COMMERCE DU 
CANAI)\ PRIME 

TOUS LES AUTRES

(Dresse Canadienne)
• )TI A" A. 8. Le < anada a 

maintenant la balance de rotn- 
merce la plus fatnrable de Imi­
les pays du monde par rapport 
à la population.

Notre balance favorable pour 
1920 s'élève à StOI,13t. lOâ, mie 
augmentation de S1 !fi,7H5.299 
sur l'exercice précédent. ' ne 
seule fois auparavant la balan­
ce favorable du Canada fui 
aussi considérab'c qu en I92(i. 
l'est en 1918, alors qu'elle se 
totalisa par S6fi2,8 S7,2l I.

"Î ONE ATTAQUE 
QUI EBRANLE 

EE MINISTERE
Le franc conlinue à baisser en 

Frame, et le pessimisme es! 
aggravé, hier, dans les cercles 
financiers par suite de l'atta­
que dont fut l’objel le gouver­
nement Mriand-t aillaux.

GROSSES DIFFICUETES

JOI-I SURPLUS
ANOSECOLES

la Ville soi-a 1■ mité des finances, que 
appelée à défrayer les dépenses de 
'a publication d'un bulletin mensuel, 
tiré à un millier d'exemplaires, qui 
-era envoyé régulièrement aux m.-

e rapport financier de la com­
mission ries écoles catholiques 
de Sherbrooke indique un sur­
plus annuel de $2$..'>.'17 et un 
surplus général de ?f01.06 !.

LUOGER DRAPEAU 
EST ELECTROCUTE

A peine arrivé à Montréal, ce ci­
toyen de Sherbrooke subit le 
même sort nue deux de ses frè­
res dans le passé.

r» ançai*
: -a forer

Lp manque rlrsparp noitn oblige

nufacturicvs de la Nouvelle-Angle-
|terre, décrivant n ceux-ci les avau- 0n no,î' Mur .M I.udgru

LageÂi tant conventionnels que nafu-, ^raPeau* an'« électricien avanta ^ ^ , ........
: vr;? qu offre notre ville aux imlur-12‘eu?i(>mP,1t c‘onvu ^ ^oerbronkr et tou- : mr financier du cabinet Briand, ru 
;tr;el? qui méditeraient d'ér per dans ] cnviroji-, vient Hêtre victime d un on ctmc’ut que le cabinet a à fair 
«les endroits propices des succursa-! ^veulent fata à Montrea:

Iles ou établissements subsidiaire''. ! ^ Drapeau ne travaillait que de 
: On sait qu’un grand nombre ^ | puis trois semaines à .MontréaL et rc 
j manufacture.? de la Nouvelle Angle- 
Iteife écoulent une bonne quantité de

• Dresse Canadienne»
PARIS. 8. Après s'étre relevé 

un p-u de sa chute de mardi, le franc , 
a encore perdu beaucoup de 

aujourd'hui. Il descendit 
jusqu'à la cotation-de 99.Ul au dol'ar. 
à la nouvelle que la Rauque do Fran­
ce accuserait, dans 'on rapport, une 
augmentation de circulation de près , 
d’un milliard de francs.

Le pesai m sme a aussi été aggravé : 
dans les cerc’es financiers par Rat-| 
laque dont le gouvernement n été 
l’objet, hier, à la Chambre des dé i 
pûtes. A en juger par les critiques j 
acerbes que l'on a faites du program- j

on 
e

face maintenant à de grosses d'ffi- 
cultés

! LES AMERICAINS
S E MEUVENT DE 

LA PROTESTATION
( l'rc'-se ( anadiehnr) 

j PARIS, 8. — L'ambassadeur 
j américain llerrirk est grande- 

ment embarrassé de la dérision 
de l'assoriatinn des volontaires 
américains de l’armée françai­
se de prendre part à la démons­
tration projetée pour dimanche 
par les vétérans français en 

protestation contre la ratifica­
tion de la dette franco-améri­
caine.

Les volontaires américains 
doivent recevoir une couronne 
des vétérans français devant le 
monument D'Alan Seeger, sur 
la place des Ktats-Fnis, au pas­
sage de In parade. M. Herrick 
dit que les affiches à cet et)et 
était un soufflet direct aux E- 
tats-l nis et à lui-même. Les 
\mcriiains croient, eux, que la 
remise de la ronronne enlèverait 
l’esprit anti-américain de la pa­
rade.

ÎPATENAUDEET ' 
r L’ESPERANCE!

POUR QUEBE!
( > sont les deux noms les pli 

communément menlionnr 
comme représentants de notr| 
province dans le nouveau e;’ 
binel Meighen. — Les postes 
et les travaux publies à se pa ■ 
lager.

---------- il
LES AUTRES MINISTRES

leur? produits dans notre province 
remettre à nemain la n’Priiration ou : rt «c’en toutes prévision? les riirec- 
detail de la partie la plu? substantiel-j tour? de ces manufactures ne pour-
le du rapport financier I" la ci nov-- raient que considérer sérieusement
'■ion des écoles catholiques île She;1-i l'opportunité d'crigei une .‘-uccursa'e 
brooke, rapport dont lecture tip -on-jdans la région même de leur débit et

eraient portés à donner suite à l é-

I Presse Canadienne) 
WINNIPEG, Man . 8. Les prin­

cipaux'libéraux de la division rie 
Smith Centre Winnipeg ont décidé 
hier soir de mettre sur les rangs leur 
plus fort candidat afin de renverser 
le verdict de la dernière élection, où 
W. W. Kennedy, conservateur, fut 
élu par une forte majorité.

On dit que plusieurs personnes émi­
nentes dans 1er- cercles commerciaux 
et professionnels ont laissé voir q\Ji ci 
Fs étaient prêtes à accepter un can­
didat libéral si on leur en présentait 
un.

Meighcn dans son château tort
• Presse Canadienne) 

TORONTO, 8, i.e premier mi­
nistre Arthur Meighen prononcera 
un discours à un pique-nique conser­
vateur qui aura lieu aux terrain? de 
l'exposition nationale canadienne de 
Toronto, le 7 août. C'est ce qu'on a 
annoncé hier soir, après une a.-, em­
blée du comité d'organisntion. On dit 
qu'en plus du premier ministre un 
grand nombre do conservateur? -’mi­
nent? y parleront également.

Rhodes dans le cabinet

née, hier soir, à la ?a!le publiqu'i de 
l'Hole] de Ville, au cours de i';: v,,,. i
hire qui ouvrait la campag v’ pour l'é­
lection aux deux sièges v.i an1 ? de cet­
te commission.

Nous extrniron? cependant mine di-, 
atement de ce rapport quelqut ? chil- 
fres. les plus saillants, par exemple., 
ceux du surplus cénDfal >?-, u'à ,‘hfr 
du 30 juin 1925 qui e-t de S401 .Oh!.à7 
et du surplus du derniot exercice fi­
nancier de 1921-25 qui est le $28.597.- 
40.

Dans la feuille du Coinp:e d'acimiids- 
tration au 30 juin 1925. -.n Pt. dan.- lu ; 
partie des revenus, que le? c-itisat'o.i■ 

i dp la Cité de Sherbrooke se chiffrent' 
à $120,022.44 et le? octro's du gouver­
nement provincial à $2.238.43.

sidait au No 5930. 21e avenue, Pose-, 
mont. Au moment de l'accident, r lu 
travaillait que depui- une journée 
pour son frère, le contremaître de la | 
Sbawinigan Electric Company. Il é- 
tait à peinturer une tour élevée tir 
85 pieds, supportant de? fils r ectri-, 
ques d’un courant de 100.000 volt . 

Suivant les détail? qu’on a pu r 1 - 
bauche de leurs projets s'il y avait cueil.hr de ! accident, M. Drapeau, en 
pour remporter leur assentiment une | V0U B,H déplacer son échafaudagr. | 
publicité qui mettrait en belie lumiè-| lourlia les fil? avec i un des madrier 
re les avantages offert? par .Sher-j et le choc le précipita en bas de i'é-i 
brooke. iebafaucj. Le malheureux ?e tua en at-

sur le «•.' à 85 pied? plu

Le peuple garde son calme

I,
Cette publicité, elle sera donnée par i |)a? 

le bulletin mensuel en question dont |
la rédaction era confié» ? deux ,nem-' t ambulance de?

de Sherbrooke alla 
a morgue de

ne. 
va faire

FEMME CONTRE MARI

nem- 1 uiuvuiemt- - Frais Funéraires 
bî-p? du comité de publicité de laSherbrooke alla chercha le oda- 
Cbambre fie commerce, oui ont dan^|vrf a a mordue de Montréal, hier a- 
ce domaine toute la comnétence vou- PT'ès-mîdi, et le ramena à Shei brooke 

I.e comité échevinal des finances ; ^iC iovp*> e«t exposé 
rapport fie sa décision Tujfièie. M 

Canseil qui la ratifiera .sûrement et
la situation industrielle fif5 notre \üle ; f^enia‘n a ^ f

r- • . ] La fantnle Drapeau, qui compte
j tous do.* électriciens, habiies. a été 

-inpuliêrement <na rquée d'a ce i fi en ! s 
I fata’s causés par de tels chocs éicc- 
i triques. M. Lu d per est le troisième

'Press'1 l anadienne)
8. — ]/> franc a baissé à

un nouveau record fl» faildc’ 'f’. n 
l’ouverturp de la Bourse, Ce ma*in. à 
la suite de attaques dont l* gou­
vernement fut l obje* à la Chambre 
des député- sur l»1 p’an d" réhabili­
tation financière du ministre fies f;- 
nances Caillaux.

I.e franc eota:t ici .'ÎS.fiO au do’lar 
et 187.7Ô à la livre ster ins:, t epen- 
flatit. !r peuple ne s’émeut nas et me 
me !r- journaux fie l’opposition sont 
du même avis que 1’“ A venir” que "’a 
voie est maintenant ouverte pour une 
réelle solution nationale” dec problè­
me': monétaires de la France. ,

LE MEXIQUE INVOQUE

Los désastres causés par 
inondations uni pour effet d’é­
lever los regards des Mexi­
cains vers le Très-Haut.

(Presse ( anadienne) 
MEXICO, 8. - Le? immil.-itinns 

Mex-icn ont porté des <ent.iir,o- d 
riions là "e rendre nu ?unc;.,o'n

(Presse ( anadienne: 
OTTAWA. 8. La déclaration 

la date de W'-non générale et pouîl 
être aussi des noms dés membres ri 
nouveau cabinet conservateur est a 
tendue puur la fin de la semaine. (V 
emit savoir que le premier ministi 
Meighen a definitivement arrêté 
choix de la p upart de ses ministre 
sinon de tous. f

L’hon. Meighen n'a que l’emharn. 
du choix, dit-on. bien que la questiG 
de la représentation ministérielle d.' 
Québec demande une soigneuse coi 

ulerai oiq (?• yq-nati'ii'' i 2F. pera•' a 
les '‘i 'bon. E.-l. Païen,aïoh- -c.iu meut

i ionnés comme les futurs mini trft| 
probables dan? la province de Quéhe 

fians l'intervalle. M. Meighen tiei 
se? séance? de cabinet tou.? le? jour J 
On y expédie les affaires de routinél 
mais aucune vacance importante n i 
encore été remplie et aucune nouvel 
nomination n'a été faite. Lorsque 
i ompc-ii on du . •ihui. • i a n i|

• itiadaluni 
I jusqu’à la

où, agenouilles dans !‘'.’au 
hauteur de i-i . -’invire. il? 

invoquèrent l’ancien 11 ■ i de !.t pluie 
des Aztèques et aussi le Dieu des

chez son beau 
Adélard Lavergne. l ui. rue 
Se? funérai les auront lieu 

la cathédrale.

( Presse Canadienne i 
NEWPORT. R.-L, S. — La Cour 

en a vu de belles, hier, aior? que l’on 
entendit a cause de divorce dr M. 
Milton -1. Budlong contre sa femme.

| Ccile-ci avait renvoyé son dernier a- 
j vocal et. conduisit l’interrogatoire rl- 
I le-mèmc, do même que sa défense. I.e i 
| mari déclara que sa femme avait at-I 
j tire les malédiction? du cic sur ?a ! 
j tête parce qu’il n’avait pas voulu lui 
donner $100,000. à une certaine épe-1 

| que. Les questions et. réponses furent : 
assez acerbes entre les époux.

bénéficiera dans un avenir rappr 
d’un facteur de publicité capable de 
produire des résultats remarquables.

Le president du comité de publici­
té de la Chambre de commerce r?! le 
Dr Lodger Forest, qui e t en même 
temps membre de la commission des 
finances au Conseil. Parmi les mem­
bres du comité de publicité qui ont 
assisté à la réunion d’hier soir, se 
trouvaient encore MM. Geo H. Dc- 
nault, S. R. Fuller, V. F, MorriJf, E. 
■T. Page. E. 1. S. Patterson, A. W. 
Reid et Florian Fortin.

MENACE DISPARUE

GALANTERIE DE MACDONALD
(Presse Canadienne)

WALLS END. Angl.. 8. Dan? , 
un discours pour appuyer la Candida- ' 
turc de Mlle Margarc, Rondfield, 
travailliste, dans l’élection partielle 
nécessité par la démission de Sir 
Patrick Hastins. Ramsay MacDonald. 
Pex-premier ministre travailliste, a j 
déclaré que :?i jamais le parti travail­
liste forment le gouvernement. Mlle 
Ronfield ne serait pa? oubliée M. 1 
MacDonald demande n l’électorat d'é- , 
lire la candidate par 10,000 voix il >

(Presse Ct nadienne)
HALIFAX. N. E.. S. Le "Mor­

ning Chronicle” publie ce matin la 
nouvelle suivante:

“L'hon. E. N. Rhodes, premier mi­
nistre de la Nouvelle-Ecosse, a été 
i onvoqué d’urgence à la capitale lens 
le but de conférer avec le Très bon.
Arthur Meighen au sujet de la for- 1
mation du cabinet, qui sera bientôt ., Jannoncée. ; ------------

Tel que notre journal l’a ile.ià ’ai-- •Presse Canadienne)
:-é entendre, il y a quelques jours, n SPOKANE. Wn, 8. 
est probable que l'hon. Rhodes d'- j tains savants expriment 
vienne candidat à l'élection fédérale, j sur la véracité de Pexistnncc 
?i l'on juge a propos d'- mettre sot» jrt-iptinn Scandinave que vient d

(Pro'sc Canari enne) 
NEW-YORK, 8. — Le sous-marin 

S-51. qui coula à fond avec tout son 
équipage, au large de New-London. 
Conn.. c| qui fut récemment soulevé 
de son lit de sable, a etc renfloué hier 
hier soir.

Lo sou?-ni a ri n. contenait une ving­
taine de cadavres victime.? d’une rnili- 
sion avec le vapeur "City of Rom:’", 
était une menace continuons pour 
New-York. Avant b- renflouement, on 
di. ait qu’il possédait dix grosses p è- 
ces de guerre et de? lorpi les rem­
plies de milliers de livre? de violents 
explosifs.

des frère? de la même famille tué? 
par "électricité. La dernière victime 
jouissait de l’estime générale et ?a 
mort tragique a causé tout un émoi 
the? ses nombreux parents er ami? 
M. Drapeau fut déjà à l’emploi de la 
vilie et il avait fait plusieurs entre- 
pri?os individuelles d électrification 
dans Sherbrooke et 1rs comté envi­
ronnants.

UN OUVRIER FAIT UNE 
CHUTE DE 50 PIEDS

Lionel Fournier, tie Pnimmoml- 
tille. se casse le nez el se frac­
ture un liras alors titi’il était à 
son t rai ail.

Attaque virulente
M. Franklin-Bouillon, président île 

’a cnmmiss’on de? relations étrangè­
res de ’a Chambre, attaqua, hier, ia 
ratification de l’entente de Wa=hing- 

: ton. qui forme la base du plan Cail- 
' laux. disant que ce n’était qu'un "ss- 
(botage des intérêt français.”

M. Blum. ’c chef socialiste, déclara 
! que cette affaire cacha’t les gni-m"? 
j d'une inflation. Aujourd'hui, il res­
ite encore à entendre débattre qua- 
! tre interpellations, mais tout indi- j ^ 
que que le débat se terminera et que ' .. 

j'c vote sp prendra avant la fin de la 
semaine.

i i h retient? à les sauver ou d sjstrc 
Aujourd'hui, les eaux qu: mena­

cent d’isoler cnniplètem-1‘ F <: p i : ! n 
et causent des donimag”? con idcra- 
hles dans la vallée de M ■ évi se : ont 
légèrement rétin es.

I.o service des réseaux j'o-roviairt = 
est encore grandement iMcaly?,,:, mai? 
on est à tout préparer oou ' mi'.int“nii 
les communication' entre h ? centres 
importants. Les directeur? . n if :' que 
le pire de la crise est m iintci'an. pas- ! 
sé. à moins qu'il ne survi inile il antre? 
pluies torrent.icilos.

LA POLICE REPREND SES
SENS AVANT D’AGIR

Absence qui inquiète
On attache beaucoup d'intérêt à 

des rapports qui persistent en dépit 
îles dénégations faites, voulant que 
M. Gilbert Parker, l'agcnt-général des 
réparations allemandes, soit en route 
pour Antibes où il s’en va eon«u’te- 
M. Montagu Norman. le président rie 
la Banque ri'Ang’eterrc. île même que 
M. Benjamin Strong, président de la

(Presse Canadienne»
BUEE.A LO. N. •!.. 8. La police 

jest à débrouiller un cas criminel des 
inouïs, commis hier sur la rue 

j Main, alors que les occupants d'un 
auto lancé à grande vitesse lancèrent 

ur le pavé Mme Rosie Weingarten.

et. que les nouveaux ministres 
rom assennentés, la majorité rie? m| 
mstr-'? ch'-:-i- ?i rendront dan? eu. 
comàés respectifs pour préparer iei.| 
campagne électorale qui promet d' 
tre vive. M. .Meighen ouvrira sa c.iij 
pagne à Ottawa le 18 juii’rt.

Chez le? libéraux. le? préparati­
ne ia campagne ont no? avec 1 
gucur. Un bon nombre ri'ox-mi\iistr ■ 
sont partis pour leur comtés Véjj 
surtout thon. Ern-;t jL a pointe 
'hnn Jame- A. Robh.

L’hon. King, lui, partage son temjl 
à sa maison d'été juste aux limit! 
de la capitale, et à son bureau 

I n'a pas encore annoncé s'il tentera 
'■ , « i --r réélirt dan Prince-A ;brr| 

i mais le fait esb tout probable.

Les nouvenux ministres
Le cabinet ri" l'h< rt. Meighen coifl 

i prendra plusieurs de ses anciens col 
ègues. II semble ijrobable que s* 
Henry Drayton sera encore mini? 

i rie? finances, bien |U- on mentiod 
ne également à 1 " posté M. Hun] 
Cronÿn. L'hon. H,-H. Stevehs sci| 
probablement minis re des douane] 
l'hon. R.-B. Bennett, ministre de

C’EST BIEN LE MOINS

UN SAVANT CREDULE
majorité. ________

(Presse Canadienne)
PARIS, 8. i.a Cour des appel? 

a maintenu la décision d’une autre 
Cour qui avait condamne Frank ()’- 

(''inline cer- Neill, fi ? du jockey du même nom. 
ries douter [à trois mois de prison pour vitesse 

de Vins-1 excessive en auto. Elle condamna çga-
payer 550.non

nom en nomination. On enquête à ce .couvrir lundi le profes. ■'ur Opsicn sur! fratr ? de dommage? aux familles rie 
uict actuellement dan? la province. . une gro se roche ries limite? rie Spoka- 

Dn croit savoir que l'hon Rhode.? -c- ,lr. racontant une bataille rie? Scunrii-
| nave;? avec les ■auvagr ?. le profe, cur 
Opsinn vient d'imiter !>”.:? le? s liant 
incrédules à se rendre un- le-- ieux fai­
re leur enquête per nnne!'1. s'il - le <. - 

' sirent.
En réponse à un prof-csscur d aivh '-

ra invité à joindre le gouvernement 
comme ministre ou prerident de la 
Chambre dé: Commune:-, an ia nu 
il serait élu et que le gouvernement 
Meighen arrive an pouvoir.”

'victime? de son accident d auto il'aqijt 
1921. oii un homme fut tué et cinq 
autre; hic: *

BULGARIE VS ROUMANIE

(Do notre correspondant) 
THETKORD MW ES, 8 M Lio­

nel Fournier a fait une chute d'une 
.hauteur d'environ 50 pieds dan? un 
j îles puits de la mine King, hier, alors 
qu'il allait commencer son travail, 

j Son père, M. Johnny Fournier qui 
i travaillait au même endroit fut lé- 
I nioin de l'accident et était le premier 
! rendu pour porter secours à la vict i- 
1 me qui fut transportée à l'hôpital, le 
nez cassé et un bras fracturé, la- 
blessé est smiij les soins du Dr Reau- 
det. Son état quoique considère com­
me grave n'inspire pas de crainte? 
sérieuses pour le moment du moins. 
Fournier est marie et père de trié- 
enfants. ,

"Federal Reserve Bank" dr New-| d-6 . nf, ^ x, fm . ,, ba 
» ork. et probablement le Dr Schacbt, j
rie la Reichsbank. I ---------------------------

P'us tard, on appr’t que M. Gilbert, 
en compagnie de sa femme, avait l'in
tention de quitter Paris pour A ntt- t --------------

; hr s. On dit cependant que, (Prefer Canadienne)
n'efst qu un voyage »le vacances. I IT A LU' A X, Le r^pré

de eetc \ille F11 u s i e u r pcr^ontV' \ i- justice, bon. S.-P . Tolmie. min.-til
rent la malheureusi.............lettêi n : " I
lo pavé et appelèrent la police. T»ü.ô miriictro de a déten-e nationale, 
portée à rhôpital, on ronRlata que non. Tx.-.I. Man ion. ministre du ;
'a victime souffrait fl’une fracture d.. tflblissement r.'v'* ?în-^ats- 
rnne et fie plusiours auli’os l)ir--u * portf’i oui, a- du t ra va :. ira prj

res. I?a polit e at ton»! qu’elle a't re­
pris ses sens pour donner quelque in- 
ror mation pouvant amener Par resta- 

jtion de ses assaillants. T• -ut re qu'on 
i sait, c'est qu'elle avait un compte

AIDE AUX COLLEGES

[ bablcment à ’bon. G.-D R I
qui dirigea rie.ia ce ministère. On pii 
le de l’hon. W.-A. Black comme 
ministre de 1s marine. On fait béai 

1 coup de coi ■ tures quant a i x a at-j 
: portefeuille?. On croit que M. .f.. 
Chaplin, député de Lincoln, recevt 
- le portefeuille do !’indu=trie cl
commerce, et que M. F.-R. Ryckmal
de Toronto, pourra devenir le prorl
reur*général. Si Str Henry Drayté
n'est pas nommé à la finance, il

qu un voyage 
décidé ii y a environ un an.

LA GREVE DU METRO
CONTINUE A NEW-YORK

AU DISPENSAIRE

Mlle McPhail parle
C*nadionn*)

ORANGFVILLR. Ont.. 8. — A une 
n semblée de fermiers-unis d’Ontario 
tenue près de fami la, hier soir. Mlle 
Apnès McPhaL. l’unique députée du 
dernier parlement, a parle de ’’oeuvre 
du parti prostré. : iste au cour;- de la 
dernière -ession.

Mi> Marl’hrtil raconta comment le 
petit croupe propres, i^tr avait déte­
nu la balance du pouvoir; elle déc'a- 
ta que les offre* de coopération ibé- 
ra'«* étant meilleure . .on parti
>ta j : raliie au part liberal, bien 

que .ur une ba«e de rgislation. :tric- 
tement coopérative.

olopie fie ri’niversité de Harvard. L' 
professeur Opsjon déclaiv (|iie le ro- 
eber a toujours été à l’abri des intem­
péries et qu’il existe plusieurs :• péri­
mons semblables d’ins^nn!i< n* ur la 
pierre qui ont ete bien .o.i t'r\es r’an? 
le nord-ouest fies Ktats-Fui'. “L.t 
preuve est absolue et on* lurïde, » if- 
i|; me; ieurs Icf savards n’ont qu’a 
venir l examiner eux-m» iç'’ . ’

300 MILLES DE ROUTES
(Prc,??ç rana'ih-.int?)

MONT R LA I,, S. l.c gouverne­
ment cpèic terminer 5110 .nitrr mil.
le- de grande; route . cette innée.

I l1rcs?c • 'a nadir nnc 1 
BUCAREST. 8. I,'agence de 

nouvelle Rarior annonce qu'une bande, 
i de Comitadji (irrégulier?) bulgares a 
attaqué un poste de gendarmerie rou­
main ur La frnntii’-r do Unbruja. On 
rapporte nue l'un Hcr gardes a été 
tué ct plusieurs b'r.-é?.

Le journal Advent! dit que c goti- 
i-crni’inent roumain a Fintcntion r|c 

: protester auprr de >a Bulgarie contre ' 
de te',cl? offense?, qui. diot-nn. sont 

: , anr.ee? par des bande? à la solde des 
! société? irrédentiste.- de Bulgarie. !

On «c souvient qu’un tel incident ?c 
, produi-’i) 'c 12 mai dernier. Un sol­
dat fn1 tue alor? -t cinq brigand: fu­
rent egalement tue».

f » di- peiK-airc mH-l 
1 nous fait parvenir F" -ta*'?

’-ante? qui indiquent -t aci 
: les mois de mai et juin 1928.

Jours do consultation, 19; ,■on .•'ra­
tions données. 395; nouvrau < car. 141; 
examens radioscopiques, 153; cas rti- 
agnostiques positifs, 12; -IMl!'.'-'OS <ic 
crachats, 2t'i; positifs. 10; négatifs. 10; 

! visites faites par le m-’d -in. 15; vi-i- 
• e? faite- oar l'infirml' r-. ’70; m .la­

ides hospitalisés, t; iléee 3.

(Presse (-anadienne) 
NEW-YORK. 8. La grève des 

! métro? de i lnterborough Rapid Tran- 
?it est entrée dans sa troisième jour- 

1 née ce matin, ct !e.s directeur? con­
tinuent de prendre toutes le? précau-, 
lions voulues pour éviter le sabotage, j 
I ? disent, qu’hier le service a été 
beaucoup amélioré, mais le? g"n? de j 
a métropo e ne font que parler de a i 

grc r. San ire !" iournanx, on poti- 
!v.iit >>n apercevoir facilemcm pa? le 
Gafic automobile qui était énorme a a 

i-'urfaie. le ?ou -inspecteur en rh»f

i sentants de la fondation Carnegie se- 
! "ont à Halifax mardi pou:- curiicr le 
J ‘utur programme ne !a ' ,ne 'V u <on- 
, ornant le? maison.? d'en-o'gnomont 
supérieur des province? nvintimes. 
On dit que le college King recevra un 
appui de Sr.fW.OOO ct que l'ri? ' i Prin- 
ce-Edoimrd ?» verra aussi traiiée a- 
vec gi nerositc.

UN JUGEMENT DE SAUVAGE
(Presse ('acadienne) 

TRENTON. N. J.. 8. Le traite 
<le Jny en 1784. suivant lequel ic = 
Indien- de l'Amérique du Nord ucu 
vent établir leurs 
où sur le copltnent. 
quant à sa validité, en four de dis-

cevra, dit-on, lé portefeuille de? ,-h| 
mina de fer ct canaux, mais s’il ill 
vient ministre des finances. M. (i.-j 
Nicholson, d’Algoma, pourrait rec| 
voir ce portefeuüle.

On du. que !" ministère des pMtl 
et de? travaux publics iron! à de? ri 
présentants de la province de Qu] 
bec. T." portefeuüle ,1" l'immigratiq" 
est plus incertain rie tous, nia] 
on mentionne quelque peu le nom 

, l'hon. Robert Rogers à ce poste.

DES PLUIES BIENVENUES
DANS L'OUEST OU PA’l

! r ( | jdr* in poiicr fait remarquer qu’on au-itr,r‘' ,1,rr
^ . 'ait cru qu" toute? le- automobiles du Paul Di ho et

! monde entier riaient à Manhattan. ,n,’*'rns 'lr Québec et
sa

Le? grévistes de? métros embauchent 
■•’autres employés des chars élevé?. 

,mais es directeurs disent que a si­
tuation est nég .geabie et que les 
employe? tiennent bon. M Thomas a 
conseillé aux grévistes de s'affilier 
a a Fédération du travail.

femme, Lor-e. 
anciennement 

de la réserve indienne de Caughnawa- 
ga. Montréal, resteront, donc aux 
Etats-Unis sans craindre la déporta­
tion. Les epoux Disbo étaient accuses 
d'être entrés illégalement atix Etats- 
Unis.

EROULIS TRAGIQUE
?0LA EPOUSERA VALENTINO

M. RAOUL O'ORSONNENS

(presse Canadienne)
(Presse Canadienne)

NEW-YORK, 8. — Mme Eleanor 
mère de l’actrice Pola 

ment d-? la montage* Arr.ayan a dé- ' Negri, après avoir fai» une vi te a 
mol) la mai on de Pedro Vvicc , c ] Hollyw-u.d, di' iii'ellc croit hi-.. .
\'alparai»i>. ' •arc/. femme, a , ^ rri’r "pou - -i Rnriolnh Va entino
b« !e-rr.»re et cinq enfan--- forint tué;, en Eurofc, c; mars l'ruuis:,i.

M. Raoul d'Orsonncns, président du 
"Touring Club" de Montreal, • tait 
de parcage à Sherbroke aujourd'hui.

Durant son passage ici, M. d'Orson- 
nen? a conclu rie? arrangements avec 
P"Automobile Ciuh” p-i .r que i "ttc 
na m iatinn i-cprc; ente .|ars notre re- 
gion I» "Touri. ' Club ",

I presse Canadienne)
pénates n’tmpone REGINA, Saak., s. — D» tr-audi 

"té maintenu plum, c abattues enjç» i • .[ 
partie do sod n° ta Saakatehewd 
hier soir, et bien que les dommag] 
n'aient pas etc appréciables dans il 
riutririi ruraux, plu mus sous-sq 
furent inondes a R"gim lorsque 
puisand? ne purent recueillir ta 
l'eau de pluie.

\ North Portai, de fortes pluil 
dans l'après-midi et la soirée, aeem] 
pagnees de hnn vent, furent avant.! 
geusp? aux recuite?. On n'a pas c| 
tendu parler de quelque' tempête 
grêle nulle part. Le en ice télépi 
nique du district de Weyburn fut quj 
que peu paralysé de même qu à 
(even. La region de Grenfell a i 
beaucoup de pluie mais ies nomma 
ne furent pas appréciables. Le sois 
■ lira • t c ai-at tu mais on "v 'ri qu'il 
relèvera très bien. P) udeur |
furent frappée? parla foi)'! rc. mai» 
dommage; sont leg-rr.

883251
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DANS NOS REGIONS
WINDSOR-EST

—M. l’abbé Henri Bernier, direc­
teur du collège de Nicolet visitait son 
beau-frère, M. Ubtld Morin, ces 
jours dernier*.

—M. et Mme Albert Martel, de A- 
mesbury. Mass., de passage cher M. 
Orner Bruneau au cours de la semai­
ne.

—M. l’abbé Louis Bouffrrd, curé 
de Capelton, était au presbytère, jeu­
di.

—Mlles Léna Marcotte et Luce 
Thivierge se rendaient ô Richrmond, 
Danville et .Asbestos, dimanche.

—M. l'abbé Joseph Morency, de 
.emens. Ont., ainsi que son Irère, M 

1 vbbé Arthur, de New Liskard. soi t 
ac'uellement chez leur mère, Mme 
Mc rency.

—Mlle Claire Tourigny est actuel­
lement en promenade à St Wenceslas.

—Mlle Léa Therrien, M. Armand 
St-Pierre se rendaient à Dsnville, 
jeudi.

—M. et Mme François ïurgeon, 
Mme Alfred Turgeon et M. Léon Tur- 
gean, tous de Montréal, passaient 
quelques jours chez M. Louis Tur­
geon.

—Mlle Violette Adam, é’East-An- 
gus, visitait sa tente Mme Geo. Char­
rier, récemment.

—M. et Mme Ephrem Grégoire, de 
Richmond, de passage chet M. Pierie 
Caron jeudi.

—Mme Gao. Belisle, ses enfants, 
Robert et Marguerite passaient la se­
maine chez M. Beaupré.

—M. l’abbé Charles E. Charron, du 
collège Notre-Dame, do la Côte de? 
Neiges, Montréal, de pa-isago ici, di­
manche.

—M. et Mme J. B. Riendeau visi­
taient M. et Mme Alf. Labarre, ven­
dredi.

—Mlle R. A. Hébert est actuelle­
ment de passage à Montréal.

—M. Henri Hamel qui a revêtu la 
soutane au séminaire de Sherbrooke, 
est arrivé dans sa famillo dimanche, 
pour y passer les vacance?.

—Mlles M.-Claire Toarigny et Ber­
nadette Manseau sont de retour d'un 
voyage à Asbestos.

—M. et Mme Pierre Brodeur, leurs 
entants, Claude et Pierrette, pas­
saient le dimanche chez si. Ed. Tou- 
rigny.

—Mlle Cors Roy est de retour de 
Montréal.

—MM. Ph. Lemay, Dona. Oudet, 
Eugène Roy se rendaient à Coaticook 
mardi.

—édiles Aline Sells, Camillia et 
Antonia Beaupré étaient à Sherbrooke 
pour la St-Jean-Baptiste.

—Mme H. Dessulniers, sa petite 
fille Luciler''revenaient de Sher­
brooke, jeudi.

—M. èt Mme Ubald Morin se ren­
daient à Sherbrooke, jeudi.

—Mme Mary Jane Whe’eh. Mlle M - 
Anne Rousseau revenaient de Sher­
brooke, jeudi.

—M. et Mme Geo. Héon, leurs fils, 
Raymond, Jacques et Gilles, ds Sher­
brooke, de passage ici mard'. en rou­
te pour Wotton où ils se rendaient 
assister à l’ordination de M. l’abbé 
Narcisse O’Bready.

—Mlles Régina St-Loui? et 1 ug>- 
nie St-Hilaire, sont parties m' rdi. 
pour Paquetteville.

—Mlle Aida Lahaye est de retour 
d’une promenade à Sherbrooke

—M. A. Tremblay, de St-Cyr, de 
passage ici, dimanche.

_-Mme Léo Beaupré ainsi qua son
fils Rolland, ont passe la semaine à 
St-Georges.

—Mme G. Pelletier et sa fillette, 
Eva. se rendaient a Sherbrooke, sa­
medi.

—M. et Mme J. E. Rousseau. Mile 
Eva St-Hilaire, M. A. Morin, M. John 
Durand et son fils. Gérard se ren­
daient a Sherbrooke, ce? jours der­
niers.

—'Mlle Antonia Beaup'-é est or rtie 
pour une quinzaine au lac Magog.
_M. le Dr Maurice Lymburnrr,

dentiste, a passé la fin de semaine f. 
Montréal.
_Mme Nap. Rousseau, son fils.

Thécvaï. Mme Ph Paquet, -a fillet­
te, Gisèle, se rendaient à Sherbrooke 
mtrdi.

—M. et Mme Edouard Lahaye. M 
et Mme Geo. St-Pierre, leur fille 
Georgette, de Richmond, <te rendaient 
a Drummondville, dimanche.

_Mlle Irène St-Pierre, de Sher­
brooke, de passage chez son pore, di­
manche.

—M. D. Bergman se rendsit a 
Sherbrooke pour affaires, mardi.
_Mlle Lina Marcotte e.-t partie

pour Sherbrooks, mardi. >

WOBURN
FUNERAILLES

—Jeudi matin s'éteignait pieuse­
ment dans le Seigneur, un de nos jeu­
nes gens, distingué par sa vertu et 
ses talents. M. Joseph Allard, fils de 
M. Louis Allard, décédé à l’àge de 
22 ans Son service et sa sépulture 
ont eu lieu samedi matin au milieu 
de parents et d’amis L’église était 
revêtue de ses plus belles parures de 
deuil.

Conduisaient le deuil, M. Emile Al­
lard, oncle du défunt; la croix était 
portée par son cousin, M. Gérard 
Dubrûle; portaient le corps ses 3 
cousins. MM. Joseph et Albert Ssc- 
quet, Joseph Porter et Joseph 
Fortier, ami du défunt.

Ce jeune homme laisse pour le re­
gretter son père et sa mère, M. ci 
Mme Louis Allard, trois 'rères. Al­
bert, Armand et Lauréat; son grand- 
père et sa grand’mère, M. et Mme 
William Allard et plusieurs autres 
parents et amis. «

Plusieurs bouquets spirituels et 
offrandes ont été offerts au défunt.

Nos sympathies à la famille éprou­
vée.
EN VISITE

—M. "t Mme Adé’ard Roy et leur 
fils Marie-Louis, de St-Honoré Shen- 
ley, M. et Mme Séraphin Rodrigue, 
leur fils Simeon et leur trois filles. 
Mme Pomerleau., Mme Bureau et 
Mme Roy, tous de St-Ephrem étaient 
en visite dans les familles Rodrigue 
Gosselin et Gavand dimanche der­
nier.

—M. et Mme E. Fortier, de St-Sé- 
bastien, en voyage de noces à Wo­
burn, visitaient les familles Fortier 
dimanche dernier.

—M. et Mme Alfred Mathieu, de 
Cookshire, M. Hubert Rousseau et 
M. Georges Poulin, de Rumford, en 
visite dans les familles Chouinard, 
Morin et Compagna, de Louise, di­
manche dernier

—M. et Mme Turgeon et M. et 
Mme J. Turcotte, de Chesham, en vi- 
-ite dimanche dernier dans les fa­
milles Turgeon.

—La semaine dernière a eu lieu la 
communion solennelle des enfants 
au nombre de 23, qui ont reçu leurs 
diplômes d’instruction religieuse, dé­
cernés par M. le curé Labrecque

—La semaine dernière a eu lieu 
la tâche des estimateurs dont ce fut 
MM. Marc-Aurèle Choquette de Loui­
se, Arthur Noel et Joseph Choui­
nard. de Woburn.

—Cette semaine aura lieu aussi 
l’examen des écoles.
NAISSANCE

—M. et Mme Amédce Massé ont 
enrichi leur foyer d’un joli bébé dont I 
le parrain et la marraine furent M. 
et Mme Xavier Vachon, oncle et tan­
te de l’enfant.

ULURIERVILU
MARIAGE

DUBOIS-GOSSELIN
—Le 22 juin était bénit solennel­

lement. au pied de l’autel, l’union de 
M. Ludger Dubois, avec Mlle Evi- 
lina Gosselin, tous les deux de cette 
paroisse. L’église avait revêtu ses 
plus beaux ornements de fête pour 
erevoir les nouveaux époux. M. 

Thomas Dubois servait de témoin à 
son fils, et M. Eug. Gosselin à sa 
fille.

M. Lucien Dubois, frère du marié 
et Mlle I.umina Gosselin, soeur de la 
mariée, agissaient comme garçon et 
fille d'honneur.

Furent conviés à la noce : MM. et 
Mmes Eug. Bilodeau et. Deîph. Bi­
lodeau, Ad., Dés., Sol., Nap,, Edg.. 
IjS.. Onés. et Ls. (pere) Côté, Ad. Du­
bois. AJf. Beaudoin, Art. Caron, Ferd. 
Vit. et Nap. Bergeron, Aie. Beaudoin. 
Ad. Samson, Sam. Grenier. Dés. 
Rnislard. Norb. Comtois. Arch. Va­
chon, Deîph. Gosselin, Théo. Labon- 
té, Mmes Alex. Labonte et Jos Lu- 
bois, M. Adj. Côté et Mlle Iv. Côté, 
MM. Hen. Dubois, Honte, A. et Léo 
Gosselin et Ov. Côté.

Le déjeuner se prit chez le père de 
la mariée. Ix’ souper et. la soirée fu­
rent donnés ehez le père de la ma­
riée. Au déjeuner il y avait 75 con­
vives, au souper 110.

A la messe, le choeur des enfants 
de Marie exécuta un joli programme 
de chant. Mme Aib Bilodeau était 
à l’orgue.

Les mariés reçurent de nombreux 
cadeaux. Le jeune couple partira sous 
peu pour les Etats-Unis. Nos voeux 
de bonheur aux jeunes époux
VACANCES

- Tous nos étudiants des diffé- j 
rentes maison? d'éducation sont dans I 
leurs familles pour le temps des va­
cances. le sont; MM. Robert Rober­

ge. E. E. P., à Québec; Marcel Dion, 
Lévi Doyon et Geo-Ed. Demers, du 
séminaire de Québec; laval Doyon, 
Anaelme Beaudoin, Marcel Roberge 
et J. Roy Simonneau, du collège des 
FF. du S.-C. de Victoriaville; J. Marc 
Roberge, du séminaire St-Ls de Gon­
zague de Québec et Mlle Madeleine 
Roberge, du couvent de Sillery, Qué.

—Nos institutrices enseignant à 
différentes écoles étrangères, pas­

sent aussi leurs vacances dans leurs 
familles: Mlles C. Doyon, de Ste-Ju- 
üe St.; G. et Jeanne Godbout, de St- 
Valentin; M.-Jeanne Lanouette, de 
Nelson, Ste-Agathe; G. Lehoux, de 
Kelly's Mills; Jeannette Huard, de 
Lyster et G. Gingras, de St-Pierre- 
Baptiste

Nous souhaitons aux un» et aux 
autres de bonnes et joyeuses vacan­
ces.
LA ST-JEAN-BAPTISTE 

—Le 24 juin a été marqué ici par 
une petite manifestation à l'occasion 
de la St-Jean-Baptiste, la fête natio­
nale des Canadiens-frança s. A huit 
heures du soir, il y eur ralliement 
patriotique au carré Gagné. Des dis­
cours y furent proncnces par MM. 
Dr Geo. Berberi, Geo. Ed. Demers et 
Lévi Doyon. Le choeur des jeunes 
gens exécuta un programmé de 
chants canadiens. Il y eut aussi dif­
férents autres amusements.
JOYEUX ANNIVERSAIRE 

—Ces jours derniers. Mlle Noella 
Berberi fut l'héroïne d'une jolie fê­
te intime, de la part de ses amis, à 
l'occasion de son anniversaire de nais 
sance. Etaient présents à la fête ; 
Mlles Cécile Doyon, B. Rousseau, T. 
Hinse, Arm. Beaudoin, A. Hinse, 
Berthe Rousseau, MM. A. Houde, L. 
Hinse, L. Rousseau, Alf., Od. et A. 
Beaudoin, M. Roberge, H Hinse, A 
Beaudoin, Geo. Ed. Demers, Lévi et 
L. Doyon. Une boîte à mouchoirs et 
une jolie bonbonnière furent présen­
tés à Mlle Berberi.

L’on fit du chant, joua aux cartes 
et prit part à différents amusements, 
qui firent passer à tous une agréable 
soirée. Vers la fin de la soirée, l’on 
servit un succulent goûter.
DE RETOUR

—Mme Ed. Duchesneau et Mlle C. 
Doyon de retour d'un voyage à Qué­
bec, pour affaires.

—Mme Bern. Dion de retour d'une 
promenade d'une huitaine à Québec 
Revenue enchantée: MM. et Mmes E. 
Frappier, leurs bambin Fernand et 
bébé Jacqueline, ainsi que M. W. St- 
Pierre, d'une promenade à St-Bona- 
venture, St-Marcel, St-Aimé et Vic­
toriaville. Ont fait une heureuse 
promenade, Rvde Sr St-Agnès du S.- 
C., d’une promenade à Bienville ; 
Rvdes Srs St-Andréa, Ste-Françoise 
et Simonne d’un voyage à Lyster.
EN PROMENADE

—M. et Mme Joohnny Normandeau, 
Mmes Vve Jos. Comtois et Em. Ber­
nard et M. J. Charest, de Thetford 
Mines, chez M Elec. Demers au com­
mencement de la semaine dernière 
HONNEUR AU MERITE

—Nous sommes heureux d'appren­
dre que M L. Doyon. E. E. R., au 
Séminaire de Québec et candidat au 
baccalauréat, a été élu bachelier aux 
derniers examens.

Nos sincères félicitations à notre 
ami M. Doyon.

THETFORD-MïNES
— Thetford Mines a reçu deux vi­

siteurs distingués dans les personnes 
de MM. J. C. MacGillivray et Richard 
Grew tous deux commissaires du dé­
partement de l’industrie et du Com­
merce d’Ottawa.

Nos distingués visiteurs accom­
plissent actuellement une randonnée 
à travers le pays afin de se familia­
riser avec les principales industries 
et voir par eux-mêmes le genre de 
produits que nous fabriquons et le 
but d'en augmenter la qualité.

Ces messieurs dont l’un nous repré­
sentera en Allemagne et l’autre au 
Japon, nous seront des intermediate? 
très efficaces, car lis connaîtront les 
qualités des différents produits ex­
traits et fabriqués au Canada. Leur 
passage parmi nous a été marqué par 
une visite minutieuse de nos mines 
d’amiante.

— Notre Cercle dramatique s’est 
rendu à Beauce Jet pour interprét.-r 
“le Gondolier de la Mort,,. L’assistan­
ce était nombreuse. Tous nous sont 
revenus enchantés de ce résultat.

Mlle Bessie Smokier est de retour 
dans «a famille après avoir passé de 
brûlants examens au couvent Mont 
Notre-Dame de Sherbrooke.

MM. Adrien Boucher, Marcel Le­
mieux et Lionel Poiré du Collège de 
Levis, sont de retour dans leur famil­
le pour la durée des vacances.

Mlle Germaine Pouliot de East- 
Broughton de passage en ville.

M. J. O. Cloutier en voyage a St- 
Méthode d'Adstock.

— M. Charles Cyrille Vaillancourt 
president de TA. C. J. C., de cgtte vil­
le à Montréal, pour assister au Con­
grès central de TA. C. J. C.

—M. Jean Lacerte fils de M. le Dr 
Lacerte de cette ville, est parti pour 
New-York et de là se rendra à Pitts­
burgh, Penn., pour y passer une cou­
ple de mois.

- M. Ernie Vallière, Mlle Ida Va- 
Uière et Mlle Yvonne Grégoire sont 
de retour d’une promenade à Trois- 
Rivières et Québec.

— MM. E. Larose et J. E. Devesu 
étaient de passage à Beauceville jeu­
di.

-M. Ernest Loignon ô Leeds Vil­
lage.

MM. L. U. Talbot J. O. Clou­
tier à St-Joseph et Beauceville jeudi.

-M. l’avocat J. A. Gosselin de St- 
Joseph était de passage ici ces jours 
derniers.

M. Eusèbe Larose de retour d'un 
voyage à Ottawa et Russel Ont.

— Le capitaine Tiddsvcll et le gé­
néral Staff, tous deux de Québec, ont 
rendu visite à notre corps milita.rc 
des ingénieurs canadiens.

Le but de cette visite était l'ins­
pection préliminaire.

Ces distingués visiteurs ont été très 
satisfaits des résultats obtenus.

— Nous anoncions avec regret la 
mort de M. Nazaire Langlois, surve­
nu’ après quelques heures de maladie. 
Le défunt n’etait âgé que de fifi ans 
et avait toujours joui d’une bonne 
santé. Il laisse pour pleurer sa per­
te un fils, M. Arthur Langlois de 
Thetford Mines, deux filles Mlle Blan­
che Langlois et Mme Philosaire Lan­
dry également de Thetford Mines. Se? 
funérailles ont eu lieu en l’église St- 
Alphonse.

SPRINGHiLL

—Ces jours derniers avait lieu dans 
église de Springhill, le mariage de 

M. Joseph Gauthier, fiis de M. et 
Mme Louis Gauthier, de Greenbro, 
tV., avec Mlle Yvonne Beaudoin, fille 
le Mme J.-Octave Beaudoin, de 
Springhill. M. le curé A. Gravel leur 
donna la bénédiction nuptiale en pré­
sence de M. Joseph Langlois, oncle et 
témoin de l’époux et de M. Alphonse 
Noël, beau-frère et témoin de l’épou­
se. M. Raoul Ferland et Mlle Claire 
Beaudoin accompagnaient les mariés 
et Mlle A'bertine Beaudoin portait le 
bouquet de la mariée. Le chant fut 
fait par Mlle Emma Boutin et Mme
L. Cliche, de Springhill. ainsi que 
Mlles Estelle René, Eveline Millettc 
et Mlle A. Gendreau, Mlle Roy, de 
Mégantic, touchait l'harmonium. Tl y 
eut diner chez Mme Octave Beaudoin 
et les heureux époux sont partis en 
voyage à Québec, Ste-Anne pour re­
tourner au Vermont. La soeur et le 
beau-frère de M. Langlois mariés de 
la veille, participaient à la noce et 
au voyage.

—Ont aussi été célébrés les maria­
ges de M. Emi.e Poirier, fils de M. 
et Mme Napoléon Poirier, avec Mlle 
Rosalie Busqués, fille de M. et Mme 
Philias Busqués, et de M. Albert Poi­
rier, fils de M. et Mme Napoléon Poi­
rier. avec Mlle Adrienne Ferland, fil­
le de M. et Mme Ferdinand Ferland.
M. Napoléon Poirier servait de té­
moin à son fils Emile, et M. Joseph 
Poirier à son frère Albert; M. Phi­
lias Busqués et M. Ferdinand Fer­
land accompagnaient leurs filles. A- 
vaient pris place aussi auprès 
des mariés, M. et Mme Gaudias Fer­
land. M. Alb. Lachance et Mlle A- 
drienne Bellavance. Les mariées s- 
vaient deux petites bouquetières.

Mlles Müette, de Megantic, chanta 
un Ave Maria, Mile Estelle René, un 
cantique à la St c-Vierge et Mlle Blai? 
joua: “Souvenir”, sur le violon. Mme 
Cliche et Mile E. Boutin chantèrent 
le Veni Creator. Mlle Anna Tremblay, 
de Mégantic, touchait l'harmonium.

La noce se fit chez M. Napoléon 
Poirier, pour ?» continuer, le soir chez 
M. Ferdinand Ferland et se terminer 
par le déjeuner du lendemain, pri? 
chez M. Philia? Busqués.

—A été baptisé Joseph-Albert-Pa­
trice. fils d» M. Alphonse Lapierre p‘ 
de Mme née Marie Jacque?. la1? par­
rain et marraine furent M. et Mme 
Odüon Poirier.

—Fut. aussi baptisé Marie-Fernan­
de, enfant de M. Josaphat Boulanger 
et de Mme née Alice Grenier. Les par­
rain et marraine furent: M. et Mme 
Ernest Poirier.
DIVERS

—Ces jour derniers M. Cyrille Bail- 
largeon, député d» Frontenac, était de 
passage à Springhill. dans le but de 
régler la location des lots de coloni­
sation situé? dans Masboro.

—Les examens des écoles eurent 
Heu au cours de la ?emaine: lundi les 
écoles de Miles Rose-Anna Richard et 
Imelda Richard; mardi, tes écoles de 
Mlles Gosselin et Landry, fyes maî­
tresses pour l'année prochaine seront 
engagées sous peu. Déjà plusieurs de­
mandes ont été faites.

ester
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— M. Odilon Beaudoin, victime d’un 
accident, dernièrement, de retour chez 
lui. Dimanche le 27 a eu lieu la bé­
nédiction de son moulin. Le sermon fut 
donné, par M. l’abbé R. Poitras, de 
Mégantic.

— Mlle Blanche Granbois est ac­
tuellement en visite au presbytère, 
chez sa soeur, Mlle Rosilda Grandboi-.

— De.? travaux considérables sont 
fait? au chemin, dans le village sous 
ia direction de M. Louis Bellavance.

ST-GEORGES DE WIHOSOR

le or* enfants étaient e:. visit* chez
M. Nazaire Fréchette, dimanche.

—M. et -Mme Josaphat Pinard et 
leurs deux enfants, Mlle Exilia Pi­
nard sont arrivés parmi nous pour y 
passer leurs vacsnces chez M. Wil­
liam Pinard.

—A l’occssion de la visite des RR. 
SS. de la Stc-Famille, Sr Marie-De­
nise, accompagnée de soeur l'Assomp­
tion et de H. et Mme Chanel, M. et 
Mme Deveau, de New-Bedford. Me., 
se réunissait un grand nombre de pa­
rents et d'."mis chez M. Adélard Fré­
chette pour y prendre le souper.

Parmi les personnes présentes on 
remarquait: M. i’abbé Lemieux, M. 
et Mme Nazaire Fréchette, M. et 
Mme Albéric Fréchette, d'Asbestos; 
M. Chrysostôme Fréchette, M. et Mm? 
Ludger Roy, M. et Mme Elphège Fr< 
chette, M. et Mme Georges Petit, d 
Waterville; M. et Mme Josaphat Mai 
cotte, M. et Mme Elphège FrécheU 
aussi d'Asbestos; M. et Mme Victo 
Fréchette, Mme LTbald Pr aulx, d'As 
bestos; MM. Emile et Jean Marie Pe­
tit. de Waterville; David Dion, d'As­
bestos; Maurice Bernard, d Asbestos' 
MM. Dionne, Fréchette, Gérard c 
Jean-Louis Marcotte, M. Oscar Frf 
chette, Lucien Letendre, Robert La 
marre, de Sherbrooke; Mlles Cécile. 
Denise et Lucienna Fréchette, Fer­
nande Marcotte, Béatrice Fréchette 
Léonie Fréchette, Jeanne Marcotte 
Orise Lamarre, de Sherbrooke, et ni 
grand nombre d’autres dont les nom 
nous échapent. Il y eut chant et mu 
sique et déclamation. Chacun se ? 
para en emportant un rgréablo sou- | 
venir de cette soirée.

—.M. et Mme Azarie Marcotte, d" 
Thetford Mines, étaient en visite the~ 
M. Josaphat Marcotte, dimanchç.

—M. et Mme Armand Fréchette e;

GREENLAY
—M. Ulric Gagné, photographe, de ! 

Magog, visitait récemment MM. Vic­
tor et Alphonse Tanguay. Ils ramena 
aussi chez lui. sa fille, Mlle Alice Ga­
gné qui vient d’obtenir son diplôme 
de musique avec grande distinction. 
Mlle Gagné était élève au couvent de 
St-François et son examen a eu lieu 
dimanche dernier.

— M. et Mme Alphonse Tanguay, 
leur fi s Rosario sont allés à Sher­
brooke et St-Eüe d’Orfoid.

—M. et Mme Edouard Frappier 
de passage à Sherbrooke, ces jours- j 
ci, pour affaires.

-—Mlle Rose-Amande Tanguay est 
partie pour Sherbrooke et St-Elie 
d’Orford où elle passera quelque 
temps.

- -Ces jours derniers eurent lieu les 
xamens de.- écoles Morin et Tanguay. 

I.c-. même? examinateurs étaient pré- 
■ ento aux deux écoles. Ce sont: M.

.’abbé A. Fortin, vicaire de Richmoiv: 
MM. L.-P. Girard, sec.-trés., M. Hor- 
midas Champigny, prés, des Syndics 
d’écoles, Victor Tanguay, syndic. Le 
succès a été bon partout et les élèves, 
leurs livres de recompense sous le 
bras, retournèrent chez eux, le coeur 
content, se proposant de bien jouir 
des vacances.
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Cher Monsieur ; —
Ayant tcujour* fai* usajpe de Cé­
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maladies je suia des l’ilia heureuse* 

île pouvoir dire ft tods le bien immense 
que j\*n al éprouvé
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tre Menellleiix RemMe dans toutes le* 
maladies particulières aux femmea.
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Mme J P Pfet**

*14, Notre-Dame.
St Lambert, P Q

Ofte CELEBRE POTION-ANTTLAITEUSEwt en vente par­
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r Monsieur : —
J ti le p'utiilr d* roua dire que J’ai fait 

urairc de votre Célébré Potion Antiiaiteu- 
*e pour une maladie de reins et de mau- 
vaùe digeation et qu’aujourd'hui ft ma 
grande satisfaction je suis parfaitement 
rétabli. «Te ne pourrai jamaii trop re 
commander voir* Remède car tout le 
monde devrait en avoir un paquet à la 
maison.

Bien ft *eu\
\fr Théotore Lurig^nant,

Granby, P. Q.
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[INTENDANT BIGOT
No 4

Les cuisines s’élevaient sur la gau­
che. Et coincidence singulière la che­
minée, qui en subsiste encore, sert 
aujourd’hui à l'immense fonderie de 
M. Georges Bisset. Ainsi ies même? 
pierres qui virent autrefois rôtir les 
perdreaux des Intendants français se 
rougissent maintenant au contact de 
la fonte ardente d’un Industriel an­
glais.

Dr l’autre côté, la vue «’etendni: Ui 
un grand parc, puis sur la rivière 
Faint-Charle? et plus loin sur le? Lan 
rentides qui bornent fieremenl au 
loin l’horizon.

De touter ccs magnificence», il ne

PAR JOSEPH MARMETTE

reste plus que de? murailles on ruine», 
et qui ne s'élèvent pas plus hau. que 
le rez-de-chaussee. Le lecteur curieux 

' les pourra voir en arrière de la bras­
serie de M. Boswell, et des usine.- de 

| M. Bisset.
Quand M. de Rochebruneet Bertne 

■ eurent dépassé la porte de la ville, le 
palais leur apparut éclaire depuis i»? 

; cuisines jusqu’au salon. Chaque fe­
nêtre. à partir du rcz-de-chau?*ét 
jusqu'aux mansardes, jetait des flot* 
de lumière sur le tilnnc tanis de ne.gp 

! qui recouvrait 1» jardin et les cours.
C'est qu'il y avait grand gala ■ nez 

M. l'intendant Bigot,
I —Oui ! murmura 1* veteran, tandis

que ces 
ha?, les 
faim !

Et ce fut en grommelant qu’il des- | 
rendit la côte qui menait droit au pa- 
lait.

La porte cochère en était restée 
toute grande ouverte pour les invites.

Le vieillard et sa fille entrèrent j 
dans la cour; obliquant à droite, ils 

I prirent le chemin des magasins du 
! roi.

Autant la façade du palais était 
! resplandissante de lumières, autant 
Icelle des bâtisses consacrées au com- 
j merce était sombre.

lyp vieil officier frappa vrainement 
I aux portes; ils n’entendit pour toute 
réponse que les aboiements furieux 

i d’un dogue que l’on y enlermait cha­
que soir pour la garde ries marchan­
dises.

Ce chien était plus fidele que ceux 
qu'il servait.

Il ne me fallait plus que ce der 
nier i oup du sort pour m achever 
• 'crrtM le malheureux en se i-ongean 
les poings. Oh î s’il faut que d hon­
nêtes gen* meurput d» faim c» ?e 
nuit, ce ne sera pat du moins avant

que j’ai flétri de ma dernière malé­
diction les misérables qui en sont la 
cause !

Surexité par une fièvre atroce qu’é- 
peronnait encore une faim délirante, 
M. de Rochebrune se dirigea a pas 
précipités vers la grande entrée du 
palais.

1/ps domestiques avaient assez, à 
faire ailleurs, et la soirée se trouvait 
en outre trop avancée pour qu’il fût 

! besoin d'un valet qui annonçât les in­
vités, maintenant au complet; aussi 
personne ne gardait la porte.

M. de Rochebrune l'ouvrit et entra.
II

Somptueux devait être l’intérieur 
de la résidence d’un homme tel que 
Bigot, qui avait apporte de France 

Ices goûts de luxe, de bien-être et de 
mollesse qui distingueront le régné 

du roi Louis XV.
L’histoire et la tradition, d'ailleurs, 

--ont la pour vous prouver que M. 
k'Intendant du roi sembla chercher a 
imiter «on illustre souverain, er 
ayant, comme lui, de» maitretfes, a'-rr 

■ en outre, comme non» le verrons plus 
| tard, maison* de ville, de campagne?

| et de chasse.
Aussi pouvons-nous avancer sans 

crainte que le eoup-d'neil prése lté 
par le? salons de l'intendant, le soir 

! du vingt-quatre décembre mil sept 
| cent cinquante-cinq, était ries plus 
| ravissants.

Les flots de lumière jetes par mille 
; bougies dont la flamme scintille en 
; gerbes multicolores sur le crystal des 
lustres, eelairent superbement les 
lambris dorés, les tapisseries luxueu­
ses et les riants groupes de petits 

: Amours et de colombes amoureuses J qui sç becquettent sur le plâtre des 
I plafonds au milieu de guirlandes de 
j fleurs artistement dessinées; pen- 
! dant que de hautes glaces semblent 
| doubler en nombre un riche mobilier 
d'acajou que l'esprit du temps a char­
gé d’une profusion .surannée? de cise- 

: lures et de reliefs.
Enfin, sur un moelleux tapis de 

Turquie, ou les souliers à boucle s'en­
foncent et disparaissent presqu'en- 
tièrrment, s'agitent et se croisent de 

j nombreux invite* dent, les brillant? 
eojtun.es sont en harmonie avec le? 
somptuosités qui les entourent.

Entre tous le» galant* cavalier» qui

papillonnaient auprès des dames, les­
quelles n'etaient pas le moins bel or­
nement. de ce lieu enchanteur, M. l’in­
tendant. leur hôte, se faisait remar- 

iquer autant par la coupe gracieuse et 
i la richesse de ses habits que par l'ex- 
jquise urbanité de ses manières.

Il portait un habit de satin aurore, 
à trèselarges basques et à revers é- 

! t.roits lisérés d'or. Ce brillant jus- 
i taucorps laissait voir une veste de 
| satin, par l’échancrure de laquelle 
■ s'échappait une cravate de mousseli­
ne dont les honts très-longs pendai 
ent par devant en compagnie des cas­
cades de dentelles qui tombaient de 
la chemise.

La culotte, de même étoffe que 
l’habit, descendait en serrant la jam- 

j be jusqu’au dessous du genoux; là. 
jelle s'arrêtait retenue par de petites 
| boucles en or et recouvrait le bas 
bien étire sous lequel se dessinait a- 

j ver avantage un musculeux mollet.
Des souliers a talon, attaches par 

j des boucle? d'or, emprisonnaient ses 
j pieds.

Quant a ses cheveux roux, ils é- 
*aient poudré» s blanc, releves e‘ fri­
ses sur le front et le» tempes, pour

venir se perdre en arrière dans une 
bourse de taffetas noir.

Une êpée de parade à poignée d'i> 
voire ornée de pierreries, relevait par 
derrière les basques de son jutteau- 
corps.

Mais la ture avait gratifié M. 
Bigot d'un riifaut terrible, quisque, 
disent les intéressants mémoires de 
M. de (laspé. Bigot était punais I 
Aussi parfumait-il a outranee e* t 
personne et ses habits, afin de rendre 
son approche tolérable aux intimes.

François Bigot était d’une famille 
de Guyenne, illustre dans la robe, 
Nommé d’abord commissaire à Louis- 
bourg, où il se distingua tout de suite 
par cet éminent esprit de calcul qui 
lui fit toujours accorder de préféren­
ces à la soustraction, il avait été éle­
vé plus tard à l’emploi d’intendant dt 
la Nouvelle-France, qu'il occupait de­
puis quelques années au moment où 
nous le présentons au lecteur.

Il pouvait avoir trente-cinq ans. 
Doué d'une taille au-dessus de la mo- 
( yen ne. d'une figure sympathique oc 
?e lisait pourtant une expression ri< 
ruse et d'astuce aussitôt qu'il pari 
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Sherbrooke possède les meilleures écoles de la provinc
/

L’ordination de M. l’abbé Mauri­
ce O’Bready donne lieu à des 
fêtes magnifiques. — Mgr A. 
O. Gagnon confère le sacre­
ment de l’Ordre au nouveau 
prêtre. — Banquet et discours.

PREMIERE MESSE
(Spécial à La Tribune) 

ST-HIPPOLYTE DE WOTTON, S. 
—L'ordination de M. l’abbé M. O’­
Bready restera à jamais gravée dans 
la mémoire de tous ceux qui ont assis­
té ces jours-ci aux manifestations re­
ligieuses qui ont eu lieu à cette occa­
sion.

Le nouveau lévite est te fils de M. 
Elie O'Bready, un des plus anciens ré­
sidents de Wotton. ^ ^

Le grand'père dn nouvel ordonné, 
M. Patrice O'Bready, fut le premier 
colon de notre canton. Ne à Westford, 
Irlande, en avril 1829. il émigra avec- 
son père et vint s’établir à Wotton en 
octobre 1848. Armé de son seul coura­
ge et de sa confiance en la Providen­
ce, il se fait un abri de bois rond et 
s’attaque à la forêt vierge qui s'éloi­
gne chaque année pour faire place à 
la moisson qui nourrira sa nombreu­
se famille à qui il donnera une forma­
tion foncièrement chrétienne.

Le père de l'abbé O'Bready. le six­
ième des onze enfants de ce valeureux 
pionnier, continue dans .-a vie les ex­
emples reçus à la maison paternelle 
de sorte que les bénédictions que le 
Seigneur répand sur la famille au­
jourd’hui en choisissant nn de ses en­
fants pour être son mini. tre, un non- 
tre Christ sur la terre, ne sont autre 
que la glorification d’un pas-é fait 
tout de piété, de travail, d'honneur et 
de probité.

Aussi toute la paroisse, heureuse et 
ftère de voir un des siens appelé à la 
sublime vocation du sacerdoce, vint 
lui témoigner par sa présence la part 
qu'elle prend à son bonheur.

Mgr Osias Gagnon, évêque auxiliai­
re de Sherbrooke, ordonna le nouveau 
lévite et conféra le diaconat à l’abbé 
Ephrem Lafond. L'abbé Emile Vinrent 
accompagnait Monseigneur; MM. les 
curés Charles Gnriépy et J. P. Biron 
servaient comme diacre et sou-'-diacre 
d'honneur; MM. les abbés Victor Du­
puis et Euclide Rousseau, diacre et 
sous-diacre d’office; MM. les abbés I.m 
Philippe Camirand et Rosario Lapoin­
te. cérémoniaire et thuriféraire; MM. 
les abbés Alfred Lenahan et Alphonse 
Labreeque, acolytes; l’abbé Origène 
Vel maître des cérémonies.

A l’ordination. M. l’abbé P. R. Pi- 
:ard. curé de la paroisse, en termes é- 
levés et bien choisis, -ouhaita la bien­
venue à Mgr. et d’une voix émue, for­
mula au nouveau prêtre les voeux de 
jonheur et de ministère loue et fruc­
tueux que lui voulait toute la parois­
se.

Un grand dîner fut ensuite servi au 
presbytère, où se réunirent Monsei 
gneur. les quelque 40 prêtres présents 
i la fête, ainsi que le père, la mère et 
ia soeur religieuse de l'ordonné.

Première messe
Le lendemain à la première messe, 

l'abbé Napoléon Pépin, professeur au 
séminaire St-Charlcs Borroir.ée, don­
na le sermon de cireon.u unce et sut 
toucher les coeurs en développant 'es 
joies et les peines que tout prêtre ren­
contre nécessairement iur son chemin.

La chorale de la paroisse chanta la 
messe à 2 voix de Battmnnn et contri­
bua largement à donner aux fêtes reli­
gieuses la solennivé qu'elles ont eue.

Au banquet, en la salle paroissiale, 
donné par la famille à u'us de deux 
cents personnes, M. le curé présenta 
les orateurs. L'abbé Envie Vincent, le 
Dr Lemieux, député de Wolfe, au pro­
vincial; l'avocat Hertel O'Bready, ne 
Sherbrooke; J. E. Michel, maire de 
Wottonville, prirent tour a tour la pa­
role.

L'abbé O'Bready remercia d'une ma­
nier0 delicate tous et chacun de ce qu 
ils avait fait pour lui et les discours 
furent terminés par les bennes paro­
les. pleines de franchise et de joie 
légitime de M. Elie O'Bready, pere 
du nouveau prêtre.

L'abbé O Bready fera partie du 
personnel enseignant du séminaire.

\ssistaicnt à 1 ordination et a ia 
première messe;

Mgr A. O. Gagnon, auxiliaire de 
Sherbrooke, K M Vincent, profes­
seur au séminaire St-t'harles, < bar 
les Gariépy, cure de Ham-Nord. 
p purnn. euro de St-Nieephor, Origè­
ne Vel. maître de eéremonies, J. far- 
1- rr curé de Garthby, L. N. t aston- 
guay. curé d'Asbestos. 4. E Lemieux, 
cure de St-George? de Windsor, 4. A. 
Turcotte, curé de Martinville, 4 Gau­
thier. curé de t’harticrville. 4 A. Le- 
mav .tiré de St-Adnen de Ham R. 
Oe-movrrs. curé de Scotstnvcn, E. Ca­
ron. directeur de, élèves du Scmunt- 
,.„ h Mor n, cure de St-Josepb de 
Ham, O. Robin, cure de Lawrence-

LA CAMPAGNE ELECTORALE DANS 
LES CANTONS DE L'EST S'OUVRE 

LE 19 COURANT DANS RICHMOND
La convention libérale pour les comtés de Richmond et Wolfe 

aura lieu à Richmond, le lundi 1(1 juillet.
La convention proprement dite s'ouvrira, à PHôtcl de Ville, à 

9.30 h., heure soiaire. Elle sera suivie, à 1 h. de l'après-midi, par 
une grande assemblée de district à laquelle adresseront la p.-role les 
bon. Geo. H. Botvin, député fédéral de Shefford. 4acoh Nicol, Tréso­
rier de la Province. 4. E. Perrault ministre dp la Colonisation, des 
Mines et Pêcheries, à Québec; MM. Wilfrid Girouard, M. P., d’Artha- 
baska; Fernand Rinfret, de St-4acques, Montréal; C. B. Hooard, M. 
P., de Sherbrooke; Dr. P. C. Lemieux, M. P. P., de Wolfe; S. E. Des­
marais, M. P. P., de Richmond; E. VV Tobin, M P, depuis 2fi ans dé­
puté fédéral de Richmond-Wolfe et le notaire P. C. Duboyce, de Rich­
mond. Aussi plusieurs autres orateurs dont on fera connaître les 
noms plus tard.

( ette assemblée sera le premier coup de canon important tiré 
par les libéraux des Cantons de l’Est et l'on s'attend à ce qu’une foule 
considérable des électeurs et élertrices du distrirt s’y rende.

IMPOSANTES OBSEQUES
LC.

Les funérailles ont eu lieu ce matin à la cathédrale au milieu 
d’un grand concours de parents et d’amis. — M. l'abbé L. 1’. 
Camirand chante le service. -- Dans le cortège.

NOMRREUSES SYMPATHIES
Les imposantes funéra.lles de feu L- 

Dr L. C. Bachand. coroner du district 
Saint-François et ex-main de Sher­
brooke, ont eu lieu ce mutin à la ca­
thédrale Saint-Michel. Le cortège fu­
nèbre se forma à la residence du dé­
funt, rue Moore, et, passa par les 
rues Queen, Wolfe, Belvédère, Mar­
quette. Plusieurs centaines de person­
nes assistèrent au service qui fut 
chanté par M, l’abbé Louis-Philippe 
Camirand, neveu du défunt, assisté de 
MM. les abbés Tétrault, vice ire de la 
cathédrale comme diacre et o° M. 
l'abbé Nap. Codère, comme sous-dia­
cre,

La levée du corps fut faite par M. 
le curé O. Z. Letendre d» la Cathédra­
le. pies messes furent dites aux au­
tels latéraux par MM. les abbés C. 
E. Chartier, curé de la paroisse Ste- 
Therèse; P. E. Boivin. curé de Hyde 
Park. Vt„ et Bastien, curé de Saint- 
Johnsbury. Vt.

Le ehoeur de la cathédrale rendit 'a 
messe de requiem de You e. Perosi en, 
parties.

Le cortège
En tète du cortège venait un auto 

chargé de couronnes, de gerbe- et de 
tributs floraux divers. Le r.>rtège pro 
prement dit était dirige par l’bon. 4a- 
cob Nicol. trésorier de la province. 
Suivait ensuite le corps médical où 
Ton remarquait; MM. les pii-s ,T. A 
Darehe. M. Chagnon. F. Bertrand. 4.
O. Ledoux. R. Gaudette. W. Bégin. P 
A. Gadbois, E. C. Cabana. Magog; P
P. Beaudry. L. Darehe. 4. K. St-Ger- 
main. M. Trudeau. R. L DuBerger. X. 
Marin. Compton; 4. A. C. Ethier. E 
Plante, Prévost, St-4ohnsbury; 4. A. 
Boucher. A. Mignault, Gordon Hume

et quelques autres.
Venaient ensuite les porteurs des 

coins du poêle: MM. E. W. Farw.l! 
lohn Leonard, L. 4. Codère, notai,•, 
Tétrauit. Dr E. P. McCabe, F. H. Hé­
bert.

Puis le corbillard escorté des por­
teurs: MM. Firmin Camp’ cil, Eu g. 
Codère. Arthur Cormier. C. F. Olivier 
le maire Edwards, l'ex-mr.ire William 
Brault.

Dans la longue suite de parents et 
d’amis qui suivaient le corbillard, 
nous avons remarqué: les fils du dé­
funt, MM. Denonvillle. Déonidas et 
Charles-Emile, les petits-enfants du 
défunt, son beau-frère, M. L. H. 0- 
livier. son neveu, le chef Camirand 
MM. Cartier, 4. A. Choquette, Guev 

]tin. Tremblay, Armand Crépeau, M 
P.P., Bégin, 4. S. Couture. 4. O'C. Mi­
gnault, D. 4. Steele, Edouard Rois- 
vert, Echenberg, Thon, juge White, 
C. E. Catien, J. P. Jutras, L. Lebeau, 
A. Vaillancourt, Dr Beaudry, M. V 
Ernest Sylvestre, Ad. ('barest, Ai 
mé Caron, Art Raillargeon. Guay, 1 
Dames de ia Congrégation, les Soeurs 
de 4ésus-Marie, MM. C. Morin, E'n 
Therriault, Conway, Paul Sylvestre, 
Léo Chevalier, MM. E. Précourt, E- 
mille Rioux, c.r., T. T. Delislle, 4. 
Lazure. Eusèbe Fontaine. C. H. Ber­
trand. Dr 4.-C. St-Pierre, 4. Disette 
J. O. Genest, F. Fayette. 4. W. Gré­
goire. A. Dupuis, Coaticook, Gaston 
•lutras, Valmore .lutras. Gustave 
Desruisseaux, Ant. Olivier, Gérard 
Codère, Orner Darehe, Oscar Nault. 
4. Denonville Archambault. Albany. N 
Y.; Dr Z. Archambault. Philipp" Beau- 
lieu, M. Boyer, de Barre, Vt.; Samuel 
Casavant, St-Hyacinthe.

(A suivre en page 7.1

ville, J. H. Tremblay, curé de St-4ac- 
ques, P. H. Picard, curé de Wotton, 
C. Champagne, curé de Notre-Dame 
de Ham, Nap. Pépin, professeur au 
séminaire, Donat Richard, Hermann 
Morin, G. Alard, L. P. Camirand. F 
Rousseau, tous professeurs au sémi 
naire; V. Dupuis. R. Lapointe, A. Le- 
nahen, A. lyabrecque, séminaristes de 
Sherbrooke; 4. C. Bourget, vicaire à 
Asbestos, E. Poulin, vicaire à Ham- 
Nord, A. Dupuis, vicaire à Wotton. 
D .Jacques, H. Dubuc, A. Tremblay, 
O. Gamache, R. Bruneau, M. Vincent, 
professeurs au séminaire; H. Hamel. 
A. Bruneau, séminaristes de Sher­
brooke; C. Charron, séminariste de 
Prince-Albert.

La famille de l'ordonné: M. et 
Mme Elie O'Bready, Millton, Darey 
(Esthelle Milette), Gabriellle (Henri 
Goulet), Annie (Alfred Morin), Ma­
re Reine (Orner Goulet), Rvd° Sr. 
Rose-Anne, Bernadette et Marie-B r- 
the.

M. et Mme H. Martel. La Baie-du- 
Febvre, M. et Mme E. .lutras, St-Zé- 
phirin. M. et Mme H. Camiré. M. e 
Mme G. Camiré, La Baie-du-Kebvre, 
M. et Mme H. Réiisle, Montréal, M. 
et Mme G. Héon, M. et Mme G. B- 
lisle, Sherbrooke, Mme E. Réiisle, M.
C. Bebsle. Wotton, M. et Mme E. Ré- 

p’e, Magog, M. et Mme E. Perrault.
M et Mme N. Réiisle. M. Ph. BMis- 
le, Wotton; M. et Mme R- Relisle, St- 
Camille, Mme Eug. Réiisle. Nominin- 
guo. M. et Mme C. Bélisle, M. et Mme 
E. Réiisle, Nominingue, M. et Mme
D. Bélisle. Sherbrooke, M. et Mme O. 
Bolduc, St G. de Windsor. M. et Mme 
H Proulx, Sherbrooke, M et Mme L. 
Billy. M et Mme M. Lachaine. Otta­
wa, Mme 4. Lajoie. Fall-Riv i Ma
M K. Heon, Sherbrneke. Mlle Ori- 
ie Bombé. Wotton. Mlles Germaine 
et Rolande Behile, Nominingue, Mlles

Aline, Germaine, 4eannettp Bolduc 
St-Georg-es, MM. Edgar et Rol'land 
Bolduc, St-Georges. M. R. Bélisle, 
Ottawa, Mlle Marcelle Allard, Ot­
tawa. M. Ers Grégoire, Wotton, M. 
et Mme Eug. Lemire, M. et Mme D. 
Tessier, M. et Mme Ose. Couture, M. 
et Mme Alb, Grégoire, M. et Mme 
A. Grégoire, M. et Mme Alcide Nault. 
tous de Wotton; M. et Mme K. Cor- 
beil, Sherbrooke. M. et, Mme O. Cor 
beil, Wotton, M. et Mme Alp. Char- 
land. Wotton, M. et Mme C. Corheil, 
Wotton, M. et Mme Aug. Corheil, Lo­
well, M. H. Corheil. St-Gamille, Mlle 
Dina O'Bready, -Asbestos, Mme E 
Plamondon, Sherbrooke, Mme M. O 
BreadV, M. H. O'Bready, Mlles Rolan 
de et Réjeanne O’Bready. M. et Mme
L. Chevalier. Sherbrooke, M. et Mme 
P. O'Bready. Mlle H. O'Bready, M 
et Mme S. O’Bready, MM. Loorenzo 
et Adjutor O'Bready, Wotton,: Dr et 
Mme 4. P. C. Lemieux. Weedon. M 
et Mme 4. B. 1/emay, Lac Frontière
M. et Mme W Gouin, St-Camille, M
et Mme D. Manseau, Wotton, MM. 
Emile. Edgar. Roger Manseau, Wot 
ion, Mlles Antoinette et Luc'a Man­
seau, Wotton, Mme W F. Hunt, Na 
sua. Mme E. Ledoux, Nashua,.M. et 
Mme G. Bergeron, Wotton, M. et
Mme A. Turcotte, M. et Mme 4ns
Poitras, M. et Mme A. Poitras, tou 
le Wotton; M. et Mme A. Dupuis, 
('oaticook, Mlles. Blanche, .lennnc et 
lîaynionde Lupuis. Coaticook, M. et 
Mme Eug. Allard. M. et Mme H
Gharland, Mme 4os. Corbeill, Mme 
Ed. Perreault, Mme 4ns. Grégoire, 
tous de Wotton; M. et Mme C. Bois­
vert, Asbestos, M. et Mme N. Gou­
let. Ham Nord, M et Mme Ph. Mi- 
lette, Windsor Mills. M. 4 H. Cré­
peau. St-Camille, M. et Mme 4. E. 
Michel. M D. Bellerose, Mille O 
BélleroiC. Wotton; M. D. Manseau.

C’est ce qu'a déclaré, hier soir. M. Ernest Sylvestre, ex-président 
de la commission des écoles catholiques locales, au cours de 
la prande assemblée contradictoire, à la salle publique de 
l'Hôtel de Ville, où MM. William Hrault, Einest Sylvestre et 
Gédéon Hé^in. les trois candidats aux deux sièges xacants 
de la commission, ont exposé leur point de vue respectif en 
matière d’administration scalaire. — A l’ex-maire Hrault qui 
réclamait l’administration sans cachotterie de la chose sco­
laire, une distribution plus équitable du patronage et si pos­
sible une réduction de la taxe, M, Sylvestre a répondu en 
défendant l’oeuvre accomplie par ses collègues.

L'ELOGE DE NOS COMMUNAUTES ENSEIGNANTES

-------- 1

L’EXPOSITION
Il a été fait encore avec enthousiasme par M. Sylvestre qui a si­

gnalé en termes lapidaires le haut mérite de l’enseignement 
religieux et profane dispensé par les Frères du Sacré-Coeur 
et les Dames de la Congrégation et a mis en belle lumière la 
situation scolaire exceptionnelle de notre ville où l'assistance 
moyenne a été l'an dernier de 83.7'<'. — “La réputation d’une 
ville dépend moins de la corpulence du trésor municipal que 
du haut caractère moral de sa population.’’

I,a campagne pour l'obtention des • büités, négligeant de =e mettre en 
deux sièges vacants à la commission j contact avec le personnel enseignant 
les écoles catholiques de Sherbrooke et la gent écolière. Il déclare encore

que ce n’est-'est ouverte, hier soir, à la salle pu 
blique de l’Hôtel de Ville alors que 
les trois candidats, MM 
Brault. Ernest Sylvestre et Gédéon- 
E. Bégin, on expliqué tour à tour, 
devant une audience enthousiaste, les 
grandes lignes du programme qu’ils 
entendaient poursuivre respective­
ment s'ils étaient élus. L’assemblée 
■tait sous la présidence de M. P.-H. 
Tubuc, notaire. Les orateurs se sont 
xpliqués et ont exposé leur point de 

vue avec une courtoisie de bonne com- 
nagnie, une courtoisie qui n’excluait 
nas cependant une certaine rondeur 
i’allure, un franc parier qui ne man- 
luait pas de piquant parfois et qui a 
ait la joie de l'assistance.

Après que l’ex-maire, M, W illiam 
Brault, eut, le premier, expliqué qu’il 
•’° voulait pas de cachotteries dans 
"administration des affaires scolaires 

t que s’il était élu il tâcherait de ren­
tre publiques les assemblées de la 
ommission de même qu’il tâcherait 
le réduire les taxes scolaires et de dis- 

. ribuer plus équitablement le patro­
nage, M. Ernest Sylvestre, ex-prési­
dent de la commission, donna 'a répli­
que en niant qu’on eût à administrer la 

hose scolaire à la cachette puisqu’il 
ne s'agissait que de/iemander des ex­
plications pour ies avoir. Il s’attacha 
c faire ressortir tout le travail effi­
cace accompli jusqu’aujourd’hui par 
la commission en disant que la popu­
lation de Sherbrooke devait être fiè- 
re à juste titre de sa commission sco- 
aire comme de ses écoles qui donnent 
e pain intellectuel à plus de 4000 
-ftfants et qui sont, au témoignage 
l’autorités averties, les plus splendi­
des et les plus solides de notre pro­
vince. I! en profita encore pour ren­
dre un vibrant hommage à l’oeuvre 
auguste accomplie chez nous par les 
Frères du Sacré-Coeur et, les Dames 
le la Congrégation. I.e dernier ora­
teur fut M. Gédéon-E. Bégin qui lut 
'e rapport financier de la commission 
qui établit un surplus substantiel 
pour les récent.? exercices.

M. William Hrault
L’ex-maire commence ses explica­

tions en déclarant qu'il a posé sa can­
didature à la demande de concitoyens 
qui veulent savoir rommest se transi­
gent les affaires de la commission sco­
laire et. qui n'ont pas eu l'avantage 
depuis longtemps d’être mis suffisam­
ment au courant. M. Brault assure 
ensuite à l'audience que la lutte pré­
sente h'est donc pas une lutte person­
nelle. mais une lutte dirigée contre 
le système défavorab'e en vogue à la 
■ommission depuis des années, le sys- 
eme des caucu», des réunions de fa­

mille où Ton manigance dans les coins 
la conduite des affaires scolaires. 
“Jusqu'ici nous avons eu bien peu de 
renseignements sur la façon dont la 
commission a dépensé notre argent. 
Si je suis élu, je ferai tout en mon 
possible pour que Ton tienne publi-

Une série de billets donnant droit 
d'entrée à l’exposition pendant 
les quatre jours sera mise en 
vente d’avance pour la modi­
que somme d’une piastre. — 
Entants admis gratuitement.

UN NOMBRE RESTREINT
Parmi les mesures directives qui o"t 

trait à l'organisation de la prochai­
ne grande Exposition des Can. qis de 
l’Est, qui se tiendra à Sherbrooke du 
28 août prochain au 4 -eptembre, it en 
est une qui no manquer i pas d'être 
fort bien vue du public qui assiste 
toujours en niasse à cette grande foire 
régionale, c'est la décision de vendre 
à l’avance une série de billets pour la 
somme remarquablement modique 
d'une piastre, ee qui permettra aux 
visiteurs d'assister pendant quatre 
jours à notre exposition en n'ayant à 
payer que le prix d’entrée du bon 
vieux temps où tout était bon marché 
et où le coût de la vie n'avait pas at­
teint les hauteur? où il trône aujour­
d'hui.

Le public verra sans doute d'un aus­
si bon oeil la décision prise encore 
cette année par les directeurs de TE. 
r.A.A. de faire de la journée du mardi 
une journée où Tentrée sera gratuite 

semblée. M. Ernest Sylvestre, ex-! pour tous les enfants qui pourront en

pas le seul point qu’on 
puisse lui reprocher puisqu'il a com- 

William mis une grosse irrégularité en lais­
sant, faire l’audition des livres de la 
commission par une personne inté­
ressée malgré que compétente.” La 
lutte que je fais en ce moment, est, loin 
d'être agréable et je n'y entre pa' 
que pour ma satisfaction personnelle. 
Si je foule aux pieds mes répugnan­
ces et me lance dans la bataille, c’cst 
dans le but de servir vos meilleurs 
intérêts et je sais que les votants m'en 
sauront gré, lundi prochain, jour du 
vote.

M. Ernest Sylvestre
Sur l'invitation du président de

président de la commission, monte sur 
l'estrade. 11 fait remarquer tout d'a­
bord qu'il s’y trouve moins comme 
candidat que comme ex-président dé­
sireux de défendre 'a commission at­
taquée et de montrer au grand jour 
le travail splendide et le dévouement 
indiscutable dépensés par ses eollè- 
aues au service de la chose scolaire 
au cours des ré-entes années.

“Aussi je ne pourrai jamais assez 
remercier mes collègues pour leur 
concours si intelligent, si dévoué et si 
incessant. Peu de nos concitoyens sont 
en mesure de soupçonner la somme 
d'efforts énorme qu'il a fallu faire 
pour placer la chose scolaire
pied d'efficacité qui est le sien au­
jourd'hui.

“On nous reproche quelques baga­
telles. Toute ce que je puis assurer, 
c’est que la commission a toujours agi 
avec la meilleure foi dju inonde, avec 
le plus grand souci d'honnêteté et 
sans cachotterie, à ciel ouvert, malgré 
ce qu'en disent des mécontents qui 
n’avaient qu'à demander des ren-el- 
gnements qui leur auraient été four­
nis sur-le-champ, avec plaisir. D'ail­
leurs il ne faut pas oublier que c'est 
le propre de Thumanité de se tromper, 
mais que d'autre part il y a des t.ran- 

j saction? illégales mais honnêtes tout 
'comme il y a aussi des choses légales 
mais parfaitement malhonnêtes.

"Messieurs, vous avez droit à jus- j 
te titre d'être fiers de votre commis­
sion scolaire et de l’oeuvre quelle a 
accomplie au milieu de vous pour le 
plus grand profit de vos enfants. Et 
pour vous convaincre de cette vérité, 
vous n'avez qu’à regarder les propor­
tion- du magnifique édifice social que

outre assister sans bourse délier à 
l'ouverture du département des ex­
hibits par les jeunes ainsi qu'à l'ins­
pection du bétail exhibé par les cer­
cles des Jeunes Eleveurs et par les 
cercles s’occupant d'alimentation de 
veaux.

Ces billets de quatre pour une pias­
tre sont en quantité très limitée, dé­
clarait, hier après-midi, à notre re­
présentant le secrétaire de TE.T.A.A., 
M. Sydney Francis. La vente, de ces 
billets cessera le 28 août et il est pos­
sible qu’il n'en reste plus à offrir 
bien longtemps avant cette date, ce 
qui signifie que l'on devra ne pas 
tarder si l’on ne veut pas être privé 
de l'avantage de ces billets économi­
ques. Ils seront vendus en bande de 
quatre, mais, lors de l'Exposition, le 
détenteur des billets pourra le- déta­
cher et s'en servir pour la journée 
qu'il voudra.

92. rue King-One 654

Malndirs dre yeur, des nrei/îea, 
du nez de La gorge.

ExaVen vue pour
laj^tagaMles carres.

Lune! de toute
sorte fournis dans un dé­

lai de quelques heures.

Heures de consultation: 
9.00 à 12.00; 1.30 il i.00 et 

T.30 à 8.00

SYMPATHIES A LA
FAMILLE BACHAN;

M. Mn,1

enfants quittent la maison paternelle 
pour se rendre à l'école où Ton s'oc­
cupe de leur éducation morale avec 
plus de sollicitude encore que de l'a­
meublement de leur esprit avec le? 
connaissances profane?? L’an dernier, 
la moyenne de l’assistance dans nos 
écoles a été de 83.7 pour cent, ee qui 
dame joliment le pion aux protagonis- 
tes de renseignement obligatoire et

DRAPEAU. — Les funérailles < 
I.udger Drapeau, décédé accidentel! 
ment à Montréal, h l'âge de 39 nn 
époux de Valoda Lavergne, nuroi 
lien vendredi le 9 juillet 1926. I 

qui met aussi en belle 'umière le pied; convoi funèbre quittera la residern 
‘ cacité -ur lequel votre commis- de son beau-père. Adélard Lavergn

A la liste des offrandes de symp. 
thies offertes à l'occasion de la mo 
de N. L. I). Bachand et que nous pi 
blions dans une autre colonne il coi 
vient d’ajouter célles-ci:

Messes:- M. 4. Emile Noël, le B"ti 
roau Médical de THôtel-Dieu, M? 
Georges et Eugène St-Pierre, la f; 
mille 4. H. D. Codère, Mme N. A. D' 
ford, Mlles Blandine Préeourt et Y 
•J. A. Préeourt, M. et Mme G. !, 
Vaillancourt M. et Mme E. Gervai 
Mlle Fahiola Fournier,
F. Bertrand.

Bouquets spiritue’s:-
Fortier, la famille F. X 
tréal.

Sympathies:- Mlle C. A. Dnvi 
Mme et Mlle Décarie, Montréal, Ml. 
Désève, M. et Mme A. L. Désèv, 
Mlle Davis, Mlle Agnès Edwards. Y 
et Mme Alphonse Millette, M. et Mn 
Ant. Delisle, la famille Brillon, M. i 
Mme Dolor Rousseau, la famil 
Guay, M. et Mme Gérard G. Coder 
M. L. P. Jasmin, Mile G. Camiran 
Soeur Ste-Marie de la Réparation, ? 
l'abbé Léon Marcotte, M. et Mme
G. Heon.

Mlle Mar. 
Heins, Moi

DECES

LA CIE DE FRAIS FUNERAIRE!
GAGNE. — Des funérailles de Nap 
léon Gagné, décédé à Tàge de 60 an 
auront lieu vendredi le 9 juillet 192 
f-e convoi funèbre quittera THospT 
du Sacré-Coeur à 7 h 19, pour se re 
dre à la Cathédrale. 119-1-

sien scolaire a établi l’enseignement 
à Sherbrooke.”

M. Sylvestre défend ensuite la com­
mission de? irrégularités qu'on lui 
reproche. Sur la question des assuran­
ces et du patronage qui s’y rattache,

15a. rue St-Pierre, à 9 h. 
rendre à la Cathédrale.

U,, nour 
! 1 9-1 -c

‘ r il! exp.ique les changements opéréscomposent nos neuf rço es de Sher- I , . •, , , , , .,_____ i par la commission en disant que pour
obtenir à une seule et même date Té-brooke qui sont, selon le témoignage 

même de l'inspecteur Genest-Labarre, 
les plus solides et aussi les mieux ad­
ministrées de notre provinee.

"La réputation d'une ville dépend 
moins du surplus que peut offrir le 
rapport financier annuel du vérifi­
cateur municipal que de la probité, 
.'honnêteté, l'honneur et. aussi l’intel- 
lectualité de sa population. On en a 
eu tout récemment la preuve de la 
bouche d’hommes distingués et aver-

quement les assemblées de la commis-| tjs., la population de Sherbrooke mé-
sion, tout comme Ton fait pour les 
réunions du conseil municipai".

M. Brault attaque ensuite la ques­
tion des taxes scolaires, disant qu’­
avec un peu d'esprit d’économie et de 
prudence. H devrait y avoir moyen 
de réduire les taxes, d'un demi-millin, 
d’un miliin entier, peut-être. De là. 
i passe à la question du patronage et 
barge la commission de l'avoir dis­

tribué d'une façon peu équitable, ar­
bitraire même, par exemple dans le 
domaine des assurances alors qu'une 
compagnie d'assurances, qui a un de 
-es actionnaires parmi les membres 
le a commission scolaire, détient le- 
assurances de celle-ci. "U n'y a pas 
que nos assureurs qui se plaignent. 
N'c- marchands font souvent la re­
marque qu'a part un certain groupe, 
toujours le même, il n'y a pas moyen 
de rien vendre à la commission".

J’our donner suite encore à des dé- 
arations oubliées récemment dans la 

presse locale, M. Brault aborde le. | 
question du mérite des commissaires 
urtant. de charge, accordant à M. 

Sylvestre qu'il a fait amplement aon 
devoir et ou'i est • i-dessus de tout 
reproche, mais se reservant d'ajouter 
pi'il n’en est pas de même de M. Ré­
gin qui a accepté les honneurs de «a 
harge .-ans en prendre 'es responsa-

St-Caimlle. M. L. N. Béb*le. N. i’.. 
Wntton, M et Mm<* .t .! Jacques, 
G-fthbv. MM Armand et Llric Bru-

rite une mention spéciale pour son 
haut, caractère moral. A qui rela est- 
il dû? Aux éducateurs de notre jeu­
nesse qu'a su procurer à Sherbrooke 
la commission scolaire.

"Et. j'en profite, car l’occasion est 
exceptionne le, pour rendre ici pu­
bliquement le plus vibrant hommage 
qui soit à l’oeuvre merveilleuse ac­
complie dans nos murs, dans le coeur 
et. l'esprit de nos enfants par les Frè­
res du Sacre-Coeur et les Dames de la 
Congregation qui se dépensent, san.- 
pompier pour quo Sherbrooke soit 
fier de sa jeunesse, du blé qui lève, 
qui est son grand espoir dans l'ave­
nir.

"Dans notre siècle où les humains 
brûlent, ia route dans la hât° d'arri­
ver au but projeté, qui est pour l'un 
d’atteindre à tel honneur, pour un 
autre de réaliser une petite fortune 
par telle spéculation, on n'a pas :e 

1 temps de penser aux enfants. Heureu­
sement. que nous avons à notre secours 
ces splendides communautés ensei­
gnantes qui nous relèvent du fardeau 
'ré? lourd de l'éducation de nos en­
fants. Aussi, ont-ils atteint l’âge 
très tendre de cinq ou six ans, vite 
Ton s'en débarrasse en les poussant 
vers le collège ou le couvent, en exha­
lant un soupir de soulagement, tant 
Ton e t habitué sur la haute valeur 
desquels nous reposons en toute quié­
tude.

chéance de toutes les assurances sur 
les écoles, il a vu lui-même à faire 
préparer une cédule qui fait que le 
même taux est payé à toutes les coin- j 
pagnies et qu’il y a de l'uniformité j 
sur ce point des $300.900 d’assurances I 
que possède la commission.

M. G. E. Hégin
L'orateur suivant fut M. Gédéon- : 

E. Bégin qui lut le rapport financier 
de la commission, rapport dont on 
trouvera un résumé substantiel dans | 
un autre article de ee même numéro. ! 
Après avoir fait remarquer que la ta- ; 
xe scolaire à Sherbrooke était moins 
élevée que dans la grande majorité 
des municipalités de notre province 
puisqu'elle n’est chez nous que de 
sept millins alors qu’elle atteint jus­
qu'à dix-huit millins en certaines lo­
calités, M. Régin se défendit de Tir- 
régularité qu'on lui reprochait, à 'en­
droit, de l’audition des livres de 1a 
commission en faisant remarquer que 
c’était une personne étrangère à la 
commission qui avait fait, cette audi­
tion et qu’elle s'était acquittée de sa 
tâche avec beaucoup de competence.

Réplique de M. Hrault
Invité par le président de l'assem­

blée de donner une courte répliqué s'il 
le désirait, M. Brault, après que M. 
Sylvestre eût terminé son diseours. 
fit remarquer que la rivalité, bien que 
courtoise, que suscite, une entrée en 
campagne avait du bon puisqu’on a- 
vait ainsi réussi à obtenir en une 
seule soirée plus de renseignements 
sur ia commission scolaire qu’on n'en 
avait eus au cours de toutes les an­
nées passées. "C'est, justement, ce 
genre d’assemblée? que je préconise 
et Ton voit qu'elles ont franchement 
du bon” a déclaré en terminant M 
Brault avec ce sourire imperturbable 
qu'on lui tonnait bien et qui ne a-

wmwmmnmmmmmmmmmmmm
J.-H. JALBERT

LEBLOND. — Les funérailles de D 
me Edouard Leblond (née Agn 
( hoquette), âgée de 38 ans, auro 
lieu jeudi le 9 juillet 1926. Le conv 
funèbre quittera la résidence m 
luaire au No. 395 Bowen-Sud à 8 
30, pour se rendre â l'église St-4ea 
Baptiste. 118-2-;

Barents ef amis sont priés 
d'assister aux funérailles

«ans autre invitation.

Evitez ins rides
Vous 

fronc
vous consi

:'Ü :

pin de 
ucher.

C.C. Skinner-
Optométriste

C. Skinner
enregistré»

■»4, rue Wellington-Nord 
Sherbrooke.

t

"Songes-t-on par fee j qu’a chaque bandonne 'aman?, quelque délicate que
neau, Asbestos, Mlle Eug. Brassard, matin, durant l'exercice scolaire, 4232 soit la situation.

Gilets de faniaisie^ 
mes et gare
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“C’est avec une secrète terreur 
que l’on pose cette question: “Que 

’deviendront le commerce et l’indus­
trie de l’Europe le jour où, dégrevée 

: de sa dette nationale, de ses dettes 
! particulières et de la plupart de ses 
, impftts directs, la République de? 
Etats-Unis, couverte d’usines où sont 
appliqués les derniers progrès de la 
science technique, forte par sa nom­
breuse population, l'énergie, le flair, 

| le sens pratique et l'esprit de travail 
jde ses habitants, en situation de tra- 
i vailler presque à prix coûtant, se 
lancera à la conquête du monde '-om- 
mercial, attaquant l’Angleterre elle- 
même parce qu’elle se sentira plus 
forte que l’Angleterre....”

Ces lignes parurent dans le ”Mo- 
nitei.r des Intérêts ma'eriels”, le 27 
janvier 1884.

Prière de nous iriser sans délai de tout changement d «dresse afin d’ob- 
t^ûr une prompte distribution.

LES MODES SUIVENT
LES PEUPLES
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U DISCUSSION SE CONTINUE
’ On continue de plus bd7e a discuter par tout Je Canada sur la 
.onstitutionnalité de la récente dissolution des Chambre., fed

1 Les journaux de langue française sont presque unanimes» 
Jéclarer que Thon. M. Meighen a abuse de la bonne foi du gou- 
eînem général et l’a mal conseillé, alors qu’il savait très bien 
ians son for intérieur, que son gouvernement ne pouvait a\ nr
fTar'SStiSoup de journaux aug.aia du Canada et de 
l’étranger partagent le même avis et ne se genent pas poui i ■ rime/dans leurs colonnes éditoriales. De ce nombre, il en est 
tS n’ont pas toujours été très sympathiques au gouvernement 
«Cing Leurs argument contre les procédés de celui qui est ac- 
uelfement à se former un cabinet n’ont que plus de force, sinon

''^UroÏÏàne de la Capitale, r’’Ottawa Citizen" avait l’autre 
sour sur cette question de droit constitutionnel actuellement dé­
battue, des réflexions très intéressantes Que nous donnons ci- 
lprès, à titre de documentation. On verra quil > auiait gra- 
es dangers pour un gouverneur de s enger en arbitre dans les 

ruestions qui divisent les deux partis politiques de ce Dominion. 
Voici la traduction de cet article du ’Citizen .

“Le gouverneur général ne devrait pas plus etie 1 ai bitre en- 
sre les partis au Canada que l’ambassadeur anglais a W ashing- 
,nn np l’pçt entre les partis aux Etats-LTnis.

“Quelle qu’ait été la procédure constitutionnelle autrefois, il 
Vest plus sûr (no longer safe) d’introduire une autorité étrangère 
ans le système établi de gouvernement par le cabinet, qui est

lesponsable au parlement. . , , . .
* “Et il n’est pas juste que la gouverneur general ait a assu- 
ter la responsabilité de décider contre 1 avis de ses minit-tres.

* “D’autres questions constitutionnelles surgissent au Canada. 
R suffit de mentionner l’une des éventualités possibles pour mon-
rer le manque de sagesse qu’il y a à considérer le gouverneur

général comme un arbitre. , , ,, ,.
k “M. Meighen a déclaré que. dans le cas d une nouvelle guer- 
e. il n’y aura pas de troupes canadiennes envoyées de l’autre cô- 

ds de l’Océan avant que le peuple du Canada ait été consulte dans
*ne élection générale. .
u “M Meighen vient d’accepter 1 ulee que le gouverneur gé­
néral a le pouvoir de refuser au premier ministre une demande de
pissoudre le parlement. ,. * ,
h “La différence d’opinion entre les partis au Canada est prn- 
trmde en ce qui concerne la coopération militaire avec la Grande- 
aîretagne à une autre heure de péril.
N “La politique du parti libéral, telle qu’enoncee récemment par 

I King à la Chambre des Communes, est de consulter le parle- 
rnent. Il s’en rapporterait à la décision du parlement, comme 
Pela s’est fait en 1914. .

“La politique du parti conservateur, telle que definie par M. 
dIeighen à Hamilton et à Acton-Vale, dans Ragot, l’automne fier­

ier, serait de dissoudre le parlement.
P “Le pays serait plongé dans une élection.

“Quelle' serait, ce jour-là, la position du gouverneur-général ? 
fi “Il y aurait une terrible responsabilité placée sur ses épaules.
s “Il aurait à décider comme un arbitre entre deux politiques

e partis, inflammables comme de la poudre.”

Chaque peuple s’habille suivant 
son tempérament et voilà pourquoi 

! la mode d’ici n’est pas celle d’ail- 
j leurs. Cela se remarque surtout 
j dans la mode masculine, nettement 
I différente, suivait» qu’elle vient d’An- 
i tcleterre, d’Amérique ou de France.

A Londres, la crainte de se faire 
i remarquer empêche les Anglais de 
j se livrer à la moindre fantaisie. Un 
• Anglais porte ce que tous les Anglais 
j portent. N’ayant que des modèles 
toujours semblables à composer, les 
tailleurs anglais arrivent naturelle- 

j ment à faire des coupes très étudiées 
: et c’est leur force.

La mode anglaise est sévère, uni­
forme et toujours correcte.

On ne pourrait pas en dire autant 
de la mode américaine qui se livre à 
d’indiscutables excès. Ainsi, nous a- 
vons vu, cet été, sur toutes les plages 
françaises, des jeunes Américains aux 
pantalons immenses, qui flottaient 
comme des jupes au-dessus de leurs 
chaussures, et aux vestons si courts 
que l’on pouvait se dire. “Us ont 
employé toute leur étoffe pour le 
pantalon, et il n’en reste plus pour la 
veste”.

A côté de ces excès, la mode amé­
ricaine a des côtés pratiques, notam­
ment pour les vêtements de sport et 
dont on peut tirer profit.

En France, c’est le souci de raffi­
nement qui domine. Accueillante 
aux excès de ia mode américaine, la 
mode française en prend le cuté 
fantaisiste et le modifie. La fan­
taisie préside dans notre manière de 
nous habiller. Il en résulte une va­
riété de modèles qui rend notre mo­
de un peu incertaine. Chaque taü 
leur, car on ne manque pas d’imagi­
nation chez nous, a ses modèles et 
chacun de ses clients y ajoute son 
goût Personnel. Cela fart que notre 
mode n’est pas toujours déterminée, 
mais qu’elle est toujours infiniment 
variée. Notre tempérament se révè­
le à travers cette diversité de vête­
ments, et la mode masculine fran­
çaise. comme la mode féminine, n’a 
pas d’autres directions que celles ou 
la conduit sa fantaisie.

C’est, sans doute, ce qui fait lire 
I aux étrangers qu’elle est parfois un 
y--u efféminée. Son raffinement peut 
■tre parfois un défaut lorsqu’il °st 
•toussé dans ses derniers retranche­
ments et qu’il enlève à la coupe ce 
cm’elle doit avoir d’un peu rigide. 
Il dépend de chacun de nous de gar­
der la mesure; dans le cas contraire, 
nos tailleurs savent le plus souvent 
nous v maintenir.

•l n-

Feuiiles volantes L’OPINION
DES AUTRES

Le parti pris entraîne les prises de 
Pêc.

• • w
4’ Les Canadiens qui raffolent de dis 
Nburs vont être sertis à souhait d'ici 

ne couple de mois.
'J’ • » »
t< Les orateurs qui ont fait la campa­
nile politique, au mois d’octobre dor- 

ier. n’ont pa« eu le temps d'oublier 
■ur gamme et leur "petit boniment'' 

?Vn sera que plu? intéressant.
G • • •
R L'Ouest est. nous dit-on, assuré 

’une récolte magnifique.

^ Cela signifie que le peuple cana­
dien, grâce à [lieu, aura encore du 

ain sur la planche l'hiver prochain. 
S______________________ ______________

L'exemple est contagieux. I n hom­
me supérieur entraîne des adeptes à 
sa suite. Il en est de même dans le 
commerce un ben marchand contri­
bue à relever le rode moral de ses 
confrères. . . .

Une seule insertion d’une annonce 
peut être comparée à un poulet dont 
on vient de couper la tète et dont les 
chairs frémissent encore pendant 
quelques secondes. Son effet n a guè­
re plus de durée.

* s •

Pensée de Vinet:
” \gis d’une manière toujours plus 

précise, et supporte toujours plus si­
lencieusement.”

Les beaux vers français
P\RŒ DOMINE

L'église du village est éclairée à peine 
Les mobiles de Brest et ceux d’ille et Vilaine 
Viennent à l’angelu? y prier en commun.
Car ils seront ce snir de grand’garrie, et pas un 
Ne veut aller là-bas sans un bout d* prière.
L'aumônier, né comme eux dans les champs rie bruyère, 
Leur dit qu’il faut offrir un coeur pur an Dieu fort.
Et marcher en chrétien au-devant do la mort.
Et, pour donner encore aux paroles du prêtre
Plus de solennité, le canon de Bicètrp
Fait trembler par instant les vitraux de la nef. ..
Tous entonnent alors, du soldat jusqu’au chef.
Le Parce Domine ! ce grand cri que l'Eglise 
Jette en pleurant vers Dieu dans les heures de crise. 
“Epargnez-nnus, Seigneur !" chantent res paysans 
Que l’aube reverra peut-être agonisants;
Et, tandis, que leurs voix montent dans Pair humide.
Il me semble, au-delà de« cintres de l'abside.
Entendre les rumeurs d'une foule à genoux :
Femmes en deuil, enfants sans pères, vieux époux 
Dont les fils sont perdus sous la pluie et la neige. 
Laborreurs qu'on rançonn» et bnnrgpnb. qu nn assiégé. 
Toute la France enfin, lasse, blessée au coeur.
Et criant dans la nuit : ‘'F.pargnoz-nnus, Seigneur !”

\ndré TREURIEi.

I ne erreur en entraîne une autre
(La Presse)

Une erreur en entraîne une autre, 
jet. sans doute le procédé fâcheux =ui- 
vi pour la dissolution de la Chambre 
est la conséquence de la première 
excursion en dehors des règles tt 
coutumes.

Cela n’empêche pas qu’en protes­
tant contre ces faits et er dénonçant 
ces entorses aux traditions. M. King 
et ses partisans accomplissent une 
tâche nécessaire, utile, car le jour 
où nous tolérerions sans protester 
qu’on méconnaisse aussi ouvertement 

j les régies du jeu, ce jour-là nous ou- 
j vririons toute' grandes les portes à 
(tous les abus de pouvoir et plonge- 
I rions dans l'incohérence la plus dan­
gereuse.

I Contre l’ennemi commun
(Le Canada!

j Un journal écrit que "les conser- 
i valeurs veulent se débarrasser d:-s 
progressistes". Us ne les aiment phi= 
depuis la fameuse nuit du 1er juil­
let, où ils ont contribué a la défaite 
de M. Meighen.

Nous comptons que progressiste ; 
et liberaux évitent les erreurs rie la 
dernière campagne où les conserva­
teurs ont gagné des sièges dans 
l’ouest parce qu'il y avait trois car.- ! 
didats sur les rang'.

Unis sur le terrain constitutionnel ; 
contre l’ennemi commun, ils devront 
dans l'ouest organiser leurs force- 
pour remporter la presque totalité 
des sièges des trois provinces ors 
prairies.

Dans Québec
( Le Droit )

Les pronostics sont sans doute 
prématurés, et. il ne serait guère 
sérieux d'y attacher beaucoup d im­
portance. Mais, on se nemande. dès 
a present, si M Meighen pourra fn 
re elire des ministres canadiens-frao 
çais. Il n'y a aucun doute que le 
premier ministre va se choisir quj-: 
ques collègue' dans Québec. Trois ' 
ou quatre noms sont mis de l'avant

dont M. Patenaude et M. Fauteux. 
Maintevint que l'organisateur de la 
campagne conservatrice de la der­
nière élection dans Québec s'est ré­
concilié publiquement avec M. Mei­
ghen, il n’y a aucune difficulté à !? 
voir entrer dans le cabinet.

Les électeurs oublieront-ils aussi 
facilement l'attitude prise par M. Pa 
tenaude en octobre dernier, alors ;u'il 
se déclarait aussi indépendant de M 
Meighen que de M. King. Et peur- 
se /aire élire, n’aurait-i! pas à 'ha­
cher refuge dans un comté où l’élé­
ment anglais est en grande majorité.

La machine électorale
(La Patrie)

Le “Globe" fait part à ses lecteurs 
des informations obtenues des prin­
cipaux organisateurs du parti libe­
ral dans l’Ontario.

Les conservateurs feraient erreur 
de croire qu'ils seront maîtres de ia 
"machine électorale”, car en vertu 
de la loi, les officiers-rapporteurs 
nommés par le gouvernement King 
sont permanents et les sous-officiers 
rapporteurs sont choisis par les pre­
miers qui restent indépendant- du 
nouveau cabinet. Sous ces circons­
tances, ajoute le “Globe”, comment 
M. Meighen pourra-t-il s'emparer de 
le “machine” ? Les seuls change­
ments que M. Meighen peut faire, a 
dit le Dr Cascaden, organisateur li­
béral, c’est de remplacer les officiers 
rapporteurs qui sont morts ou qui 
ont renoncé à leurs fonctions.

Dans Ontario, le mot d’ordre de 
la campagne électorale pour les li­
béraux, a été adopté. C’est: “For 
King and the Country for King".

La prochaine élection
(L’Action Catholique)

Il faudra ne pas oublier ensuit-: 
qu’il s’agit dans cette élection de 
tout le Canada et non pas d’une é- 
lection provinciale ou municipale. 
Par conséquent qu’il serait insensé 
de s'arrêter aux intérêts locaux, aux 
questions de bouts de quai ou de bu­
reaux de poste, aux petites querelles 
de clocher. Il s’agit de tout le Ca­
nada, dont chaque province, chaque 
ville et chaque paroisse font partie. 
Si le Canada est mal administré, cha­
que province, chaque vil!» et chaque 
paroisse en souffriront. Si l'intérêt] 
du Canada est subordonné à celui 
d’un autre pays, les provinces, lej 
villes et les paroisses de tout le Ca­
nada en souffriront.

Il s’agit de tout le Canada, et non 
pas d’une de ses parties qui tirerait à 
elle tous les avantages aux dépen­
des autres.

La différence vitale
(Le Soleil)

“ L'élection qui s'annonce ”, disait 
hier l’honorable député de Québec-Est 

j " va faire ressortir, de façon écla- 
! tante, la différence vitale qui sépare 
les deux grands partis.

“La lutte va se livrer—et c'est M. 
; Meighen qui l'a voulu— sur une ques- 
! tion qui met en jeu l'avenir de notre 
i pays et son existence comme naticr 
autonome.

“Fidèle à ses traditions, le part 
libérale va sc battre pour les libertés 
canadiennes.”

Ces paroles, brèves et graves, sur 
les lèvres d’un homme d’Etat ayant 
la plus haute notion de «es responsa­
bilités publiques, ont, à rette heure 
une signification dont l’ampleur et 
la profondeur, quoique difficilement 
mesurable, sont aussitôt aperçues 
dans les conjonctures que nous tra­
versons.

Une différence vitale sépare en 
effet, les deux grands partis. Elle 
paraît aujourd’hui de façon éclatan­
te. Elle a toujours existé. A ne re­
monter que ces dernières années, on 
voit qu’elle s'est manifestée, pa; 
exemple, d’une manier» fulgurant» 
en 1922, lorsqu’à l'attitude cana­
dienne de l’honorable Mackenzie 
King devant la demande de l'An­
gleterre d'envoyer de' troupes dan-' 
le Proche-Orient, l’honorable Arthur 
Meighen opposa la sienne, si anti- 
canadienne, au Massey Hall, dç To­
ronto, en disant "Ready aye Ready!" 
(Nous sommes prêt?) et laissant en 
tendre que le parlement n’avait pa 
à être consulté.

UN CHOC ELECTRIQUE ORGIE DE BOISSON 
FOUDROIE 3 HOMMES QUI CAUSE 5 MORTS

Un contremaître est tué en tou- Ua foule s'empare de caisses de 
chant un électricien qui venait vin à la dérive sur le fleuve et 
de recevoir le choc, et un troi- organise une bombance en rè- 
sième subit le même sort. sle- — 20 personnes en danger.

4.,—

(Presse Canadienne)
PLAINFIELD, S.-J., 8. — Trois 

hommes ont été tués instantanément 
hier et un quatrième a reçu un choc 
ilectrique qui le rendit inconscient, 
lorsqu'un court-circuit se produisit 
dans un oharroyeur métallique rota­
toire de l'usine chimique Batterie and 
Rpnwn-k à Newm. rket, prés d'ici.

Michael Fallet, 35 ans, un électri­
cien était à faire des réparations à 
a mschine, lorsque .'.en compagnon 
Hrrold Robinson, 29 ans, contremaî­
tre, le vit soudain s’affaisser sur le 
plancher. Il s’empressa de voler à 
son secours, mais il mourut instan­
tanément comme il saisissait l'élfc- 
tricien. La troisième victime fut 
John Kopchik, journalier de 36 ans. 
qui était appuyé sur le oharroyeur. 
1! fut tué également comme Robinson 
portait secours à Fallet.

Buford Williams, 20 ans. un nègre, 
le seul témoin de tragédie, qui se 
tenait près de la chambre de direction, 
reçut un violent choc électrique. Ses 
'emelle? étaient clouées et le contact 
des clous avec le planche:- de ciment 
humide fut cause du .’hoc qui le ren­
versa inconscient sur 'e sol Le nègiv 
déclara que la tragédie se produisit 
sans que l’on put voir d’étincelle é- 
lec trique.

LA LIVRE SUIT LE FRANC

(Presse Canadienne)
COLOGNE, 8. — Une orgie de bois­

son, qui se produisit à la suite d? la 
destruction d’un vapeur chargé de 
vins, a coûté la vie à cinq personne- 
et rendu malades une vingtainq d au­
tres personnes.

Le vapeur alla s’écraser sur un pont 
du Rhin et sa cargaison de vin alia à 
la dérive le long du fleuve. Des cen­
taines de personnes, attirées sur les 
lieux par l’accident, suivirent les cais­
ses et les barillets de vin et s’en em­
parèrent avec plaisir lorsque les li­
queurs parvinrent au rivage.

L’orgie commença alors, et les ri­
ves étaient couvertes de personnes 
ivres. Le désordre fut si grann que 
80 constables durent être envoyés sui 
les lieux pour faire cesser cette bom­
bance et confisquer 1er, liqueurs. Après 
le rétablissement de l’ordre, on cons­
tata que deux personnes avaient suc­
combé à l’empoisonnement alcoolique 
deux autres s’étaient noyées et ui.o 
autre avait été tuée au cours d’une ri 
xe. Une vingtaine d’autres étaient s 
malades qu’on les transporta à l’ho; : 
tal où l’on trouva qu’elles souffraient 
d’empoisonnement.

QUESTION PLUS IMPORTANTE ?

(Presse Canadienne)
ROME, 7. — La chute de la 'ire à 

29.50 au dollar est causée, eroit-on, 
dans les cercles financiers par la chu­
te dans la valeur du franc, et elle ne 
représente aucun autre facteur nou­
veau dans la situation italienne d: 
nature à embarrasser le pays.

Des règlements sévères sont ac­
tuellement en vigueur dans les di­
vers marché? de change et l’on croit 
qu’ils empêcheront toute chute dan­
gereuse, alors que les effets bien­
faisants de cette nouvelle campagne 
d’économie nationale auront bientôt 
leur écho dans la cotation de la lire.

LA LISTE NOIRE DE LA 
* FETE DE L’INDEPENDANCE

(Presse Canadienne) 
BUFFALO, 8. — Huit personnes 

ont perdu la vie à Buffalo et dans les 
environs à l’occasion de la fête de 
’Indépendance. Les accidents d’auto- 
nobiles sur les routes encombrées de 
manifestants ont causé quatre pertes 
de vie, et 17 personnes furent ainsi 
blessées. Quatre se noyèrent en se 
baignant, et trois furent -brûlées par 
les pièces pyrotechniques.

(Presse Canadienne) 
LONDRES. 8. — En commentaire 

sur le différend soulevé par la di­
version des eaux des Grands Lacs 
par la ville de Chicago, le "Morning 
Post" déclare que la conservation et 
le développement de? voies d’eau des 
Grands l,acs sont d’une plus grande 
importance pour le Canada que les 
démêlés politiques actue's.

“Chicago, dit le journal, est main­
tenant en mesure de défier le gouver- 

. nement fédéral et de résister au res- 
| te des états du Nord des Etats-Unis 
dont les intérêts ne font qu’un avec 
les intérêts du Canada.”

NAVIRE MIS A FLOT
(Presse Canadienne) 

QUEBEC, 8. — Le vapeur “Win­
nipeg" a été lancé à Lévis. Ce navire 
fera partie de la flotte des fréteurs 
de la Canada Steamship et fera le 
ervice entre Montréal et les Grands 

Lacs.

UN PRODIGE QUI DISPARAIT
(Presse Canadienne)

NEW-YORK. 8. — Le monde fi­
nancier, sportif et publiciste déplore 
aujourd'hui la mort d’Edward Rus­
sell Thomas, principal propriétaire du 
“Morning Telegraph". M. Thomas, 
qui était âgé de 52 ans, est décédé 
hier soir après trois jour? de mala­
die. I! était une figure pittoresque 
de Wall Street et du Broadway. Il 
fut un grand promoteur des courses 
de chevaux et d’automobiles, de mê­
me qu'un excellent publiciste. Né très 
riche, il perdit sa fortune dans la pa­
nique de 1907, mais ii refit sa bourse 
d'une manière surprenante. Parmi ses 
jolis coups de bourse, on cite un pro­
fit de $2,000,000 qu’il fit sur le mar­
ché du coton. Il fut un pionnier des 
courses d’autos, mai* il faillit y per­
dre '.a vie en 1908. alors qu'il se fit 
cruellement blesser dans un accident 
à Long Island.

DES RECETTES
PHENOMENALES AU 

RESEAU DE L’ETAT
(Pressa Canadienne) 

HALIFAX, N.-E-R. — “Les 
recettes du Canadien National 
sont phénoménales et br»*nt. 
tous le* records", a déclaré M. 
C. W. Johnston, gérant du tra­
fic des trains de passagers du 
(’. N'. R., de Montréal, à son ar­
rivée ici.

M. Johnston dit que le* pers­
pectives du trafic touristique 

canadien sont plu* grande*, cet­
te année, que jamais aupara­
vant, et que le Canadien Na­
tional tentait de stimuler re 
trafic dans les provinces mari­
times. Il dit que l’état des ré­
coltes de l'Ouest est meilleu' 
que l’an dernier à pareille da­
te.

LES MAGNATS DU GAZ
EN CONGRES A MONTREAL

(Presse Canadienne)
MONTREAL, 8. — L'association 

du gaz canadien tient son congrès an­
nuel à Montréal. Les représentants 
de gaz de toutes les parties du Cana­
da y sont assemblés pour discuter les 
nogrès de leur association. Ce soir, à 
a suite d'un banquet, les délégués as- 
sisteront à une soirée du bon vieux 
emps organisée par le Dr W.-H. A- 

therton, historien de Montréal, et pro­
fesseur de littérature anglaise à l’U­
niversité de Montréal, aidé de M. E.- 

Massicotte, archiviste provincial.

L'AFFAIRE PARADIS-BEGIN
Comme’ nous l’écrivions, samedi 

dernier, le requérant, C. Paradis, par 
’entremise de son procureur, Me E.- 
P. McCabe, assisté de son conseil. Me 
L-S. Couture, s’était pourvu d’une 
nscription en droit contre l’exception 

présentée par le défendeur, Gédéon-E. 
Bégin, par l’entremise de ses procu­
reurs, MM. Panneton et Boisvert. Cet­
te exception présentée par la défense 
était à l’encontre du jugement, procé­
dure initiale de fout ce litige, pris par 
e demandeur Paradis.

L’exception au jugement devait è- 
tre entendu au Palais hier. En son 
lieu, on a entendu l’inscription en 
droit, dernière procédure. L’hon. juge 
White a ordonné preuve avant de. 
faire droit et cette preuve sera enten­
due mercredi prochain.

m
deslwandwichés

wlicieuse?
et très nourrissantes.

Les femmes 
admirent

La facilité de disposer de 
ce nouvel adjuvant hygié­
nique; il suffit de le jeter, 
aucun lavage nécessaire.

La Grande Vente chez Olivier
Se Continue Cette Semaine
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Chronique Locale
—Mme A. Préfontaine, d'Ottawa, 

avee ses trois enfants, est en visite
chez Mme A. Labergre, du Parc Ra-
cine.

— Mlle Juliette Laherge ainsi que 
son frère, Roméo Laberge. de Détroit, 
Midi., sont en visite à Sherbrooke.

—Le Rév. J.-E. Parent, curé de 
Kingsc-roft, était de passage en ville 
hier.

—Le Dr Ls.-Philippe Beaudoin, de 
l’Orignal, Ont., est de passage à Sher­
brooke, pour affaires.

—Mme E. Inckel, de Kingscroft, 
avec son fils, était de passage à Sher­
brooke, mercredi.

—M. Noël Lacroix, do Détroit, 
Mich., est en visite chez son père de | 
la rue Laurier.

—Mme J.-C. Côté, de la rue Fron-j 
tenac, est partie pour Montréal, hier, | 
en visite de quelques jours chez ses j 
parents.

—Mlle Rose-Alma Thibault, du Lac ; 
Mégantic, est retournée chez elle, a- 
près une vacance en ville, chez des
amies.

— Mlle Rolande Hébert est 
pour un voyage de trois semaim 
Trois-Rivières et à Ottawa. dt-

— M. et Mme Simeon Desruisseaux 
ainsi que M. et Mme Alf. Desruis­
seaux et leur fils Marcel, Mlle Blan­
che Desruisseaux et M. Emile Bérard 
sont de retour d’une promenade à 
Montréal. Le voyage se fit en auto.

—M. le Dr et Mme W. Shurtleff 
ainsi que M. et Mme R. N. Rohi ison 
de Coaticook étaient en ville hier.

— M D. C. McRae était à Montré­
al hier, en voyage d’affaires.

—Mlle Gladys Byrne de Lennoxvil- 
le, passe quelques jours à Lemesu- 
rier, Que., chez M. et Mme \Ym . -at. 
tie.

— M. et Mme David J. O’Connor 
de Boston Mass., étaient en ville hier.

— M. et Mme H. S. Spencer de 
Hartford Conn., étaient de passage 
en ville hier.

— Mlles Antoinette et Rose-Anna 
Luc étaient de passage à Brompton 
ville, dimanche dernier visitant Mme 
Vve Nap. Rousseau.

— M. et Mme Louis Roy et M. O- 
mer et Clarisse Morrissette de la rue 
Alexandre Mlle Amanda Luc sont de 
retour d'un voyage à Thetford-Mi- 
nes visitant M. et Mme Michel La- 
vertu.

— M. Maurice Bonin était en pro­
menade chez ses grands parents à 
St-Camille, il y a quelques jours.

— M. et Mma Alex. Cl arüer ainsi 
que leurs fillettes Mildred et Evelyn 
sont retournés à Détroit, Mich., après 
avoir passé quelque temps chex M. 
Joseph Chartier de la rue Guay.

—Mlle Houle de Lawrence, Mass., 
est actuellement en visite chez M. 
Louis St-Laurent de la rue Murray.

— M. Lucien Chartier et sa soeur 
Jeannette sont de retour d'un voya­
ge aux Etats-Unis, où ils ont vi-.ité 
des amis à Manchester, Boston et 
Hampton Beach.

—Mlle Emma St-Laurent de la rue 
Murray est depuis quoique temps 
chez des parents à Holyoke, Mass.

— Mme Louis Audet de Coaticook, 
accompagnée de son fils Raoul et de 
sa mère Mme Daniels pa = sent la sai­
son d’été à son chalet “Kosy Neuk” à 
Ayer’s Cliff, au lac Massawippi.

LE MARCHE DE 
SHERBROOKE SERT DE 

MODELE A SI IVRE I

(Tresse Canadienne) 
OTTAW A, S. Le Bureau de 

Contrôle a décidé d envoyer une 
délégation à Sherbrooke exa­
miner le marché de c*-ite ville 
avant de faire les améliorations 
à celui d'Ottawa. Le marché 
de Sherbrooke est coté par l’ar­
chitecte municipal comme un 
modèle à suivre pour la capita­
le.

+------- --------

LES TRAVAUX

ÜÆLANESE”
e notre correspondant) 

MMONDVILLE, 15. — Les 
faux de construction des usines 
la "Celanese” sont enfin commen­

cés, et des centoines d'hommes y trou- 
| vent de l'ouvrage.

La population de Drummondville est 
heureuse que les contrats aient été 
donnés à la “Canadian Foundation 
Co’’; cette compagnie est avantageu­
sement connue ici par le traitement é- 
quitabie qu’elle accorde aux ouvriers ; 
elle a, ces deux dernières années, 
construit les deux chaussées qui bar­
rent ici le St-François; son retour as­
sure aux travailleurs consciencieux 
un salaire rémunérateur.

La construction de-; divers édifices 
emploiera pendant quatre ou cinq mois 
durant quelque huit cents hommes, 
mais ces travaux seront à peine ache­
vés que déjà la manufacture de soie 
sera commencée donnant de l'ouvrage 
a un plus grand nombre.

11 est compris que les travailleur-1 
de Drummondville seront d’abord re­
tenus. Ils ne seront pas en nombre 
suffisant, mais nos paroisses sauront 
leur fournir toute la main-d’oeuvre 
nécessaire. Cet usine r era un avan­
tage pour toute la région. M. Alexan­
dre Mercure a la charge de la prépa­
ration du terrain.
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M. E. A. BERNARD ET
L’ACHAT CHEZ NOUS

(De lotro correspondant)
WATERLOO, R. — Les funérailles j 

de M. Godef;oy Poirier, ex-maire de 
Waterloo, curent lieu au mi­
lieu d'un grand concours de parents 
et d'amis. La levée du corps fut faite 
par M. l'abbé Fournier et le sem e 
fut chanté par M. le curé P.-N. Des­
marais, assiste de M. l’abbé Fournier 
et du Rév. Frère Rémi, comme diacre 
et sous-diacre. M. R.-R. Bachand, N. 
P., dirigeait la chorale. Conduisait le 
cortège: M. le maire Raoul Déragon. 
Les porteurs étaient: MM. A. Bisson- 
nette, J.-B. Bergeron, L.-J. Fournier, 
Pierre Nolin, Ovila Lajoie, G. Béli­
veau. Remarqués aussi dans le cortè­
ge: son épouse, Mme Philippe
Denis, sa fille, ses fils Ovila 
et Joseph, Mme O. Poirier, sa bru, 
Mme A.-.L Emblem, sa petite fille, 
.Mme O. Poirier, sa bru, Mme A.-J. 
Emblem, sa petite fille, MM. George- 
E. Poirier, Gérald Denis, ses petits- 
fils, ses frères Joseph et Johnny, de 
Shefford, sa soeur, Mme Octave Huot, 
Mmes Joseph et Johnny Poirier, son 
beau-frère. M. Gédéon Boulay, M. et 
MMme Julien Samson, Jules Samson, 
Mme Gédéon Boulay, M. et Mme Ju­
lien Samson, Jules Samson, Mme F, 
Grenon, de Henriville, M. et Mme 
John Murphy, de North Attleboro, 
Mass., M. et Mme Delisle, M. Ovila 
Huot, M. Henri Morel, Mlle May 
Springings, M. et Mme Albert Poirier 
tous de Montréal, MM. et Mmes N. 
Larivière, A. Monty, O. Lasnier, Gé­
rald et Jeannette Lasnier, Edmond 
et Georges Bourbeau. Mme H. Boulé, 
M. et Mme A. Langlois, Mme Aubin, 
Mme Simard, de Granby, Horace Mal- 
boeuf, M. et, Mme Delphis Huot, M. 
et Mme Ludger Huot, M. et Mme Moi
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1 Parlant devant l'Association des 
I Marchands-détaillants à Montréal, M. 

Fl.-A. Bernard, de Sherbrooke a décla-
i ré:
i “La campagne de publicité entre­
prise par les marchands détaillants, 
a eu un efeft considérable dans les 

i petites villes. Depuis cette campagne, 
les ventes par la poste ont diminué du 
moins dans ma localité. Nous avons 
fait comprendre aux gens que l'ar­
gent qui roule dans une ville vaut 25 
pour -ent de plus que celui qui s'en 
va en dehors. Notre grand cauche­
mar ce sont les ventes à crédit. Tou­
tes les faillites ou du moins la très 
forte majorité sont dues au crédit.''

se Huot, M. et Mme Octave Huot, 
Yalmore Poirier, M, et Mme Couet- 
teux, Ulric Brien, de Ste-Anne, M. et 
Mme Edmond Poirier, d'Eastman, M. 
el Mme E. Boulé, Mile Cora Boulé, de 
Winooski. Yt.. M. et Mme Joseph 
Bourbeau. Mlle Yvette Bourbeau, M. 
"I Mme Gédéon Boulé d'Adamsville.

SYMPATHIES DU BARREAU
A une assemblée des membres du 
rreau de St-François, l'on a voté
e résolution de sympathies à Ta- 
esse de Mme Dr L.-C, fîaehand et 
sa famille à l'occasion du deuil où 

i plonge la mort du Dr L.-C. Ba- 
and. La résolution de sympathies a 
p présentée incessamment par les 
ins du secrétaire du Barreau.

COMMISSAIRES
A EAST ANQLS

(De notre correspondant)
EAST-ANGUS. 8. - Pour la 

ville. M M. .1. M. Palmer et Am­
broise Bisson ont été réélus rom- 
missaires d'écoles par acclama­
tion. et pour la campagne de St- 
Louis de Wesfhury. M. Alphonse 
Fouquet a été aussi réélu par ac­
clamation.

—Garde Savard, 15Vè, rue Windsor 

Téphone 2104 M. 298-j.no.

PARTIE DE BOITES

MORT DE M. L'ABBE J,-M. RGY
ARTHABASKA, 8.— M. l'abbé M.- 

•T.-M. Roy, ancien curé de Saint-Tho­
mas de Pfcrreville, est décédé dans la 
76e année de son âge à Yietoriaville 
où il s'était retiré.

Né à St-Norbert d'A.rthahaska, 1“ 
13 février 1851. il fit. ses études à 
Nicolet. Ordonné prêtre en 1877, il 
fut vicaire à Saint-Zéphirin, à St- 
Grégoire et à la Baie du Fcbvre.

En 1885, chapelain de l'Hôtel- 
Dieu d’Arthabaska ; 1888, curé de 
Saint-Pip de Guise; 1800, chapelain 
des Soeurs de l’Assomption à Nico­
let; 1803, curé de Saint-Thomas de 
Pierreville.

Un premier sendee solennel fut 
chanté à Yietoriaville par M. L.-P. 
Binnette. neveu du défunt. M. le cha­
noine Poirier y fit. l'éloge Hu défunt.

Un autre service solennel à Pierre- 
ville fut célébré par Mgr Lahaye. S. 
G Mgr Bruneau prononça l'oraison 
funèbre. Un très nombreux clerc ; 
assista aux services tant à Victoria- 
ville qu'à Pierreville.

— Lisez les petites annonces eu»
! sffiées ce LA TRIBUNE.

A JOHN VILLE. SAMEDI LE 10
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McCONNELL’S
Optométriste#

34 KINU-0. SHERBROOKE

Soirée, concert, et vente de boites. 
Rafraîchissements, etc., etc. Invita­
tion cordiale à tous.

Au profit des oeuvres paroissiales.
110-3-p

RELIGIEUSES EN EUROPE
Quatre religieuses du Boa Pasteur 

de Montréal sont parties pour la 
France. Soeur Marie de St-Jules 
(Marie-Anne Granger) de Sherbrôn- 
ke nous a quittés pour un voyage le 
deux ans à Angers. Là, elle puisera 
les sciences nécessaires de la commu­
nauté. Les parents de Soeur Marie de 
St-Jules. chez M. Jules Granger re­
çurent une lettre de la jeune voya­
geuse disant que la traversée a été 
bonne. Les Soeurs abordèrent Cher­
bourg le 24 iuin et de 1à se rendirent 
à Angers. Nous souhaitons à < ■ 
jeunes Soeurs le meilleur succès dans 
leurs études.

COUPONS
Venez à Sherbrooke Est r-rr.r occa­

sions en cou 
de banquerout 
évalué à 
tette ma 
régulière 
dues à prix 
commence vernir

achet»; le st 
Georg", Dahoud 

niant’.te de 
garde pas 

oront ven- 
_it*. La vente 
n-in. N. Zaki'ih.

Le seul magasin de < Mpons < Sher­
brooke". 24 rue King-Kst. 113-1-ch

QUAND L’ENFANf EST JEUNE
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la mère pout exerJlb" une action sa­
lutaire sur sa vitaliw^4t4y|!, aider 
à lui former les ns et les nihfs, lui 
faire rfs it^^cles et Ie>rendre ro­
buste, le nattant au régime Ho 
la Farine Rrn^xJ^fiép et phos­
phatée. Cette IBimuture tonique 
azotee rcmplaci*\souvpnt et avec ■ j. 
avantage, le laAlnaternel, et elle ! 4 
est très digestible même pour les 4 
estomacs le» plu» délicat?.

4
4
4
4
4
4

4
4
4
*
4BOUTONS “Tête-Noire”

((ÆMEDOXS)
Achetez deux onces do peroxine en : 4 

poudre chezVotre pharmacien. Ré-1 
pandeYLle sur\uj linge trempé d'eau 
chaude %t frottnUe visage vivement. 
Toutes Vs vilajm^^^ètes noire* se­
nnit dis|mruesli^r procédé unique, 
simple, aûleet sans danger de les sup­
primer. i .\o.

AVIS
Aux c.rédileurs de la

( noKSHIUE>»kI)l R 
MILLS ( fturv

Tous 1 
présent

( ookshire
T. O. 

Mme C

_ t etre
iTJüTllet 1926. 

r Mills Co.
sworth.
Edv» ard?. 

op ri etai res.

CHEZ MUNRO
OCCASIONS TRES SPECIALES POUR VENDREDI

, !

ROBES
EN VOILE

50 Seuieimnt
VALEUR REG.

$3.50
UNE OCCASION 

VENDREDI

.79
CHACUNES

%
«Jolies Robes 

en Voile
Patrons de fantaisie fleuri, de style élégant 

jimir dames et demoiselles, grandeurs 34 à 42. 
Les nuances sont les plus nouvelles et les plus en, 

vogue. Les garnitures sont de dentelles et avecj 

ceintures. Très fraîches et confortables. Prixj

de débarras

VENDREDI 1.79 CHACUNES

r
Combinaisons

POUR ENFANTS
Combinaisons en coton, 

finie à côtes fines aux ge­
noux et à la ceinture, gran­
deurs de 2 à 8 ans.

VENDREDI 19ç
Bas

v.

Dans toutes les nuances, 
en vogue, de qualité très du­
rable. Se vendent régulière­
ment pour 79c.

VENDREDI ggQ 

! paires pour $1.00

Chandails pour Dames
40 seulement, en soie et laine, dans 

toutes les nouvelles couleurs et com­
binaisons de couleurs. Souple et con­
fortables pour soirées fraîches. Tou­

tes les grandeurs 
dans ce lot. PRIX

REGULIER $5.00

Voile de Soie 
et Broadcloth

Beaucoup de rayés et 
dessins à pois polka au 
choix. Ces matériels sont 
idéal pour l’été, et sont 
garantis ne pas changer 
au lavage. Rég. 98c.

VENDREDI 48c,avRP

.y

r

V EN DRE DI

Salopettes
POUR ENFANTS

20 seulement, très prati­
ques polir les jeux. Confec­
tionnées en drill khaki de 
bonne qualité, aussi bleue. 
Ages de 3 à 6 ans.

VENDREDI 20Q

Gants i

Soies à la 
verge

Crêpe Georgette,
Crêpe de^’hine.j 
Soie Taffe
Crêpes impi\ léés et au 
très matériel! nouveaux, 
se vendent ré] ki!i&ement 
jusqu’à $2.98 \ verge.
VENDREDI

ï

Deux couleurs, fawn et 
gris seulement, toutes les 

^ndeurs. Ces gants de cha- / 
;tte d’été ont Pair de (' 

suecl^Se vendent 98cila pai- ?

Em 49c ,a pr-

Crêpe Rayon
dans une variété demuan-

ces, tous les beaux . pa­

trons de. la saison, 40 et 

42 pouces de large. Prix- 

régulier $1.69. j

VENDREDI 99c

BAS DE JEUX
POUR ENFANTS

Hauts golf de fantaisie, longueur trois quart Ât 
pleine grandeur. Grandeurs de 4 à,10 ans, la paire 4.

29c

BAS DE GOLF
l’OCR ENFANTS

Hauts de fantaisie, très durables, longueur trois 
quart et pleine longueur, la paire

39c

4
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4
4
4
4
4
4
4
4
4
4
4
4

T7 W
fs V, T

U.r\ x‘x

\M l m
% ■im

Occasions du
Vendredi
COMBINAISONS

Combinaisons d’été sans bou­
ton-, confectionnées en nainsook, 
à carreau de bonne qualité dura­
ble. S’est toujours vendu $1.00.

VENDREDI

Chemises
Blanches unies et rayées, en 

broadcloth, cordé tissés et cor­
dés zéphyrs, toutes les gran­
deurs de 14 à 17, beaucoup de va­
riété et chaque chemise a un col­
let pour appareiller. Valeurs jus­
qu'à $3.00 dans ce lot.
VENDREDI ^ ■J 00 chacunes

3 POUR $4.00

Occasions pour Ménagéros 
Economes

NAPPES
66 x 66, en pure toile d’Irlande. Prix régulier $3.00.

vendredi.........................$1.99

SERVIETTES
en pure toile “Hucklehack". très grandes, se vend 

régulièrement à 69e. 20 douz. seulement pour cette ven­
te. VENDREDI. ( HACUNES..................................00q

SERVIETTES
Une serviette très large de bonne qualité, tissée 

"terry". Beaucoup de raves au choix. Rég. 69c.
VENDREDI............................00ç

SETS A THE
Pure toile avec bordures dorées, bleues et roses, 

nappe 36 x 36, quatre serviettes pour appareiller. Rég. 
$4.00. VENDREDI....................................^0

COTON A DRAPS
72 pouces de largeur, très blanc, et qualité extra­

ordinaire très pure. Se vend régulièrement 60c la ver­
ge. VENDREDI..........................30Ç

K. G. MUNRO
Autrefois Bayley’s Limited TEL i 1600 Le plus grand magasin de Sherbrooke
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Lacrosse: East-Sherbrooke, 4 —National, o 
Fidel Labarba reste champion poids-mouche
LES RESULTATS 'SEULS EO JOLIE

ET JACK ILLTCHEB 
MAJEURES HIER LOOENT LA BALLE

Dans la Ligue Américaine, seuls 
Boston et Philadelphie jouent 
un "‘double-header’'. — Boston 
perd le premier et gagne le 
deuxième. — Dans la Ligue 
Nationale. Boston. Pittsburgh 

, et Saint Louis sont les vain- 
: queurs.

LIGUE NATIONALE

LABARBA A

Ces deux joueurs du Sherbrooke- 
Est turent les seuls qui pu­
rent placer la balle en lieu sûr 

f hier, au cours de la partie la 
plus mouvementée et la mieux 
jouée de la saison. — Grande 
amélioration dans les jeux de 
défense des Nationaux.

LA DECISION
IV champion poids-mouche a dé­

fendu son titre avec succès, 
hier soir, contre George Ri 
vers. — Voilà trois fois que le 
champion bat le Mexicain. — 
Labarba s’est lancé toujours à 
l’attaque. — Les deiix pugilis­
tes furent solides.

L. KID KAPLAN

LIGUE NATIONALE 
A Boston :

Brooklyn.............................. 613 I
jBoston...................................... 2 8 2
j Batteries: Grimes et Hargraves; 
Goldsmith et Gibson, 

j 2e partie;
Brooklyn................................. 5 8 0
Boston...................................... 1 6 "

Batteries: Yance et Deberry;
IVertz et Taylor.

A Pittsburgh:
Philadelphie........................... 7 12 1
Pittsburgh.............................. 8 9 0
^ Batteries: Deade. Willoughby.
Baeht et Hen’.ine; Airidge, K remet- 
t Smith.

Louis Kid Kaplan, à la suite de 
son combat avec Bobby Garcia, 
se décide à abandonner son 
titre de champion poids plume 
et tentera de regagner celui 
de la catégorie des poids légers. 
— Il ne peut plus faire le poids 
voulu.

PUNITIONS RARES SIX RONDES AU CHAMPION
(Presse Canadienne)

LOS ANGELES, 8. - Fidel Labar
•Tack Hatcher et Eddie Wolfe ont 

té les artisans de la victoire de- 
Bleu-Biane-Rouge sur les Violets ; ba. champion de? poids-mouche, est 
hier soir, alors que l'équipe de Sher- aujourd’hui l’un des rares champion?
brooke-Est vainquit l'équipe canaclien- 
rm-française “National” 4 à O.

Ce fut sans contredit la partie la 
plu» enlevante jamais vue au champ 
le Mars depuis plusieurs années et

lui, cette année, ont pu défendre leur 
titre avec succès.

Dans une furieuse rencontre de 10 
rondes, ici hier soir, le champion, qji 
défendait sa couronne pour le premiè

’e blanchissage lies Nationaux n’est I re fois depuis qu’il l’avait enlevée a
pas du tout une preuve de non-va 
!eur. Ceux-ci ont joué leur meilleure 
partie de la saison.

Chaque joueur semblait avoir pri- 
ia décision de scorer au cours de !a 
.-cillée et les gardien-s de buts sem- 
olaient avoir pris la décision de ne 
nas laisser entrer un seul point. CI

' A St-Louis:
(Cincinnati.................... .. .. 2
(St-Loui?.................................11 15 2 parvint à réaliser son idéal. Couture
j Batteries: Luque, May et Hargra- . Ven put faire autant. Mais il a tout 
:e, Picinich; Reinhart et O’Farreü. ' le mémo bien mérite des amateurs.

Frankie Genaro en août dernier, rem­
porta la décision de l’arbitre sur G. 
gie Rivers Perea, de San Francisco 
et Los Angeles.

De même que dans deux batailles 
antérieures, Labarba déclassa le pe­
tit boxeur mexicain, mais sa troisiè­
me victoire fut encore plus sensa-

connaisseurs.

’Vick.

Sawyer, grâce au support de ses co-, tjonnel](> les deux autres. Us fer 
-quipiers et grace aussi a Imdec.sion (s r|e ,a boxe< les 
de quelques joueurs des Nationaux i

! pntre une à trois à Rivers. Ceux qui 
(avaient vu Labarba dans ses combat? 
précédents ont eu une grande s.irnri-

ROY SON SUCCESSEUR ?

Une des plus grandes foules jamais , . , ,
TTr™ .,rrRTrMvlr assemblée au Champ de Mars pour ; hler’ <*%'* .champ,0n qiIIt V* Se
LIGLE AMERICAINE -suivre une partie de Lacrosse a vive- tactiques defensives pour se lance

t A Philadelphie: ment applaudi les joueurs des deux à l otfensive tout d abord et continue
Boston................................... ô ITS I clubs et dans l’esprit de chacun, les !a niener le combat .lusqu a la
(Philadelphie 6 13 ieux clubs sont admirables. ''n- H remporta 1 avantage par ses

" 1 Le jeu commença rondement et fut , attaques répétées de gauche et de ij Batteries: Ruffing e* Gaston; Rom- continué de même. Dans la première ( droite au corps et à la tète de Ri-
i période un seul point fut entré par i vers.

- (. Eddie Wolfe; mais plusieurs tentati- ; Rivers fit egalement tout son pos-
2 s q ves furent faites des deux côtés. Corn- sible et livra un combat remarquable.

nel. Gray, Pâte et Cochran 
f 2e partie:
jBoston.................................... 4
Philadelphia......................... 2 .
. Batterie*: Zahni*er et Gaston: ’n* résultat fie ces tentatives, deux | 11 envoya le champion sur ses genoux 
Jnmr Romme’ et Cochrane $>ueurs de Sherbrooke-Est furent blés,' ' dès la première ronde, par une sv ni

-es: .Tack Hatcher, qui se fit fendre : de la gauche à la tête, mais Labarba 
j a lèvre supérieure et casser une se releva tout de suite et fit sentir 
j lent et Pete Plamondon qui reçut <a gauche à la tête de son rival, 
i une balle de McDonald sur l'oeil 
! droit.

La blessure de Hatcher ne ie dé- 
t Batteries: manners Brame et r ret- .oin.afr(.a „a, pui,qu-U tPnta au moins 
aag; Hankin, fwombley et W u son. ljnr v,:njrtaine de lan,.ers dans le? coup violent a la tete mais r ne put 
b A Baltimore: _ _ _ ! :,uts de Couture. Fur ce montant in,ettrp un terme a la le '°1''

3''iDh. Rommel et Cochrane.
^ LIGUE INTERNATIONALE
t

A Newark:
jîersey City........................... fi 13 0
IjN’ewark.................................. 8 16 0

Batteries: Manners, Brame et Frei-

Le Mexicain alla au tapie à la 2e, 
mais il se releva aussi vite. River? 
secoua le champion à la fie par un

Reading.................................  8 15 2 ' ' nie lui portait le champion. Labarba„ i 'leux seulement furent comptés et
û -------- ---- -......... -----------------rtenaient i Pepa't Hl\ et Rivers 110 et t.roinBajtimore • • • • • • • ■' T” me quinzaine au moin

p Batteries: Shea. Chamber* et Hi»: ;;l ,a cat(jgor:e des “wild.................... , .
Parnham, Henderson, Ogden et Mc- j f outure ,,n prjt un nombre presqu’é- •)e5°p Kcnwoth de la marine a

appantfiiitif ni i * — . . ,
shots". Tony quarts. L'arbitre était le lieutenant j

,)Kee.

5 10

gai, mais ne parvint pas à compter. 
Dans la première période, le sifflet 

K retentit pour la première fois plus
Baltimore.............................  1 12 jde dix minutes après l'ouverture de

Batteries: Swaney et Lynn; Hen-|]a pa,.fic. joueur? jouaient au
gderson. Ogiien et Cobb. | -hamp et non flans le chemin. Au

A Syracuse: ours de cette première période, seul
jjBufîalo.................................. - l‘ H Jack Hatcher reçut une punition de
Syracuse............................... " 0 O deux minutes pour bousculade, et ce-

Batteries: Ferguson et Lake; Haid 
’t Morrow.

2e partie:
..Reading . . .

COMBATS D’HIER
‘a après avoir été blessé.

Dans la deuxième période. Lorenzo 
Couture, des Nationaux. eut cinq 
minutes de repos forcé pour “cross­
check’'. Cette punitio- parut sévère 

, a plusieurs spectateurs, car i! sem- 
jblait que Couture n'avait fait que pa 
i rer le check que lui destinait son ad­
versaire.

BYNG INAUGURERA 
LA SAISON DE TURF
(Spécial à la Tribune) 

OTTAWA, 8. - La direction du 
Connaught Park Jockey Club a an­
noncé que le gouverneur-général pré­
siderait l’ouverture officielle de la 
réunion d’été qui commence cet après- 
midi. au magnifique champ de cour­
ses d’Aylmer. Il arrivera vers 2.30 h. 
-t MM. Bcicourt, McClenaghan. Pais­
ley. McAucliffe, Powell, Houston e 
Ross lui souhaiteront la bienvenue et 
’escorteront a la loge vice-royale

d (Presse Canadienne)
Providence, R. I. — Jim Maloney..

l'Boston, poids lourd, défait George ' Dan? toutes le* périodes, la crosse 
-Cook, Australie. 10 rondes. fut manier rondement par tous et ,
1 Denver Colo. __ George? Carpen- chacun. Plusieurs doivent avoir c- : d’où il sera témoin fie quelques épreu- |

matin des tatouages sur les jambes : ves.
et même sur le corps. j Lord et Lady Byng S“ront accom- |

Pour les Nationaux, ceux qui se I pagnes du eol. Snow, de Mlle San- 1
-ont le plus distingués sont Larenzo | ford, du capt. Price-Davis, de lord 

outure, 2e défense; W. Plamondor; Wm. Scott, du major et Mme W 
point couvert: L. Gendron. 2e atta- O’Connor, d» M. et Mme A. F. SI - | 
que; Blanchette, point et Plouffe. 1ère ; den, yj. et \ime J. F. Crowdy et M. j 
attanue. Le gardien de buts, Emile ; et yimP Wm V. Cope.

outure fit aussi merveille dans son j pea invitations ont été lancées à ! 
encadrement. j MM. Arthur Meighen et McK. King

Le? Nationaux ont été blanchi- lr>t aux maire* de Hull et d’Aylmer. i 
pour la première fois hier; mais s’il? 1 Dn s'attend à une assistance eonst- 
avalent su prendre avantage de tou- ! dérable de sénateurs et de députés 
tes les occasions qui leur furent offer- : pour l’ouverture.
tes, i-is auraient certainement égalisé. | Les chevaux iront au poteau à 
-mon surpass* le total H*- Routes, heures précises.
“Red” Roy. le centre des Nationaux ' 
perdit au moins trois belles occasion' ■ ^
de st orer .'’i avait eu une maîtrise j Jop McLennan a avise les autorite- 
plus grande de son lancer, et peut- i i0(.ftipp qu'il voudrait environ 150 che- 
être de ses NERFS, i. en eut été au*jvaux sur le spécial de Connaujarht, 
trement. Saint Germain, attaque exté- (luj part (jp Windsor, ce soir. Shea 

1 rieure. manqua aussi un point sur un aura 19 bêtes: J. K. L. R« ss.
j rebondi qui paraissait certain. | t2; l’écurie Riverdale. 12; Wilson-

Vier, ancien champion mondia' m:- 
^iourd knockoute Jack Burke, Pitts­

burgh, 2 rondes.

RECORD DU ROTARY 
b JUSQU'AUJOURD’HUI
TT _ _ _ _ _ _ _ _ _

12 parties, cette année : gagnées 
S 9; perdues .*5.

P Le Rotary a battu Cookshire. Ca 
fpolton. Royal. C. C. C. Mills. (2 rois) 
Voltigeurs, St-Gérard. Rotary lpt1. 

Jet Canadien, de Windsor Mills.
S La première partie perdue étai 
Hcontre le Royal, le score étant de 
=r, 1 seulement; ma'? le Rotary r"nrit 
“=a revanche en battant, ce même club 
S'.’ semaines après par un S'-ore de 17

LE SPECIAL DF WINDSOR

i Le Magog White, un des meilleur?1 En tout .a>, <->?• a prem.ere fois Saimon> jj; j0hn
K ilmer, 8 D. R.

Nixon, 14: W. S. 
McDaniel, 5; t'écu-

blanchir. C’est certainement regretta-jrjc Vjrpinia Ranrh, 11; J. A. Gibson,
Sdubs des alentours, défit le Rotary cette année qo* e- Nationaux ,*e font
grar un score de 10 à 7. C. C. G. Mill .. —.............
Çdéfit le Rotarv la première fois, par mai* i. ne faut />mais perdre ô’' preri Fox. 5; Wm. Linvingstnne, 3

vue que les V’iolets en sont a leur -- —
première saison. On peut s'attendre 

là ee qu'ils soient “wild and wise" di- 
] manche le 18. a or? qu’ils joueront 
i leur dernière partie céduiée avec le?
i Saint-Pals. Le spectacle vaudra rer­

un srore de 7 à 4 ma ce dernier 
reprit encore sa revanche le 1er juille 

c]cn prenant les deux partie? du C. .C. 
ffC, Mills par les scores de 5 a 4 et 10
a à 4.
> Comme on le voit les parties que le tainement d’être vu.
P Rotary a perdues n’était que par une Alignement de- equine :
Pfaigle marge pas plus que 3 point Nation? Fmile Couture, but'
r'de différence dans chaque parti». B'.anchette, Point; W. Plamonden. P 
U Samedi. « 3 heure* le Rotarv ren-1 Couvc-t; Boh. Fortier. 1ère defensi ; 
S entrera encore une fois le C. C C. t.or. Couture, 2e défense; Red Rov. 

Mills au terrain de baseball rue Park. ! centre : F..-P. Gendron. 2e att ; Plouf-

H. Wright, 3; A N. Roy. 3; H. B 
Larvey, 2; R. Heffernan, 3; Paul Ce 
ceri, 2: G. Atkinson, 2; N. Gilp.n. 2; 
Guy Milton, 2; F. Jenkins. 4; A. Da­
vis, 2; G. Pruett, 5; J. Eckert, 3.

Les établissements Mirasol et Li­
vingstone sont arrivés rie Montrent 
aujourd’hui et P. Delaney est ici de­
puis hier, avec cinq têtes.

BONS JOCKEYS

Toutes les stalles sont prises a
’’Ce dernier ayant perdu 2 parties sur , fe, 1ère att.; Saint-Germain, att. ex' : i Connaught. La gérance a fait fie* ar 
Strot* contre le Rotarv. nromet de gn j Sergerie, att. in.; M. Gendron, H. rangements avec le maire Edry mur 
r'e-ner samedi, mais le Rotary promet J Martineau et Giroux, substituts se servi
^aussi ri’aiouter une dixième victoire ! Sherbrooke-Est: ( Sawyer, but*: d’Aylme

MERIDEN. Conn., S. — Louis (Kid) 
Kaplan, champion du monde des box­
eurs de la classe poids-plume, a aban­
donné son titre avant-hier. Kaplan 
n’est plus capable de faire la pesan­
teur de 12fi livres et c'est la raison 
qu'il a donnée à la décision qu'il a 
prise.

La couronne «era remise à la Com­
mision de boxe de New-York qui a- 
vait patroné le tournoi éliminatoire 
au cours -duquel Kaplan avait gagne 
son titre.

Cette décision a été annoncée à la 
suite de la rencontre Kaplan-Garcia, 
nour le championnat, à Hartford, i! 
y a un peu plus d'une semaine.

Le gérant de Kaplan. Denny Mc­
Mahon a aussi annoncé que Kaplan 
tentera de s'assurer du championnat 
poids-léger.

ROY LUI SUCCEDERA-T-i’l7

Léo Kid Roy, champion du Canada, 
succédera-t-il à Kaplan. C’est la 
question qu’on se pose dans les cer­
cles pugilistique? où Roy est consi­
déré comme l'aspirant logique au ti­
tre de Kaplan.

KM Kaplan avait mis Roy hors de 
combat, ici, le printemps dernier, 
dans une rencontre où il n’y avait 
nas eu de limite de poids de fixée. 
Roy pesait 130 livres et Kaplan à peu 
près 135. Roy avait résisté jusqu'à la 
septième ronde alors qu’il fut couché 
pour dix secondés.

On s’est demandé alors si Roy ne 
pourrait pas vaincre Kaplan en fai­
sant le poids de la classe des poids- 
plume*. 12fi livres. Si l’on repas*? le 
record de Roy, on voit qu'il a gagn I 
ia décision sur Bobby Garcia, qu’il a 
battu trois fois. Danny Kramer, une 
fois par décision, une autre fois sur 
un fnul et une troisième fois par 

.oiit. I! v a bien Bebe Herman 
dans son chemin, mais c’est le seul 
ero't-nn, qui soit dangereux.

Les bons jockeys ne manqueront 
pas. On verra à l’oeuvre Mooney 
Walls , Claver, Munden, Stretton, 
Thompson, Ford, Moore. Ovila Bou- 
rassa, F. Smith, J. Williams et quel­
ques autres.

AVIS nu CLUB
J. P. Gorman, secrétaire du Jockey- 

Club, donne avis que les détenteurs 
de cartes cnmplimentaires doivent 
être en mesure de se faire identifier 
durant !a réunion, sinon t’entrée du 
parc leur sera refusée.

SI R LE TURF
Un grand nombre de sportsmen ont 

fait visite au parc Connaught, diman­
che après-midi. Le parc est. dans le 
meilleur état possible, grâce aux 
soins du surintendant A if. Lajoie, et 
l’on n’attenf! plus que la date officiel­
le pour inaugurer la campagne locale.

L’établissement Seagram envole 
dix-neuf chevaux a Ottawa; celui de 
R. T. Wilson et de W. J. Salmon vien­
dra avec les meilleures bêtes dont il 
dispose.

* • *

Dave Boyle, entraîneur de l’établis­
sement Swingalong. enverra toutes 
?es bêtes a Coney Island Cincinnati,, 
après le meeting de Devonshire.

A. M. Orphen annonce que la dçuxj- 
eme réunion de Kenilworth aura lieu 
du 21 au 28 août, afin U inclure deux 
samedis. La reunion ava:* d’abord été 
fixe? au 18 août.

Charles Irby. H. C. Keisel. C. A. 
Coyle et Boots Durman. qui ont fait 
la campagne au pare Fatrmount, ex 
pedient fous leurs ehevaux à Wind­
sor, pour la reunion de Devonshire.

• • •
Lpp rommissairc** au Windsor 

Jockey Club ont décrété que les joc­
keys ne devraient plus lancer leurs 
fouet? à leurs assistants, a leur re­
tour au pesasre. apres une course, 
afin de ne pas risquer de frapper qui 
que ce soit. Il est probable que cette 
loi soit en vigueur à Connaught.

• • •
Mme Arthur James, de Ixmdres, a 

vendu à un turfman américain, T’ha- 
laros, son fameux coursier de quatre 
ans. Le prix en a été fi" $70,000.

?f «ervir des écuries a l'Exposition 
victoire | bnernrooKe- r,s: ». nawyer, ouïs; d’Aytmer.

à cnn crédit. Ie- Smi!h- rrint: L. O’Donnei:. p. cou- ___
On s'attend à une bonne assistance 1 vert; F Prier. 1er, riéf.; J M:,Mm- 

car ce* deux clubs ont déjà donné hald. 2ème déf.;Ant (Tony) Couttire. ;ext 
; ■ , , vbîbit inn? et eelle-ct pro- centre ; G. Mar Dora.d. 2e att.; Eddie I mondon. B S' -e» 1 °*
trCe wore de beaux coups Wolfe, 1er* att., P. Plamondon, att. very, W. Share, et L. Bai..--ubitituts.

Jack Hatcher, att

A. C. Bost'vick a déridé d'inscrire 
ses chevaux dans les épreuves à 
Fonnaupht, à Dorval et h Blu® Ror- 
nesL Spot Cfl?h c?t inscrit dans l’é- 
rrruvp dr a i oupp de l'hôtel Hind- 

qu'il srasrna i] y a deux ani.

POPULARITE DU 
JEU DE CROSSE 

EN ANGLETERRE
I y a en Angleterre seulement 

plus de 550 équipes de la exos 
se et un nombre presqu’éeal en 
Ecosse et en Irlande. — En 
quel sens on entend l'amateu­
risme dans le Royaume-Uni. 
— Les séries éliminatoires en­
tre équipes de comtés.

LA CROSSE AUX ETATS-UNIS
Le jeu de la crosse a été introduit 

en Angleterre par les Canadiens, il 
y a environ cinquante an*. Depuis 
il ?'est développé graduellement et 
est maintenant joue en Angleterre, en 
Ecosse et en Irlande.

Avant la guerre, i! atteignait une 
telle popularité parmi les sports an­
glais, qu’une série internationale était 
organisée chaque année entre équipes 
représentant les différentes parties 
du Royaume-Uni.

II y a environ quinze ans, les fem­
mes commencèrent à le jouer et des 
règlements spéciaux furent adoptés 
afin de faire disparaître les coups 
trop violents.

Aujourd'hui, le jeu est mis en hon­
neur parmi le? femmes anglaises, et 
écossaises. Plus ,1e soixante équipes 
en Angleterre seulement ont été orga­
nisée? l’année dernière. Comme tous 
les autres sports sur les îles britan­
niques, la crosse a périclité durant 
la guerre. Mais depuis, il a vite re­
pris son prestige perdu un peu par­
tout, excepté en Irlande.

La crosse en Angleterre est un sport 
dans toute l'acception du mot et est 
purement amateur, et le profession­
nalisme n'a jamais été en faveur. Le* 
Anglais sont si sévères sur ce point 
qu'aucune allocation n'est faite aux 
instructeurs et aux clubs visiteurs ex­
cepté les clubs étrangers

Aucune statistique ne peut être ob­
tenue concernant l'Ecosse et l’Irlan­
de. Plus de vingt associations généra- 
es sont organisées pour diriger la 

crosse en Angleterre, et plus de 550 
équipes font partie de ce* différen­
tes associations. Sur ce nombre, il y 

ja 150 équipes de garçons semblables à 
(nos équipes d'écoliers; plus de vingt 
| sont des équipes universitaires, et une 
| centaine d'équipes de femmes, et 
î au-delà de deux cents équipes ^repré- 
| sentant des club et associations de 
| comté. Comme au Canada, les collè- 
; ges et les universités n'y prenneftt 
jp-s une part très activ,, mais ceci 
n'est pas particulier à la crosse, mai? 
est également vrai de tous les sports 
anglais et canadiens.

Le club est le château-fort du sport 
anglais et les équipes de comtés et 
plu* de quatre-vingt? de ces associa­
tions maintiennent des équipes de la 
crosse.

La crosse est ordinairement compris 
dans le calendrier sportif de ces clubs 
avec le football et le cricket. Le 
football e*t joué l'automne, la crosse 
un peu plus tard l’automne et l’hi­
ver, et le cricket le printemps et l’été 
Tou* les membres jouent quelques 
parties durant la saison, et la plu­
part des clubs maintiennent plusieurs 
équines. Une aédule régulière d’une 
vingtaine de joutes pour les senior* 
e*t faite et les équipes sont groupées 
suivant leur force. Les cédules sont 
arrangée* de façon a ee qu'un cham­
pion soit déclaré pour chaque groupe 
te! que le* séries éliminatoires pour le 
championnat d’un tournoi, de clubs, 
divisions, districts et comtés. Ainsi 
un champion national ou internatio­
nal est déclaré chaque année. Quoi­
que le “sportsman” anglais interprè- 

' re le mot “amateur’’ d’une façon 
i beaucoup plus sévère que nous, il 
tient absolument aux joutes de cham- 

' pionnat.
L'entrée sur le* champs de jeu est 

I libre à presque toutes les joutes, sauf 
I dans des circonstances exceptionnel­
les, et même dans ce cas la permis­
sion doit être obtenue du corps diri­
geant qui est l'équivalent de l'Asso- 
iation Canadienne de la crosse Ama­

teur. L’assistance est rarement nom­
breuse puisque ceux qui sont intéres- 

j.sés à l’athlétisme aiment mieux 
jouer leur sport préféré plutôt que fie 
surveiller les autres. Même une jou­
te pour un litre attire rarement plus 
de deux mille spectateurs.

Les cédules sont ordinairement fai­
tes de façon à ee que chaque équipe 
se rencontre un? fois sur son terrain 
respectif. Aucune garantie n est don­
née au club visiteur qui paie toutes 
scs dépensés.

Chaque joueur achète son équipe­
ment lui-même; il paie aussi ses dé­
penses de voyage pour les joute.* a 
l'étranger.

Les équipes qui représentent un 
club dans un championnat sont choi­
sies par un comité nommé à cet ef­
fet. Ce comité est compose des joueurs 

j les plu* en évidence ou des vétérans.
I.e.« équipe* représentant les com- 

, tés sont choisies parmi les joueurs des 
different^ elubs par un rom'te nom­
me par ’.’association locale.

I^f équipes de comtes jouent de 
trois à cinq parties entre elle* pour 

; décider du championnat d* chaque 
section. Lee équipes ’•rpresrntant le* 

; district? dans >? série? pour le titrs 
le champion national sont choisies par

un comité formé de représentants de 
ces districts.

En Angleterre, les organisation* de 
la crosse sont divisées en deux dis­
tricts: le Nord et le Sud. Les repré­
sentants de ces deux districts contrô­
lent toutes les joutes de la crosse. Le 
Nord est le château-fort du jeu.

AUX ETATS-UNIS
Au moment où il se fait un grand 

i travail pour faire renaître le jeu na­
tional de la crosse au Canada, il est 

, intéressant de noter que ce sport 
(remporte un vif succès en Angleter- 
; re et aux Etats-Unis.

C’est surtout chez ll’Onelle Sam que 
,'a crosse est à l’honneur. La plupart 
'des grandes universités américaines 
; un réel mérite. Baltimore et Syracuse 
sont les principaux centres de déve­
loppement. A Baltimore, les univer­
sités John-Hopkins, l'école des Amis, 
le club Mount-Washington et le club 
l’encouragent et la mettent au pre­
mier rang, car elles lui reconnaissent 
de l’Hirondelle pratiquent ce sport.

A Syracuse, l’Université de Syracu­
se, le club Crescent, le club Syracuse, j 
les Indiens Sénéca, les Onondagué* et 
deux écoles supérieures ont de solides 
équipes de crosse.

L'Université de Pittsburg et le col­
lège Carnegie l'ont substitué au ba­
se-bal! comme leur sport majeur du 
printemps.

Glen-Warner, Tad Jones et autre j 
fameux instructeurs de rugby, décla- ! 
rent que la crosse est. le meilleur sport 
que peuvent pratiquer au printemps, 
le* candidats aux grandes équipés d" 
rugby.

Les académies militaires de West 
Point et d'Annapolis en font un sport 
obligatoire pour ceux qui ne .se livrent ; 
pas à d’autres jeux majeurs. C'est j 
beaucoup, car la marine n'a que la ra- ' 
me et West Point fait un peu de base­
ball.

Quand les équipes de la marine et 
de l'armée s'exercent, il y a sur le 
champ plus de 400 candidats et ceux ' 
qui ne font pas partie du premier club : 
sont enrôlés dans diverses autres é- i 
quipes.

La crosse est tellement populaire à 
Syracuse que les assistances de 10,000 j 
à 12.000 personnes y sont commune* j 
John-Hopkins et Mount-Washington 
attirent près de 10,000 spectateurs à 
Baltimore.

LES PRINCES
DEUEVENTAIL

Voici la li-stê des lanceurs qui ont 
éventé plu» de 500 cogneurs ennemis:

Ans SQ 1 an.
Johnson, Walter . . 19 3,324 136
Alexander, Grover . VB 1,991 241
Bush, Joe................ . 14 1,226 157
Cooper, Wilbur . . . 14 1,202 134
Dauss, George . . . 14 1,172 150
Rixey, Eppa . , . . 13 1,069 134
Adams “Babe” . . . 18 1,014 144
Grimes, Burleigh. . 10 980 <;*>
Coveleskie, Stan. . . 11 923 m
Meadows, Lee . . . 11 922 10-7
Shocker. Urban. . . 10 885 149
Vance, “Dazzy” . . 4 812 262
Pennoek, Herb. . . . 13 793 101
Ehmke, Howard . 9 793 121
Mays, Carl .... 745 151
Ncfh. Arthur . . . . 11 740 101
Quinn. John . . . . 13 740 101
Luque, Adolfo . . . 10 696 98

—Lisez les petites annonces cia»
lifiées do "La Tribune”.

Une nouvelle Chevelure 
Grâce au hOTALKO
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BOITE D'ESSAI GRATUITE
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65. RUtf WELLINGTO NORD

POURQUOI JE DOIS FAIRE 
MES ACHATS DANS MA 

PROPRE VILLE
Aux Dires de M. Rosemblo^m

-parce qu’il y ra de mes intérêts,
-parce que si ma ville est assez br»ne pour y vivre, 

elle doit être également bonne p\ir y acheter.
-parce que j’ai ronfianre à ^aire afl 

amis.
-parce que je tiens à examiner\gs M^r«\andiseg.
-parce que je tiens à avoir re que j’achèfh pour l'ar­

gent que je
-parce que chaqthrfloll^L qu^'y dépense contribue à la 

prospérité de ma régi
—parce ffiicrWtn vendeur^Lut garantir la valeur et la 

quari^j) de «à marchandise
Is ici dans ma région ce que j’y pro-

ires avec mes

— parce qu ici je
—parce que mo 

taxes de ma

-parce que je ve1
duits.

et ici j’achète.
deur contribue pour sa part aux 
de mon comté et de ma province, 

-parce que mon vendeur contribue à aider mon école, 
mon cercle, mon club, mon église et même ma mai­
son.

parce que si je suis dans la dêche. dans l'infortune ou 
la maladie, mon vendeur est toujours là avec ses 
sympathies, ses bons encouragements et même 
son portefeuille, s'il le faut.

Profitez de notre plan avantageux de service de 
crédit pour vos achats d'habits “Society Brand”.

J. ROSENBLOOM & Co.
le plu* grand magasin de Sherhrnnke pour habit» e» rnnfertinns 

pour homme» et garçon*.
Fondé »n 1898

071844



PETITES ANNONCES CLASSIFIEES FiNANCt ET MARCHE

HOMMES DEMANDES
AGENTS DEMANDES. — Voulez- 
vous être votre patron et fa’re de 
l'argent facilement? La proposition 
Watkins vous ensetg-nera comment. 
La plus grande ligne de produits ja­
mais détaillée aux fami les. Terri­
toire réservé. The J. R. Watkins Com- 
panv, 379 Graig Ouest, Montréal, P. 
Q. 111-30-ch.

VENDEUR?! — ENGAGEZ-VOUS 
dans un commerce profitable h com- 
missii t, appartenant à vouE-méme. 
Chaque propriétaire est un client ou 
le deviendra. 900 variétés d'arbres 
rustiques Etiquettes Rouges. Retour 
chaque semaine. Equipemi*nt com­
plet conseils donnes grai uitement. 
S'adresser à la CIE PEPINIERE DO­
MINION, Montréal.—90T._____

FILLES DEMANDEES
ON DEMANDE DE BONS TISSE- 
rands pour les métiers Draper et 
Stafford. S’adresser à la Dominion 
Textile, Magog. 115-6-ch.
ÔN demande une fille de
•.r.ble d'expérience. S’adresser à l'Hô- 
ici Grand Central. 118-7-8-10-p.
COMMISE D’EXPERIENCE DE- 
mandée dans les confections et cha- 
peaux pour dames. Pariant les deux 
langues. S'adresser à F. Pollack, 10, 
Wellington-Sud, Sherbrooke. 1 i8-'d-ch
ON î rÊMANDE UN E S E R V A NT E 
d expérience avec références. Bon 
-alaire. S'adresser à 60, rue Queen. 
Tél: 274. U6-jno.
INSTITUTRICE D’EXPERIENCE 
pour la classe modèle du village. S a- 
dresser au secrétaire de la Commis­
sion Scolaire d’Ascot Corner, _ Co. 
Sherbrooke, Qué.________li i-3-ch.
ON DEM AND E U NE S ER V A N T F. 
avec références. S’adresser à Mme 
Albert Désilets, U7, rue London. 
Tél: 1551. 119-2-ch.
ON DEMANDE UNE BONNE SER- 
va-nte, ouvrage général de maison, 
pas de cuisine, pas de lavage. S a- 
dresser à M. Lchenberg, 5 rue Pros- 
pect. UV-l-cb.
{ÿs DEMANDE UNE BONNE SER- 
vante, pas de cuisine, fille dp cam­
pagne préférée. S’adresser à 19, rue 
Montréal ou Tel: 232W. 119-1-ch.

A VENDRE BOl'RSE DE MONTREAL

LE PLUS JOLI CHALET DU LAC 
St-François, avec tous les améliora­
tions modernes, avec ou sans ameu­
blement. Prix bien modéré. Pour in­
formation, s’adresser à 44R King 
ouest, Sherbrooke. 103-12-p
A VENDRE UN AUTO STAR SPE- 
cial, modèle 1925, avec équipement 
en très bonne ordre. S’adresser au 
No 14 Couvent. 110-jno.

La Succession de feu Georges Cro­
nin à vendre, consistant en 245 acres 
de terre, 60 bêtes à cornes, chevaux, 
etc., instruments aratoires et bonnes 
bâtisses, près du chemin de fer. S’a­
dresser à J. P. Cronin, R. R. No 1, 
Waterville, Qué. 116-6-eh.
BON CHEVAL ET BONNE \ OITU- 
re à pain à vendre. S’adresser à Boi­
te 198, Danville, Qu;. 117-3-p.

Ces cotations sont fournies pa. 
McManam.. & Walsh, oourtnvi. Edifi- 

! ce Whiting, Sherbrooke
Abitibi, 100 à 76>2, 45 à 76.
Asbestos Corp., com., 100 à 18. 
Asbestos Corp., prêt., 5 à 72'2, 52 à 

72.
Bel! Tel., 100 à 138.
Brazilian Traction, 1655 à 100, 1170 

à lOOH, 1490 à 100%, I860 à 100U. 
Brompton, 150 à 30H.
Can. Cement, 50 à lOt'-ê.
Can. Steamship, pref., 70 â 75H. 
Laurentide, 100 à SO'i, 20 à 89%. 
Mont. Power, 1 à 224. 120 à 221'2. 
Ind. Alcohol, 10 à 19H.
Smelters, 150 à 213, 125 à 214, 210 
à 215V4.

UN MAGASIN SITUE A LA CROI- 
sée de 3 chemins avec stock. Station 
de gasoline, 2 pompes visibles à qua­
tre milles seulement des Etats-Unis. 
Les américains viennent nombreux 
dans cette localité en été. Pour in­
formation, s'adresser à Casier G., La 
Tribune, Sherbrooke. 114-6-p.

GAGNEZ DE *3-00 A $15.00 PAR 
semaine par temps «le loisir chez 
vg us. Pas de solicitation. Cheques de 
paye réguliers. Ecrire à Aut,. Knitter 
Hosiery company, Limited, Toronto, 
Dept. 37. ________13-m-j-s-th.

A LOUER
A LOUER UN LOGEMENT DE 
quatre chambres, dans le centre de 
la ville. S'adresser au No 16 rue Cou­
vent______________________ nQ-Jro-
GRAND MAGASIN, UN DES meil­
leurs coins d’affaires de la ville. Prix 
modéré. Possession immédiate. S a- 
dre.-ser à J. O. Darche, 8a Welling­
ton-Sud. 114-6-ch.
LOGEMENT DE 5 CHAMBRES, 
commodités modernes. S adresser a 
84, rue Gillespie.

119-8-9-10-14-16-17-ch>

UN FORD TOURING, MODELE 
1922, mécanique répare à neuf, bons 
pneux. Prix $175.00. S'adresser à E. 
Quintal, 96a, Laurier. 118-2-p.
CH EVrTiT.ET SEDAN, MODELE 
1924, cause de vente: propriétaire 
part de la ville. S'adresser à Emile 
Lacombe, magasin de poêle, 144 King 
Ouest. ' 119-3-ch.
JUMENT GRISE DE 7 ANS, PE S F 
1200 livres, avec poulin de 2 mois. 
Aussi jument couleur bai, de 4 ans, 
pèse 1240 livres, avec poulin de 3 
mois. S'adresser à W. F. Gauthier, 
Ayers Cliff, Qué. 119-2-p.
FOIN. 15 à 1~8 TONNES SUR LE 
champ à $3.00 la tonne. S’adresser à 
64, rue Wellington-Sud, Ville.

119-3-p.
" N CHEVROLET 490, l OURING,
modèle 1921, en bonne condition, prix 
raisonnable. S’adresser: Tél: 850.

119-1-p.
DEUX FhARS GRAY-DORT, EN 
bonne condition, un avec une licen- 
•e de taxi. Bon marché à prompt a- 
cheteur. S’adresser à Geo. D. < ath- 
cart, Bury, Qué. 119-3-p.

Shawinigan, 5 à 203, 10 a 203%. 330
à 203.

Spanish River, corn., 5 r 102%, 5 à
102 H.

Textile, rom., 30 à 93.

BOURSE DE NEW-V0RK

........ .. —
Vrlcrj

Mm. Mir, Midi
Atchinson .... 1375s
Anac. Copper . . 47
Amer. Smelters . !35i-s 133%
Amer. Can. . . . 66% 57
Bethlehem Steel. 46 % 46%
Baltimore & Ohio 94%
Baldwin Loc.. . . 116% 115%
Central Leather . 9%
Crucible Steel . . 74%
Corn Products . . 45% 44%
Gen. Electric. . . 245
N.-York Central. 131 % 131%
Reading................ 95%
Southern Pacific. 104% 104%
Studebaker. . . . 53’a
Union Pacific . . lôô’/i
Utd States Steel. 141%
Utd States Rub.. 58% 60%
Vestinghouse El. . 68%

fl VENDRE
Magti 

que, 
terrain, 
coles. ST 
Avenue 
promt acheteur.

iété en bri- 
age, grand 
lise, des é- 
No 62, 1ère 
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COURS DES CHANGES
(Presse Canadienne)

NEW-YORK, 7. — Grande-Br-.o- 
gne, $4.85 14-16; France 2.67 1-2; 
Italie 3.35 1-2; Allemagne 23.80. Le 
do!lard canadien faisait prime à 3-32 
d’un pour cent.

NOUVEAU PREVOT
(Presse C'anadiennt

QUEBEC, 8. — Le Rév. Louis R. 
Sherman, doyen de Québec depuis 
1924, vient d’être nommé prévôt du 
Trinity College de Toronto.

Prévost, St-Jchnsbury; Mme Arthur 
Lacombe, Mlle Georgine Gauthier, 
M. et Mme J. E. Pelletier, M. et MmP 
Achille PutiL sr., St-Johnshury; Mme 
Arthur Lacombe, Mme Arthur Pré­
vost et famille, St-Johnsbury; les pe­
tites Soeurs de la Ste-Famüle, Mme 
Jules Prévost et Mlle Léonie Pn von. 
St-Johnsbury; Mme P. A. Caron, 'a 
famille Arthur Langlois, Nashua; 
Mile Georgine Gauthier, les FF. du 
S.-C. de l’école du centre; M. et Mme 
Rodolphe Côté, M. et Mme J. E. Pel­
letier, M. et Mme Ach lle Duti'o, sr . 
St-Johnsbury; Mlle Yvette Bachand, 
St-Johnsbury; la Rév Mère maître- e 
des novices et par le noviciat de la 
Congrégation Notre-Dame de Mont­
réal; Mme F. J. Landry et famille.

Grand’messcsM. et Mme Robert 
Baehand, Waterloo; M. et Mme A. ! 
Gene t, M. et Mme John Leonard, M 
-t Mme Dr A. N. Dupuis, Coatieook; 
M. et Mme Joseph Beaulne et famille; 
M. et .Mme Eugène Bouchard, Mme 1) 
W. Stenson et famille, Mme J, r 
Clément, Dr et Mme J. Mirhaod, U 
et Mme Valère Olivier, Dr et Mme \ 
H. Olivier, la famille L. H. Olivier, 
M. et M’ie Durocher, Coatieook; M. 
et Mme Kmilien Gingras, M. et Mm

A. Hugré. Mlles MeConnel «'t Beau- 
dry, M. et Mme S. E. Dupuis, M. et
Mme J. S. Couture, M. et Mme K. A.
Dupuis, M. et Mme D. S. Bachand, la
famille J, 1), Bachand, M. et Mme I.
E. Beaudry, Dr J. S. McCabe, Mme 
Stanislas Bachand, Mme Z. U. Cor­
mier, la famille Fug. Codère, M. et 
Mme L. E. Codère, Dr et Mme W. Be­
gin, Dr et Mme O. Birs, les chanteur 
de Ste-Thérèse, M. et Mme C.-E. Ba­
chand, les employés du Palais de Jus­
tice, la famille Gédéon Morin, l’Union 
Musicale de Sherbrooke, M. et Mme 
Jacob’Nicol, M. et Mme Leonidas Ba­
chand.

Messes privilégiée.-: M. et Mme 
J.-A. Gauthier, «la famjlie Arthur 
Genest. Rév. Emile Gervais, Rév. Al­
bert Tétreault, M. et Mme J.-H. Le- 
may, M. et Mme Ernest Sylvestre, 
Mlle L.-H. Bélanger, Mlle Griffith. 
Mme et Mile O. Fournier, Dr et Mme 
J.-A. Codère, M. et Mme Joseph G. 
Roy, M. C.-F. Olivier. Mme G. La- 
fleur, Rév. Victor Vincent, M. Arthur 
Beauregard, Mlles Beauregard, M. et 
Mme Georges Morin et sa famille, 
M, et Mme Léon Lacombe, la famille
F. Cantin, M. et Mme Ovide Ram- 
-ay, Mme Pierre Jaibert. M. et Mme 
J.-S. Tétrault, les RR. SS. de la Con­
grégation du Mont Notre-Dame, Mlle 
Jeanne Dutil, St-Johnsbury, VL, Dr 
(À Mme F.-A. Gadbois, M. et Mme 
Arthur Tellier, les novices et leur 
maîtresse de la Congrégation Notre- 
Dame, Sr Ste-Marie-Rosalie, M. et 
Mme J.-A. Couture, Mlles Couture, 
Mme et Mlle Lajoie. Dr et Mme J.- 
A.-C. Ethier, M. et .Mme E. Précourt, 
2 trentins, Mme J.-O, Bouchard, Mlle 
J. Sarrasin, M. et Mme Maurice Na­
deau, M. et Mme Ch.-E. Trottier,

Blandine Bourgouin, Rév. Lucien Le- 
françois, M. et Mme J. Dueho-.ne, M. 
it Mme F.-M. Hawkins, Mme J.-L. 
Archambault et sa famille, Mlle A- 
lex L Heureux. G. M. G., M. et Mme 
Rodo phe Vallée, M. et Mme Kphrem 
Beam nesne, M. et Mme Ch»-L. Mi­
gneault. les enfants de M. Chs-Emile 
Bachand M. et Mme Chénier Pica:d, 
la fami T William Brault. Mme et 
Mlle Hébert, M. F.-H. Hebert. Mlle 
R. Couture, V. et Mme P.-O.-E. Pe­
naud. M. \ bert Leheau, les reli­
gieuses et les élèves des académies 
Mont N’otre-Dan e, Str-Jeannc-O’Arc 
et Notre-Dame. M. et Mme Antonio 
Olivier. M. et Mme L.-J. Begin. Rév.
L. -P. Camirand, Dr Ludger Forest, 
Rév. J.-M. ( ottère, M. et Mme Ar­
thur Simoneau, Mme T.-J. Landry et 
famille, Dr et Mme Prévost, St-Johns­
hury, VL, M. et Mme Oscar Darche, 
time Arthur Chevalier et famille, M 
et Mme L.-.V Audet, M. et Mme ne 
taire P.-H. Dubue. Rév, l’abbè Pu- 
f vesne, Rév. Anatole Bachand, Dr 
et Mme Ami dée Demers, Dr et Mmi
• l.-Aime Darche. M. ft Mme Maurice 
Cormier, M, et Mme J.-A. Robert, la 
famille J.-P. Jutras. la famille L.-J 
Codère, Mme L.-H. St-Jcan. M. Loui-- 
Philippe Robidoux, M et Mme M. 
Labelle, M. et Mme V.-F. Dé.-ève. 
Mlle- McWilliams, M et Mme F -W. 
Webster, M. et Mme A Iri: 1 Richer.
M. ’et Mme Lionel Fores-. R.... C.-F 
Chartier. M. et Mme Orner Darche, M. 
C.-H Puberger. M. et Mme O.-C. Mo- 
rissette. Mlle Antoinette Jarest, M. 
et Mme F.-E. Ponah le. Mlle Emma 
Vaillaneourt, M. et Mme Cécile Dunn. 
M. et Mme Geo.-O. Bourgouin et fa­
mille. Mme J.-H. DeLottinvil'e et De­
nis Gauthier, Mme J.-A. Camirand. 
M. et Mme H.-H. Langlois, M. et j 
Mme W. Workman. M. et Mme John- , 
J. Griffith. M. et Mme F.-R. Darche,' 
Dr Lionel Darche, M. et Mme Rodol­
phe Archambault et Mlle Carmen, 
M. et Mme Arthur Langlois, Rév. P.-
E. Boivin, M. et Mme Alphonse No- 
lin, M. et Mme J. O'C. Mignault, M. 
et Mme Antonio Genest, Mme L.-R. 
Drew, M. et Mme Maurice Shea, M. 
J.-A, Girard, M. et Mme W.-J. M - 
y y» namy, la famille Campbell et Si- 
rois, M. H.-B. Lovell, M. J.-A. Ba>-
eut, Mlle Hudon, Mme J.-A. Gauthier 
Mme A.-Z. Couture et famille. M. et 
Mme, Wence-slas Genest, Mme M. O’- 
Bready, M. et Mme Ed.-R. Chamber- 
land, M. et Mme Victor Lincourt, M. 
J.-O. Fortier, Mlle R. Boisiard, Dr et 
Mme J.-O. Ledoux, Dr et Mme J.-R. 
Puberger, M. et Mme Emile Rioux. 
M. et Mme Jean Provost, la famille 
Pierre Gauvin. Mme Louis Dupuy, les 
employés du Palais de Justice, affi­
liation aux mérites du St-Sacrement. 
la famille C.-O. Genest, M. et Mme
F. -M. Landry, Dr et Mme J.-A. Al­
lard, M. et Mme C.-A. Gingras, la- 
famille M.-.F Choquette, Rév. Lorenzo

outier, la TâmiTTe FIFrre SI 
neau, la famille Edouard Boudreau. 
Rév. Emile Caron.

Sympathies:- Mgr Paul Larocque, 
Mgr A. O. Gagnon, Mère Supérieure 
et la Communauté des Soeurs Adora­
trices du Précieux Sang, phamr.reie 
Puberger. Geo. Boudrias, M. Walter 
Audet, M. et Mme L. !. Garand, M. 
et Mme T. T. Delisle, Mme A. St.Pier­
re, Mlle Albina Richard, M. et Mme 
Geo. Bérard, les rév. Frères du Sacré 
Coeur, l’Hôpital St-Vincent de Paul, 
la Congrégation du Mont Notre-Pa 
me, Mme Joseph Simoneau, Mlles A 
drienne et Eglantine ellrnier, M. et 
Mme !.. Proulx, hon. Chs. 1). White, 
M. et Mme Kudore Vaillaneourt,. Mme 
Régina Langlois, rév. J. E. Hébert, 
de Windsor Mills, The Liverpool A-s. 
Manitoba, le Conseil Municipal, Bri­
tish Colonial Ins., M. et Mme W. La­
croix. M. et Mme F. Payette, Mme 1. 
P. Hébert, M. Lucien P. Hébert. Mi - - 
Annie Hackett, M. et Mme Ernest 
Bélanger, M. A. Perreault, Mi! Y

rehambnult, Montréal, Mlle Moore, 
Dr Alphonse Cloutier, Mi--es Bennet; 
Mme A. Desrochers, Mrs McAuley, 
et Lelly. Montréal, Mrs Robert M eut 
Mme et Mlle Lajoie, M. Alphonse Mo­
rin, Prof. De Vatter, Mme Alphonse 
Cloutier, Mrs F. A. Powers, MM 
Panneton et Boisvert, M. et Mme J 
D. Plancha'--! et famille, la famille S. 
Fortier, Mlle H. Lemire, Mlle Arnie 
Octnvia Baldwin, M. J. A. Bnuth'IlTo-, 
Mlle Claire Wiggett, Mme J. A. La- 
moureux, M. et Mme Ed Salois, Mme 
D. McMahon, Mme Léon Trudeau, 
M. et Mme T. W. Hawkins, M. Vap. 
Paradis, M. et Mme Eug. F. Olivier, 
Dr et Mme .1. C. St-Pierre. M. et 
Mme L. A. Chamberlain, Mme Map. 
Paradis, M. et Mme J. A. Mercier. M 
et Mme Olivier Archambault, Mme 
J. M. Mailloux. M. et Mme E. X 
Rouseau, Mlle Mignault, Mlle* Lucien 
ne Audet, rév. J. A. Lavallée, M. et 
Mme Léopold Chevalier, M. H. C. Ca­
bana. M. P., Mlle D. Beaulne, < oa- 
eook, M. et Mme Chs. W. Heinault, 
M. et Mme C. I.aflèehe., If Choeur de 
chant des Dames de Ste-Thérèse d'A-
vila, la famille A. C. Deniers, M [.

Mlle Regina Langlois, Mlle Rossil,, J. 
W Grégoire, M. et Mme J. O. Séguir 
Miss Lien Garreau, Mlle Alex. L’Heu­
reux., M. et Mme E. A. Beauchemin, 
M. et Mme J. O. Gauthier, M. Ar­
mand C. Crépeau, M. P. P. rév. Ar­
mand Windsor Mills, Miss Jessie St- 
Denis,, M. H. Archambault,, M. Jos 
Bastien. Mme Arthur O. Simoneau, 
Mlle Juliette Allaire, Mme Joseph 
St-Denis, rév. Frère Louis Gahrielle , 
St-Johnsbury, VL, Soeur Marie Epi­
phanie, St-Hyacinthe, Dr et Mme A . 
Dufresne, East-Angus, la famille E 
Lord, Mme Alice Sagala, les Religi-
epses de l’Ecole Normale, M. et Mme 
Arthur Rlouin, Dr F. A. Trudeau, M 1 
et Mme Arthur Camirand Mlle Yvon­
ne Poulin,, M. et Mme Lionel I-nbai- 
te, Coaticiok, M. et Aime Laurent 
Thibault, M. et Mme Arthur Ther- 
riault. M. et Mme F Gingras, M. et 
Mine T. Bernier, M. et Mme Eusèbe, 
Fontaine, Aide Olive W. Lynch, la' 
famille Prudent Hénault, St-Johns­
bury , Mme D. F. ( arrier, Dr et Aime, 
W. Lamy, la famille F. X Boisvert, 
Mlles Yvonne et Blanche Bureau, 
Mme J. L, Archambault, Mlle Ar­
chambault, M. Arthur O. Simoneau.

Etaient de passage à Sherbrooke à 
l’occasion «les funérailles de M. le Dr 
Bachand: AT. et Mme Dr Prévost, St- 
Johnsbury, Yt. ; Rév. J.-M.-H, Bas­
tion, St-Johnsbury. VL; Aille Ernes­
tine Bastien, St-Johnsbury, VL; Rév.' 
P E. Boivin, Hyde Park. VL; Mlle- 
Desjourdy, St-Hilairo; AF Rodolphe 
Archambault, Toronto; notaire R. 
Bachand. Waterloo; Dr R. Roy, Wa- 
t"l’Ion; AI. .!. Séguin, Waterloo; Vic­
tor Fournier. I. C., Montréal; M. et 
Aime H I.aflèehe, Hyde Park, Vt; 
M. et Mme D.-S. Bachand, Coatieook; 
Dr et Aime A. Dupuis, Coatieook.

LE TAL fiUWURA
EST ADOUC SS4§4T LA

PEAU DBJflBE
Le navon, l’on) vendu* partout

i*nt et le aont

THEATRE

P R EJM I E R
Viii 'u^hui Samedi

Un frm\'emar'Mhi'e de l’E- 
glpte m*eVe.

"Ma|r% Love ’
avec Leatrice Joy, Edmund 

Burns et Bertram Grassbv.

TERRES A VENDRE
PRES DU VILLAGE DE ROCK FO- 
re-t. 6 mille de Sherbrooke, bonne 
maison, grange, récolte de foin, $1800, 
S adresser à Victor Bédard, R. R- No 
2, Sherbrooke. 119-1-p.

A VENDREfÜ A ECHANGER
UN BEAU 50 ÂCRES DE TERRE, 
près 'te la ville. La moitié en cul­
ture, e reste en sucrerie avec bon­
ne bâtisse, roulant. A’endra ou échan­
gera peur une bonne propriété en vil­
le avec quelques acres de terre ou 
non. S’adresser à Edouard Grondin, 
123B, rue Marquette 94-jno.
MAGASIN GENERA L DK CAMPA- 

,gne. S'adresser à Casier H., La tri­
bune. 119-2-p.

IMPOSANTES FUNERAILLES

AVIS
La maison Alexander. Alurray and 

Co. Ltd. de Montréal, vient de rece­
voir par l’intermédiaire de ses re­
présentants de Sherbrooke, la ma:- 
jon Lacombe et Fils Ltée, une com­
mande fie cinq chars de papier à toi- j 
turc, 700 carrés de papier — pour | 
la nouvelle manufacture de Bromp- 
tonville. 119-1-ch.

Je, sou-signé, LOUIS A GAUDREAU 
un des huissiers jurés de la Cour Su- 
ivr:eure, pour le Bas Canada, imma- 
tricule Jffns et pour le district de St- 
FrançdT, vendra par encan publie, 
poui JÈ^^jUCC'feu 1. J.
I aul^Pd. nKe autonvwle Ford Se- 
dan (two d->\ ■ ce.ssoivr a
son an- ■ nne MjTden^, Mi numéro 40 
de l’avenue .HinsonV e® la cité de 

-■1e.l1. mMix-septièma 
tour do imlleWmi! netfreent vingt- 
six. a dix heBes de l’avant-midi. 
Conditions: CiBptanL

Date a SheBrooke, ce huitième 
' * - ‘ 1926.

L. A. GAUDREAU, 
Huissier de la Cour Supérieure. 

119-1-ch.

ON DEMANDE
STENOGRAPH E BILINGUE 3 ANS 
d’expérience pouvant fournir de bon­
nes références, demande position. S a- 
,irc-seï- à Casier D., La Tribune.

119-1-p.

COUR D’ECHIQCER 1)1 CANADA 
Rue Hereford Railway

AVIS DE SOUMISSION
Le présent avis est donne sous l'au­

torité d'un jugement de la Cour d'E- 
chiquier du Canada, rendu le 18 juin 
1926, ordonnant la vente par soumis­
sions du chemin de fer Hereford Rail­
way.

Toutes les soumissions seront re­
çues par le Régistraire de la Cour 
d'Echiquier, entre les mains duquel 
elles devront être produites, à son 
bureau, à Ottawa, Ontario, avant on­
ze heures de l’avant-midi, le 8 sep­
tembre 1926, sous enveloppe scellée
et adressée au dit Régistraire, avec , . ,
la mention: “Soumission re Hereford | du Preceux Sang, Eehenbeig Buis 
Railway".

Un chèque accepté, de KWc du 
montant de la soumission devra ac­
compagner chaque soumission, la­
quelle sera faite soi^^ la condition 
formelle d'opérer ! e ml t chemin de 
fer; ce chèque ser»fa:t en faveur 
du dit Régistraire Æ devra être ac­
cepte et certifie plr une banque in- 
corporéeiHu Canadl. Chaque soumis­
sionnaire dexfca aussi annexer à aa 
soumission ui»bon lu obligation du­
ne Comlagnii^de (larantie, au mon­
tant de pôO.OOfB*!', pV>r garantir qu'il 

hemVjie fer d'une
Les ?lllMi)i?sion ' se- 

du R^gis- 
8 septembre 1926, 

avant-midi.

opérera I 
façon en 
ront oué 
traire, à 
a onze heur

Le chemin de Hereford possè­
de 53 milles de Ifcne, à travers le 
comté de Comptonl dans la provin­
ce de Québec, depths le" frontières 
américaines, à Beccher-Fall. \ L, a Li- 
me-Ridge. Qué.

Le Régistraire ne s'engage pas à 
accepter la plus haute, ni aucune des 
soumissions.

L'on s'adressera, pour plus de ren­
seignements, ou pour une description 
complète du dit chemin de fer, au 
Régistraire de la Cour d'Echiquier 
du Canada, Ottawa. Canada.

Charles Morse,
Régistraire

Cour d’Echiquier du Canada.
Wilfrid Lazure, Procureur du Mi­

nistre des Chemins de Fer et Ca­
naux.
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(Suite de la page 3.)
Fleurs: coussins: Stella Bérard, 1 U- 

nion Musicale de Sherbrooke.
Couronnes: Dr Maxime Chagnon, 

Mlle Annette Morin, Bureau Médical 
de l’Hôpital Protestant. Buieau Mé­
dical de l’Hôpital St-Vincent de Paul, 
la Cie d’Ass. Liverpool.

Gerbes: M. J. A. Lazure, M. et 
Mme Orner Darche, M. et Mme Ch. 
Codère, M. et Mme Wilfrid Lazure, 
Mlle Carmen Rioux, M. et Mme J. 
V. D’Artois. Mme J. S. Mitchell, Aime 
Andréa Paton Robinson, les RR. SS.

M. et Mme Malcolm Mitchell, Mme 
et M le Lloyd, Mlle Bostwick, Mme 
W. E. Morehouse, M. et Mme C. B. 
Howard, Mme B. C. Howard.

Croix: M. et Mme D. J. McMana-

............................................ . .................................. f

Cartes P roj ess ion n elles
Médecins

Ur L.-A. TRUDEAU, ex .intern» de- 
hopitaux de Paria. Spécialité: ma­
ladie des yeux, oreilles, nez et goi- 
ge. 104, rue King-Ouest, Sherbroo­
ke, P. Q. Téléphone 159. 10-25

Dr lUCHAUD GAUUEl, médecin 
chirurgien, ex-élève des hôpitaux 

de Paris, 44 Brooks. Tél: 561. Con­
sultations 1 à 3 et 7 à 8 heures. Re­
sidence, 65a Brooks. Tél: 1093-F.

1 25

Avocats
MCOL, LAZURE <fe COUTURE, 
Avocats et Procureurs. — Hon. Ja­
cob f.icol, W. Lazure, J. S. Coutu­
re. Edifice “Olivier’’, angle des rues 
Wellington et King. 6-25

o«t , Vt,,H»4T*y

TROUVER
UN JEUNE RENARD AVEC CHAI» 
nr nu cou « rté trouvé dans une gran­
ge à Waterville, il y avait étrangler 
21 poules; le renard peut être récla­
mé on payant les dommages, si non 
l ecianv , l"e renard sera fusiller com­
me meurtrier. 119-1-p.

VENTE A L'ENCAN
SAMEDI 10 JUILLET

Le soussigné vendra par encan pu­
blic dans la forge Cunningham à
North Hatley, 21 cochons, âgés à H. H. Lefebvre, Waterloo; MM 
partir de 7 mois, pesant jusqu à en-[abbés Philippe Genest et Théo. Lane 
viron 100 livres. .tût, Los Angeles, Cal.; v' -*

Gerbes: M. et Mme Jacob Nicol, 
Guy et Pauline Bachand, Mlle Mar­
guerite Gauthier, palmes: les RR. SS. 
de la Congrégation; gerbe: Mlle A- 
manda Bolduc.

Télégrammes: Arthur Pigeon. Qué­
bec; M. et Mme Louis Codère, Bona- 
venture; M. et Mme J. A. Gendron, 
Los Angeles, Cal.; Mme E. Desro- 
siers et Philippe Gendron, Los Ange­
les, Cal.; Mme F. G. Landry et famil- 
r, St-Johnsbury, Vt.; Dr et Mme R. 
Roy, Waterloo; M. L. R. Archambault, 
Cornwall, Ont.; Mme Charles Codère 
et ses enfants, Garthby; Eugène Cô­
tière, Old Orchard. Me.; L. V. Ba­
chand, Los Angeles, Cal.-, Jules Clé­
ment. Waterloo. Ont.; C. B. Howard, 
Toronto, Ont.; Mme D. W. Stenson et 
Mlle Juliette Stenson, Garthby; Dr 
Cabana, Magog; Georges ( lapin, 
Montréal; Union St-Jcan-Baptiste 
d'Amérique, Woonsocket, R. I.; M. et 
Mme T. A. Durand et leur fille. Oli­
vette, Montréal; M. Richard Duckett, 
Montréal; M. et Mme Hector Verre*. 
Cnaticook; Mlle Olivette Binette, 
Knowlton; M. Louis Larue, Montréal; 
Dr et Mme .1. FL Daignault, Montréal; 
M. Edgar Genest. Thetford Mines; 
Mlle Bernadette Morin. Montréal; Dr 
Marin et sa famille, Compton: M. ( 
Chamberland, Magog; M. et Mme B. 
V. < harlcbois, Montréal; Mme t . A. 

E. Lefebvre, Waterloo; M. et Mme

\Y. BLLlN, M. U., médecine geneia- 
ie. Spécialité: Maladies des yeux, 
dec oreilles, du nez «la la gorge. 
Tél: 379. $5-67, rue Brooks, Parc 
Racine. 6-25

Dr J. A. DARCHE et UK LIONEL 
DAKCHE, spécialistes: Maladie 
des yeux, des oreilles, du nez et de 
la gorge. Hôpital Darche, 92 rut 
King-Ouest, Sherbrocke, Qué. Tél. 
(554. Hôpital privé. 'P 7-P.5

Dia McCABE A- FLAME, yeux, 
oreilles, nez et gorge. Edifice O 1- 
vier, Sherbrooke, P. Q. Tél: 1746. 
Consultations: 9.30 a. m. à 12 h., 
1.30 à 5 p. m. 7-25

Dr AMEDEE DEMEKS, medecin- 
chirurgien, ex-interne de l’Kôpitai 
Notre-Dame. Bureau: b6, rue King- 
Ouest. Tél: 326W. 9-25

Ur VY. A. FAKWEU.L, a 1 Hopua. 
Protestant: Maladie «les yeux, du 
nez, des oreilles et de la gorge, 45 
avenue Duffnin. Tél: 457. Consul­
tations: 11 a. m., à 12 n. et 1 h. 
à 4 p. m. Autres heures par ap- 
pointement. 3-25

Dr J. UV1LA NOËL, medecin-ch.- 
rurgien, 18, rue Conseil. Tel: 1774. 
A i Hôtel-Dieu, l’avant-midi et de 
3 à 4 h. p. m . A son bureau: 1 à 3 
b. et 7 à 9 h. p. m. 1-25

Dr P.-P. BEAU DRV, des Hôpitaux 
de Paris. Spécialité: Maladies di 
Coeur et des Poumons (spéciale 
ment ’x Tuberbulore). Rayons X. 
Tél: 1700, 27, rre Brooks. 10-25

La vente aura lieu à 2 h. p. m.
Termes de vente, 3 mois sur pa­

pier collatéral.
T. H. ANDREWS, encanteur. 

118-2-ch. _________

LE FILS DE MEiGHEN ADMIS 
A L'ETUDE DU DROIT A QUEBEC

TRAITEMENT COTE
POUR UE

FOIE
Trè' efficace pour le traitement de 

t> , . . . 1 iil-Bilaire, Gonflements 
Hydroph - e et Jaunisse. Si vous r- 
tes affligés de ce1- maladies, écrivez a

Mme I RFOLKK ( (* I F.
16, nie SI -Pierre, Sherbrooke.__

Lisez les petites annonces cl»»
•iiiées de LA TRIBUNE.

M. et Mme
Chs. Robidoux. Fitchburg. Mass.; M. 
et Mme R. G. Amyot, Montréal; la fa­
mille F. X. Bachand. Montréal; M. et 
Mme Georges Ducharme, Montréal; 
M. et Mme L. N. Ducharme, Montréal; 
M. et Mme A. S. Maguire, Ste-Aga- 
the, Qué.; M. et Mme G. L. Lamothe, 
Mattawa, Ont.; M. Eugène Caron. 
Montréal; M. et Mme Achille Dutil, 
jr.. St-Johnsbury, Vt.; M. et Mme L. 
P. Dallaire. Jnliet.te; Mme Demers et 
Fédora, St-Johnsbury. Ve.; la famille 
L. E. Carrier. St-Jrhnsbury, Vt.; 
Rev. Albert Bachand. Plattshurg. V-

Dr L. C. BACHAND, spécialiste coi; 
gultant: Yeux, ored.es, nez et gor 
ge. De 10 a. m. n 5 h. p. m. 1m 
meuble Olivier, Sherbrooke, Qué.

1-25

Dr J. A. C. ETHIER. Tél: 676, 84 
Kmg-0. Eiectrothorapic, Malades 
des voies urinaires. 2-25

Dr N. A. DAVIGNON, médecin-chi 
rurgien, ex-interne de ! hôpital St 
Vincent de Paul, établi à Cookshire, 
P. Q. Pratimie générale. 7-25

(Presse Canadienne)
QUEBEC, 8. — M. Théodore Meig- 

hen, le fils aîné du prem-er ministre 
Meighen, a été admis hier après-midi 
à l’etude du droit dans la province de .
Québec, par le bureau des examina-,'-: M. Louis Gendreau, St-Georges
leurs du Barreau de Quebec. de Beauce.

Banquets spirituels; les l-1-. du S.- 
Coeur, école du Centre; la famille Ar­
thur Langlois, Nashua. N. H ; la Rév. 
Mère maîtresse do« Novices et psi le 
Noviciat de la Congrégation de Notre- I 
flame, de Montreal, Mm'- P. V 1 1-

DuUUzjttJ»
Dr LUDC.ER FOREST, Dentiste, 
bâtisse Mét-opole, rue King-O. 1-26

M. BOUCHARD EST REELU

Dr i.-v,. CrlDA.'xl, '-uiiiuig.eu Dell 
Uste. Ass.sUiut ueiiuslt 1 Hq- 
p.tal Générai bt-Vincent <.e i'aui,, 
dentiste üe .’Hospice au Sacre- 
Coeur Heures de Bureaux jour e; 
nuit. 111 King Ouest. Tél: Bal! 363. 
Soécialités, ms ladies de ia Bouche

2-25

LIONEL 1 OREST, Avocat de 1a 
couronne, 3U, rue Wellington. Edi­
fice Banque d’Hochelaga, Sherbroo­
ke, P. Q. p» .25

LEBLANC & RIVARD, avocais..— 
Albei. Leblanc, Eugene Rivard. 32, 

rue Wellington-Nord, Sherbrooke, 
P. Q., Boîte Postale 593. Tél: 12.

1-26

CESAIRE GERVAIS, B. A. LL. L„
Avocat, 22 Wellington-Nord, Sher­
brooke. Tél: 180.—Rés. 16 Gordon, 
Tél: 2074.—Bureau à East-Angus, 
le lundi, chez le Dr J.-A. Couture.

1-26

Les Poudres NERVINES 
de MATHIEU

pt soulage-

Maux

E. P, McCA"-E, B. C. L., avocat, 2o | 
rue Wellington-Nord, Sherbrooke, 
P. Q. Téléphone: 1995. 6-25

3tc.
La %êmejrprJMRition en 

vente s -Ne ïe Tablettes.

Chez votre fournisseur ou à la

Cic J. L MATHIEU
Manufacturiers

SHERBROOKE, — QUE.

Aujourd'hui, Vendredi, Samedi
thMÇtre

CASINO
L’etDfleYfameusfcxdu cinéma. 

T|M MI bilans 
sa îg'JS^ nouvelle vue

f ER LASTING 
M HfSPER'

avec Alice Calhoun 
Série “WILD W EST" et autre-.

UEKT’EL U BREAD), B.A., L.L.L., 
avocat. Bureau, 6a VVeliiujton- 
Nord. Téléphoné 4 ou 854ÎW.

PANNETON A BOISVERT, avo­
cats, 49, King-Ouest, Sherbrooke, 
P. C Boito postale 611. T éi : 566. 
Bureau à East-Angus, samedi, de 
4Mj à 8V6 p. m. 0-25

VERREf A: DESILETS, arocals, 11. 
Verret, C. IL; A. Desilets, B. A L. 

L. L., 46, Wellington-Nord, Shei- 
brooke, Téi: 1219. Burca . a Wind­
sor Mills, le samedi. 3-25

RL GG, MIGNAULT ,6 HOLT H AM 
avocats. F. S. Rugg, Chs de L. Mi- 
gmiult, B. N. Hnltkam, Edifice Q. 
Q. C. P. Ry., 89. Wel irgton-Nord. 
Tél. IRm). 10-25

ingénieurs civu* et rupenteuis
ARMAND (REPEAL, Ingénieur- 
Civil et Arpenteur; rapports tech­
niques, plans, aqueducs, travaux 
municipaux, 5!)a, rue Wellington- 
Nord. TM: 549 10-25

UUBUC K- DLUUC, i lignine urs Di­
plômés, Consultations, Expertises, 
Arpentages, Bornages, Aqueducs, 
Egouts, Analyses, Paten!-.-, Manu­
factures, Plans, Q .ar.titr- et Esti­
més, 149 Conse-;!. Tél: 98.Wr. 10-25

i. O. C. MIGNAULT, Ingénieur Ci­
vil et Arpenteur, aqueduc», «goûts, 
couis d’eau et tous travaux inuni- 
e.paux, 24, Kanoorn, Shetorooke.
Tél: 480. 1-25

ASsilll HUtCb tl y,vxni«««.-'«cb
U. J. BOUT H WOOD w UO. Cour-; 
tiers eu assurances I-eu-Accidents-!
Automobilos-RosuonsHibihtüS, etc.
Edifice S. & S. Mutual, Ave. Duf- j 
ferin. Sherbrooke, Sherbrooke, Quo. J 
Tél: 100. 2-25 î

W-

GRANDE REDUCTION DANS 
LES PRIX 

ADMISSION:
Mat., 2(tr. Soirée 10c et 400 

sièges à 20c.

‘i.*s Fournis lïanf,aises’’
de LIRE,

Un meille/r prVgr^bnme et plus 
(irrité qu’Apamvant.

Une coaiédie (%^»>rdinaire.
Ravnamd Griffith dans

“Harïtf* Up”
TfWmrRE

HIS MAJESTY’S
L'endroit le plus frais en vil­

le. Deux représentations par 
j m . 2.30 et 8 heures.

r m spécial de la célébration 
du jour du Dominion à Sher­
brooke.

C /i/rx
10 dnzliie^^J ' 

toutes les■ouieurs et les sty­
les les plA à la mode.- En 
vente vcnHredi et samedi.

.S y. 65
Mlle A\ Trudeau

26, Wellington-Nord.

EXAMENS AU RAYON X
De l'estomac et des intestins 
avec analyse exacte des plaques

Traitement des maladies 
nerveuses, des différentes for­
mes de dyspepsie, de troubles 
intestinaux, constipation, haute 
pression du sang, névrite, scia­
tique, arthrite, anémie, mala­
die de Jjiight chronique, bron­
chite jéh nli ioue. glandes tu- 
bercuItttisc.sVa octanes mala­
die.-- ift coe»r, MialAtie' de la 
peau, Icczém^x ■en* psoriasis 
et au\e- iésm^p^aniygdales, 
pyorrhéeï

Toutes 'Ni maladies sont 
traitées avapsherès au moyen 
de l'élf ’’'Fi^te. du rayon X et 
de la lumière “quartz” (rayon 
invisible).

Laborateire et bureaux,
1, rue Frontenac Tél : 162

Heures de 9 à midi a. m. 
de 1 à 4 heures p. m. 
et par rendez-vous.

W A. »T1?NMNG M. D.

A ULaIRE & LEBLANC, Auditeurs- 
Comptables. Agent d’ar. uranee, 
Edifice Banque Nationale, 72a rue
Wellington-N nrd. 1fi8-W. 10-2'

( Presse Car.adiennè)
ST-HYACINTHE, 8. — M T. D.

Bouchard, député â 1* Législature, s ron. le: Petitr Soeurs de la Ste-Fa- 
n n du maire de St-Hyacinthe par nulle. M et Mme Rodolphe Côte, 
acclamation. Mme Jules Prévost et Mlle Leonie

Notaire
R. H. PUBUC, Notaire, Argent à 
prêter. Propriétés et terres a ven­
dre. Edifice Jutras, 127a King-O. 

Bureau 1035-W. Résidence.,
10-25

Tél: .

BELANGEK iC dcgIN, Auuiteurs- 
Cumptables, hdilut Genesi, 22, rue 
Wellington-Nord. Tél: 567. 1-23

hncantciu
-

J. .(. GRIFFITH. L. I. A . Encanteur. 
Comptable, Auditeu-, CommUaairei
•5. rue Montréal. Tél: 59. b-2t

I N PLACEMENJ ATTRAYANT

REPÜBLIQU
Debentures étr

U a»ipures de $1 
LTntérèt p ju»#«aDii bureau

Tel.

RTNDF.MF

MciVIA

194

Cie à New-York

RPROXIMATIF DE 7.8.'U'«>

IV1Y WALSH
Ag“nts de Change.

1-2-3 Edifice Wihting Bherbrooke
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LESEMPIOÏES 
CIVILS SERONT SE FOREIFIE

PAVES S TEMPS DANSL’OIIESI

ablissement dans i-ptte partir d-i Po- 
| ti ni-r, et comme ils ont n se consi-r- 
I cr en toutes choses "11 fram;Bis. 
I -t ur langue est pure, "t e’fct i.n p!' i- 
! -ir de constater l'cl ica ' ? il" : ur 
, 'xpressions. Bien des qy. de c , pour­
raient i !ie; eux prendre un» isçon 

( Intaire.
a- i

Les subsides pour les dépenses 
de l’administration srouverne- 
mentale seront fournis par un 
mandat du sfouverneur-fféné- 
rai. sans aucun préjudice ou 
désairrément pour les fonction­
naires.

Impressions réconfortantes que 
crée chez les excursionnistes 
de I Université de Montréal le 
spectacle de nos compatriote^ 
dans la province du Manito­
ba. — Réception cordiale.

A WINNIPEG
(Pc notre envoyé rpécir.P 

REGIXA. S:r-k., 0. - i-e convoi de. 
■-xvursionmsips de l’Uni-’cr u • d 
Montre;! est arrivé dans la raiétal» 
le la Saskatchewan, c'est-à-dire à 
mille sept cent soixante-huit milles 
ie Montréal. Le voyage continu- d'ê- 

préjudicc ou désatrrement aux em-| tr-c très agreeable et de plus c i plu 
ployés du service civil. J intéressant. A -res .-voir paiv.-iu-i

C'est ce qu'on a annoncé dans la j sur plusieurs ccntanies de nulle- l'im- 
capitale, hier. On dit que le erouver- 
nement a 'intention d’nhtenir chaque 
mois du pouvernement un mandai 
pour les crédits néee-saires à conti-

UN ORDRE CHAQUE MOIS
(Presse CanadienneV 

OTTAWA. S. — Les subside- pou; 
les dépenses de l’administration civi­
le et autres nécessités g-ouvernemen- 
talp seront dourris par un mandat 
du gouverneur généra', sans aucun

Ilutaire.

La lionne Entente
Vu lunch le midi, au p'o-c Kildonan 

! (le même qu’à l’hôtel dr vdl'e de St- 
Boniface le matin, ! hon. M > I - ii 
Martin, maire de Montn il. fut an. 
pelé à prononcer quelque- paroles. I 
toucha la note de Bonne Hntento ri»1- 

Iclarant que c'est par la prospérité 
[l'Ouest que riv-l prospérera. L. 
[maire Webh a aussi parlé dans ce 

>ens de même que le maire Swain. 
Kn un mot, ce voyag" de n'n’versi- 
t- de Montr ai, comme ceux qu iont 
ou Heu depuis quelques années, e-t 
appelé à faire oeaucoup dans l'int ■- 
'êt du Canada tout “ntier, au point 
I" vue poiitique et économique, com- 
ne au noinf de vue d une meilleur» 
•ompréhensii n sntre les deux princi­
pale- races qui ! habitent.

L’EUROPE ESI 
PLEINE DE ROIS

(tant n, qui était récemment aux K- 
itats-l'nis et qui est maintenant cm- 
oloyc ['ai une maison commerciale de 
Londres 'comme promoteur. Il reçut 
neanmoins beaucoup d’aide du jeune 
Lced »|iii épousa la cou ine de Paul, 
-i princes-e Wtnia de Grèce.

DANS LA BEUHE MME MCPHERSON EN
MISSION LOUCHE ?Les descendants de familles ro­

yales chassés de leur pays res­
pectif par les révolutions sonl 
dispersés on Europe comme 
des débris. — A la ( barge de 
parents et d’amis.

l\ CHANGEMENT

La fameuse évangéliste de Cali­
fornie qui prétend avoir été en 
levée aurait été vue avec deux 
hommes dans un café.

(Près»? As?oc ée)
BITAREST. h'. Plu ieurs ro- . 

reine-, prince qt prince-se- ch a- - ' 
I».- pay- ba’kHniquc- par le.- révolu-

men.-e frontière qui ai pare IV-1 d< 
l’ouest, frontière qui. Ion d’ê. r- n ia 
ginaire, couvre dans un sen? eomm 
lan- l'autre de- centaines et 'ie? cen-

nuer l'administration des affaires pu- taine.c de mdle- 
bliques. On croit que le premier man- ; impropres à 
Haï autorisant les crédits c sentie!

jours.sera donné d'iei quelque

La date des élections
(Presse Canadienne^ 

OTTAWA. S. — Le cabinet Mei- 
ghen a siégé hier, mais le premier 
ministre n'a eu rien de nouveau a an­
noncer. On s'attend cependant que la 
date de l’élection sera donnée très 
prochainement, mais M. Meighcn e 
déclaré hier qu'il notait pas encore 
prêt à 'annoncer. On croit cependant 
que la date a déjà été fixée.

I: est probable que l’hon. Meighen 
annoncera la composition de son cabi- 
net peui apres avoir annoncé la dale 
de l'élection.

Tous les ministres intérimaire- 
aseistaient hier, à la séance du cabi­
net de m^nie que l'hon. S. h’. Tnlmie 
ancien ministre de l'agricu turc dan 

gouvernement .deign, n. et 'hon. R. 
B. Bennett, qui fut ministre de ia 
justice -nu- M. Meighen.

M. White dans Mnnt-Roval

c'rré«, gramls espa 
la eultuve du sol o 

par conséquent fardeau excessivemen 
’ourd pour 1“ Carrda. N'"us somme 
ntrés dans les plaines prospères du 

Manit ba . ù • ». souk iiu-nt le- Ji‘t»x 
le l’économiste trouvent du plaisir, 
mais au-.-i les oreille? lu Canndien- 
fr; nçais. Car le Manitoh i, contraire 
ment à ce que l'on voit dan- In pvp 
vince voisine de l’Ontario, c't t-à- ii- 
-c dans la partie nord .iu'1 nou- i:von 
reversée et qui forme rôti; barrier» 

-i onéreuse d’rccè-, le Manitoba con­
serve bien français tout ce qui lut a é 
té donné île français. Nota • ra e. dan 
cette province, ne semble pus une ra 

e qui veut meurir. Au » ont ••air»', eli 
est pleine de vie, d’espol • et dYn;|C''’.j 
d-.-me. On l’a bien vu au cours de 
baleoreuse- et coniiale- r ■ eptio.i. 

qui ont été faite? aux .'\ ursionnistc 
du Québec.

Réception chaleureuse

( ani-dienn»)
Nf ONT R K A L, S. “J’ai encore 

l'intention de briguer les uff'-ag» ■ 
de» électeurs de Mont-Roya;. à a pro- 
rhaine élection fédéral" qui -era te­
nue ver? le 21 septembre", a iléclarc 
V. R.-S White, le députe conserva­
teur du dernier parlement, comme ou 
l'interviewait hier à son retour d'Ot­
tawa.

I! çtof* ruros-wv op ^.-e.rt.aln» quar­
tier^. <(Uo 'bon. E-iof Pï.tcnaude -e 
présenterait dan Mont-Royal.

La mission de Lord Clarcndcr
(Presse Canadienne)

LOX’DRES, S. Vu les ro.-ent.- 
événements politiques sen?ationne - 
d'Ottawa, plu-ieui rumeur? ont cir­
culé sur le- motifs exacts de la pr 
rhaine visite de Lord ( nrendon 
Canada. On nissa entendre, en cer­
tains milieux, que -a mission était 
une ini-sion politique, et qu en r u­
de venir étudier le prob.ème de ia >o- 
loni-ation i-anadienne, le Comte de 
Clarendon venait se. ren-cigner ?u 
place de latmosphore fédérale, ur 
tout au sujet do a conferenr’e im- 
péria'e ot autre- questions se rat­
tachant à l’empire.

Cependant, en dépit »le toute? ces 
rumeur-, la Presse Canadienne a été 
informée officiellement qu» Lord 1 ia- 
rendon no venait au Canada que pour 
di-cuter ie? question? -e rapportant 
uniquement a la i-monisation. On 'lit 
((lie -a • i -'te avait été a "rangée de- 
pui. plusieurs moi?. Loni t arondo'' 
et ?rm compagn*;"; M. M»X'aughton ne 
prononceront pn- d- di?i'iur puh ; 
[or? de leur tourne»’ d:»!\ tout c t’a- 
•'da

Une nomhceu je délég-ittnn de Ça 
ladierts-français et de per.nnnag? 
■'fficiels ’o.’'id;qt '•'? p.;‘i.si'',i»- »ii 
.deux Québec. Sous ia comliiito il- 
l’cohevin A. M. McFadync, de Winni 
neg. ils -e rendent à 1 hôtel de vill 
<lc la capital" manitoV; tin-1 où !■ ma 
-e Ralph Webb leur ?o'jhri la bien 
venue. Pui on 1» •.ondui-.t à ITiô 
•cl de ville de St-Bonifv •• »"i !" mai­
re R .1. Swain 1rs reçut a sou t»-ur. I.» 
'.un. h fut pris au parc Kildonan uan 
un club-house très hospitalier. -’.»• 
excursionnistes étaient à cette occa­
sion les invités des deux muni-ipaü- 
p; de Wimi'P’-g St-B.) l’.r-o Mai 
•.vont de se rendre au* par • Kildonan 
L furent reçu- aux bâti • • - »iu Par 

'ement où de? dis -oui - de bit'nvpuu 
furent pronon.;»1.- p • i’i’o'i. M. Pr 
fontaine et le juge La-.--u 1 auxqtt •' 
répondit M. le Chanoii;» Km L- Chn:

11 ' i tier, qui dirige per-en»;olb'rr,'nt lù-.x 
»■'- . m.

au

EGYPTOLOGUE DEÇU
(Presse Canadienne)

LONDRES, s Le ce èbre eeyp- 
lo'ogue. Sir Flinders Petrie a décid 
«l’abandonner - - fou Les »i Egypte 

et île continuer -es travaux archéo­
logique dan- le ud de la Pa’c-ti'te. 
parc» qu le ministère de? ant:qu- 
t '-;- égyptiennes, sour le directeur 
françai: Uioau. adopte “l'attitude du 
chien dan- la crerhe."

Sir Flinders, dit le “Da y Ex- 
pi-prs" f n la suite d '»'»- in" »|e.
elare que les Egyptiens rembarra 
sent tmp. de t.oui( farons. »lan ». 
travaux et recher» hes. et Hit que 
«l'autre- chercheurs exn-"t à The­
bes ont dû abandonner leur? tra» au 
et passer leur temp? a étudier tps 
découverte.? qu'il; firent il y a deux 
ans.

nilOTT A SUCCOMBE

( Prr »p 1 anariienne)
BASRA.. Irak, 8. E" mé'-anictrr 

Elliott, de l’envolée de Colibam »lr 
Eondre en Australie, qui fut frap­
pé d’une balle arabe, biev, eomm" 
leur aéroplane était dan les environ - 
de cette ville, a succombé à se? Me­
sures. Les deux aviateur? survolaien 
les environs de Basra, lorsqu’une ba! 
le fracassa le fuselage «b- la ma» bine 
trancha un tube d'alimentation en 
, ui-rc, et «flb» fraito %r un»- (’»'»'•■ d'El­
liott et lui perforer un poumon.

ursion.' Toujours " i t’nvitatio’ 
des deux municipalités, l'apr-. x-mid 

e fia a : u Stanyied''. -p-eta. I 
très intéressant, et le » i; " : fut pr’

» l'hôtel Roval-Alt v '.nd; i dan? u a| 
para» nv gnifique.

A l’archevêché
Ea soirée fut con«a 'r-e aux re. ' r 

tien- du roi leg-- de? ■J"-u e; o
l’archevêché. Dr discour fui» 
prononcés par le juge Lacerte, 'lù 
bord, put? par S.! Grandet; Mgr P» 
liveau. archevêque d" Sl-Bonifa»» 
auxquels fépimdircnt M. 1» Chr»iioin 
Emile Chartier et M. l'avocat Guil 
bault. île .loliette. Il y eu. «le l'osp.-i. 
aimnie on pense bien, m, au- i ri 
grand- accent- de pat’-» 'isme. Tou 
les discour? proneiv • d ivan* la jour 
née de !un«li. d’aillenrs. ’ion? on; mur 
r- comment no.- frèr - de !'Oue?t 

-urtoüt ceux qui veillent ;» rentv»’«< 
le ce- grandes plain ■? canadiennes 
»nt à coeur I- lonservr on <)»• la lan­
gue et de la religion de- ancêtre; 
•omme ils savent eomhatt.. p«uiv ob 
tenir des droits qu'ils 
lepui? les premiers joui

LE MEURTRIER SUBIRA
LE SUPPLICE DU GARROT
(Presse Car.udler.r.e) ,

SANTIAGO. Cuba, 8. A moin- 
qu'il ne reçoive ’a c'émcnce des au­
torités, Sawatore Aguiüera mour 
ra par le supplice du garrot, demain 
natin, pour avoir battu sa tante j 

’» mort, récemment. Il n’y a pas eu 
d'autre exécution à Cuba, depuis 20 
ans.

Cet instrument de auDPÜcc consis­
te en un collier de cuivre que l'on 
tasse au c»'»u du condamné. Une vis 
p trouve assujettie à ce collier et 
lonne sur le cou du supplicié. U. 
quart de tour de cette vis est »ufli­
sant pour rompre la colonne verté­
brale du condamné. Ee condamné 
s'asseoit sur une eha'sp, adossé à un 
loteati supportant le collier. Cet 
nstrument, un vestige du régime e- 
iagnol à Cuba, cause une morP oer- 
aine et prompte, sans faire souffrir 

pratiquement le supplicié.

LE SPAGHETTI CEDERA
LE PAS AUX PATATES

(Presse Lanadionn»)
ROME. S. — Ee spakhetti et le ma- 

•aroni, qui font partie intégra!.; du 
nrmi du peupl*’ Ht'li"»! do pu1 » do 
lombreuses années, sont maintenant 
nenaoo? de la concurrenoe de la patn 
e, si les projets du gouverner Cnt 
'aseiste se réalisent.

A l'artir d'aujourd’hui, tout", le. 
'C'trietions sfint temporairemenl en­
levées sur l'importation «les patate? 
le cnmnccs. Ee gouvernement do.-ire 
uginenter Lusag- île; produits de ir. 
'atate et induire 1“ peuple italbui é. 
(bandonner graduellement son -h-
ghetti et son macaroni qui viennent 
lu blé. Depuis hmgtemp . le gmivcr- 
lement désire faire diminuer la er.;i- 
ommation du blé sou? toute? scs for- 
nos. atendu que l’Italie n'en pro»|;d‘ 
•a? en quantité suffisante, cl coHi 
'o'itique fait partie de la grande uni r» 
tagne d'économie nati(»):;<le italienne

lions -ont dispersés en Europe coni- 
nv »ios débris humains. Plus pui s -»■ 
sont échoué? à Bucarest. Ceux qui 
l'ont pu mettre la main sur quelque- 
loyaux île ’a couronne ou quelque tré­
sor, avant leur exil, trouvent la vio 
nassablement dure et ne peuvent 
compter que sur la charité de leurs 
parents ou de leur- amis.

D'ancien rot Georges de Grèce, qui, 
omme -on père, le roi Constantin, 

trouva ia royauté, trop courte ou trop 
incertaine, ne vit qu’aux dépens de 

■ i belle-mère ia r. in Marie «le Rou­
manie, de même que sa femme Eliza­
beth. Bien qu'il signe encore "G-'or- 
ge«. Rex,’’ on dit que.l'ex-roi" n'a pour 
toute richesse que -on garde-robe et 
son monocle. 1! est très popu'alre 
dans la eo'onic ameri; '»' " «i- p
rest qui l'invite souvent à des soirése 
•t des banquets.

L'ex-roi Georges est parti récent-. 
ment pour le Danemark où il possè­
de des parents royaux. Il a sans dou­
te vu que sa beîle-mère en avait as­
sez à airier chez el'e. en plus de 's'oc­
cuper de son fils aventurier, Carol, j 
Sa femme, Elizabeth, e-t* partie pour 
Florence où elle partagera sa modes­
te fortune avec sa belle-mère, la rei­
ne Sophie «le Grèce, l’épouse du roi 
Constantin et la soeur du Kai-er.

E’cx-re'ne F'izaheth ne parait pas 
avoir souffert de son exil, car elle a 
loublé son poids, «lit-on. En reine So- | 
phie est soutenue par son neveu !" j 
j. une William Leeds. Son boan-frcrc.

prince Christophe, qui hérita d'un» 
belle somme d’argent à ia mort ,1 
;i femme Mme W. B. Leeds, voit au?- 
i ;» »-c que Sdph’ê ne manque de rien, j

Plusieurs de se- héritiers de sang 
royal ont épousé de? “fortunes", et i 
"ii conséquence iis ne s'inquiètent plus 1 
du lendemain. Le gouvernement giv 
a permi- au p; n. *■ André, frère »1" 
l'ex-roi Constantin, de demeurer su* 
?cs propriétés de la Grèce dont H r?- i 
t re des revenus suffisants pour vi- j 
vre ocnvenab'ement. De même ‘»u '.
le prince Nicolas, son frère. Les au­
tres »|e leur famille doivent cependant

» P: “sr-e Canadienne)
LOS ANGELES, Calif.. 8. —- Les 

J enquêteurs ilans 'affaire de la dispa­
rition ou »!»• l’enlèvement de l'évange- 

; li-.te Mme McPherson, fiasteur de 
\ngeiu.- Tempi»-, attachent beaucoup 

(i mportance au témoignage que ren­
dra "U- peu M. C.-A. Pape, de Pu. - 
-on. A•. u.ona. qu: pr; tend avon- vu 
Mme MaiPhei.on. cinq jour avant 

!<iu’e]le fit son apparition en publie. 
Piusieur- témoins de l’endroit, A 

gua Prieta. dont surtout le maire et ^ 
le chef de po ico rendront témoigna- j 

i go dans cette affaire qui commence à ' 
! paraitvat louche. L'évangéliste a reçu j 
: hier une autre lettre annonyme, si 
gnée: “De- Vengeurs'- menaçant d» 
détruire le tompY Angehi en moins 
de doux semaines. Cette lettre a été 

| communiquée aux détectives privés.
M. Pape, le président de la Tu» son 

Motor Trade Association, de Tucson. 
Arizona, qui est "n route pour témoi­
gner à i'enqùète du grand jury aurait 

i vu Mme McPherson en compagnie d'u 
• o autre femnu et de deux homme- 
dans la soirée du 18 juin au café in­
ternational d'Agua Prieta. Le Dr «E 
Y. Cogan. de Tucson, » ! du mémo a- 
vi?. l's disent iiue le? deux femmes 
tentaient de se cacher à leur vue.

— Lisez les petites annonces cia» 

êifices de “La Tribune”.

CHEZ POLLACK
Sième SEMAINE DE LA

VENTE OE LIQUIDATION
DU STOCK DE F. CHARRON
Pendant les derniers à jours de cette vente nous allons 

l'aire un grand balayage de ce stock. Il faut que la ba­
lance de ce stock soit sacrifié à tout prix.

POUR DAMES
Robes en crêpe Canton. n*.an 

ches longues et courtes, sacri­
fiées pour les derniers 3 jours.
Valeur jusqu'à SI2.00. $1.98

cfimptrr
ami-.

ur leur.-- parent- »»u leur»

Le -eu! prince grec qui semble avoir 
•nnnu l'ouvrage manuel pour en ti- 
r -a .?ub?i; tance est le jeune prin­
ce Paul, le fil? cadet du feu roi Con?-

liONM Rvrz ÏU'NIM-.S
KI.I.L.S N At K\F 1 2 V I NT OtACUNE

ROBES POUR DAMES
Robes en guingan. voile et 

quelques Broadcloth. Pour les 
derniers 3 jours, valeur QQfx 
jusqu'à S fi.00. Pour . .

ROSES POUR DAMES
Robes en crêpe canton, grand 

choix de couleurs. Valeurs régu­
lières jusqu'à SI 3.00. ffC QQ 
Pour cette tente ...

CHAPEAUX POUR DAMES
( hapeaux en paille, feutres et 

autres, valeur jusqu'à QQn 
St.30, pour.........................

CHAPEAUX POUR DAMES
Chapeaux de qualité supérieu­

re. grand choix de formes et do 
couleurs, très bien garnis. Régu­
lier jusqu’à S3.30. Pour CO OO 
cete vente...................

MANTEAUX POUR DAMES
Manteaux en poiret. drap ve­

lour, giand choix de couleurs, 
très hellos doublures et bien gar­
nis. Valeur jusqu’à S1X.00. Pour 
les derniers 3 jours de Ç"7 QQ 
cette vente . .

Chez Wilson “/.e Foyer de la Bonne Ainsique ? 5

verifl'iiicn 
or l?in’ p

BONNE SANTE 
RECOUVREE

Une Mère de onze enfants loue 
le Composé Végétal de 

Lydia E. Pinkham
Son intéressante expérience
Buckingham, P.Q.—“Je sui? mèrr 

ci pi 7.C pTifant.*! vh anJ'ï. et mon bébe 
| i h 5 mois. Jp n »

SOULIERS POUR DAMES
130 paires de souliers en 

kid, cuir ternis et suède, 
plusieurs autres lignes. Va­
leur jusqu'à -St.73. QQ/s 
Pour cette ven(e . . *''**•'

SOULIERS POUR DAMES
Souliers de haute qualité, 

grand choix de lignes. Ré­
gulier jusqu'à CO C'y 
$5.30 pour . . . «JÏC..O «

SOUS-VFTEMENTS
pour dames, en bon tricot, 
taleur jusqu’à 50c. Pour
chacun . 131 2C

RAS POUR DAMES
Pas de soie pour dames, 

grand choix de epuleur. 
Régulier jusqu'à S1.00 la 
paire. Pour cette OAr* 

tente

UN POSTE POUR IUTHF.R
(P-i"-c r.anad'ennct 

BERLIN. 8. — L'ani tcn chtncc »rr 
Luilter » été nomm» mcmhr» »ln » »"» 
iéil «l'administrat if»n de? chemin, dr 
fer fédéré;- allemand?.

l'iue 3? an?, et j’a 
pris I» ('nmp»'?» 
Végcts! de Lydi; 
E. Pinkham pmii 
faiblesse? e* le 
nerf?. Ma belle- 
-neijr Mme fd. 
Bellefevtille, d e 
Ramsayviile m en 
avait parlé. Pen 
dant fi an?, j’ai

____«miffert et tep-
jours prête à pli'ore? Je sut- main 
tenant si heireuse «le inni" «l'une 
hnnne santé. Ma fille, âcrée de 1? ans, 
en a pris aux.-i et sera heureuse »ic 
le recommander à toute? le- ieunes 
fille? " Mme William Parent, Ca­
sier 414. Buckingham, P.Q.

Pourquoi souffrir tant d’anrir"? de 
nervosité, maux de dos, et autre- 
propro- au, femme- 'lepui !»»j 
ne??e iusiiu a Pàge moyen, quand t» 
Composé X'égétal de Eydia F. Pink 
ham peut vous soulager?

Dans une récente enquête (abe 
chez toute les femme? uu; "mnloient 
le Composé Végétal de Evflin É. 
Pinkham. nlu? de gSO.OOO o«it rôpo»-- 
du, et os pour 100 disent qu'eiies 
ont bénéficié de son emploi

!•
i»

i w

.MAIS A OI S roi \ F// m MNTFN WTfSAilIR PE ( F
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n}?
Victrola

Alodele 

( ’réden/.a 
(tel qu'illu?trc)

S.JS5.00

T e unitt eau rhrf-(l'Vtn re reprodui an( le on at or une pijnplr et
une puissance mertlillrusr ................ ce qitp tou atr/ sj |»in'
lemp-- désiré. ®

Nou? nmmes «• quni ticro-gén aux de? satisfaiiv tour les gmV, - ot no-» -omme?
( antons dp l'Est pour 1» Virtm.a Orthopho- convaincus que nous pou; ions vou? offrir
nique. Nou? invitons tout amateur de mu- en- conditions dp '-eglement .(Ui vous cnn- 
sique interess» dans le Victrola O thopho- vienq.ont. Ee? frai? de t!'!;nsp»>rt sur le? 
ntqu • a -<• nicttie en »• mmumcntion ave;.- X'ictrnlas Orthophonique ont, bien eaten,
no • Nou avon qu.tro m'idèlc pouvant du, pay •? par nous.

H. C. WILSON & SONS
LIMITED

SHERBROOKE

POUR HOMMES
Complets en (weed et quel­

ques worsted. Valeur jusqu'à 
M6.00. Pour les der- CQ Orj 
niers 5 jours . . . •JrO.îJO

COMPLETS POUR HOMMES
( omplcts en serge worsted, 

herringbone, modes et de stt lc 
nouveaux. Rég. jusqu'à $22.50. 
Roui sacrifier ces CJ1 O QQ 
derniers 5 jours à ^

COMPLETS POUR HOMMES
(omplcts de haute qualité, 

grand choix de matériel, couleur 
et modèle. Régulier jusqu'à 
.«2,$.00. ce
pour.................................56*33

IMPERMEABLES
pour hommes, dans différentes 
Nuances. Rég. S 10.00 Çjü QO 
Pour cette vente ... ^3»*?Q

COMPLETS POUR GARÇONS
Tweed très fort, un giand 

choix de couleurs. Rég. ÇO QQ 
$7.00 pour................. VO.W

SOUS-VETEMENTS
hommes, en balhriggan.

31c
pour
très fort. Ràguliei 
Pour cette t ente .

i -1C.

CHAPEAUX POUR HOMMES
( hapeaux en feutre pour 

hommes, grand choix de for­
mes et de couleurs. Ré­
gulier $1.50. Pour ÇO CQ 
crtlc vcnle

CHANDAILS (SPORT)
Chandails en beau tricot 

de fantaisie, première qua­
lité et tout laine. Régu­
lier $fi.75. Pour ÇO QQ 
cette vente ....

PANTALONS POUR HOMMES
dans un matériel très fort, 
choix rie couleurs et de 
grandeurs. Régulier $2.05 
Pour relie <P < QQ
venir............... •+* 1

CHAUSSURES
pour hommes, brunes el 
noires, assortis de cran- 
(leurs. Rég. $ 1.75. (T j QO 
Pour cette vente ^

PEHFECTIOI OUTFITTERS
F. POM, VCE. Prop.

10, WELLINGTON-Sl P. TFT 1002
Porte toisine du Théâtre Casin') Sherbrooke. (}uc.

8^23


